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Mégaprocès 
PYRRHOTITE

Il paraît que le réseau d’égouts de 
Laval est relié à la Suisse.

New York (AFP) — Un couple 
new-yorkais a été inculpé après 
la découverte d’un alligator dans 
son salon, en plus d’armes à feu 
et de drogue, a annoncé hier le
procureur de Brooklyn à
New York.

L’alligator, qui se trouvait dans 
un grand aquarium, mesurait un 
peu moins d’un mètre, a-t-il pré-
cisé. La police l’a découvert lors 
d’une récente perquisition au 
domicile du couple, un apparte-
ment d’une pièce en entresol.

Dans cet appartement de 
Michael Volpe, 32 ans, et Alisa 
Vope, 25 ans, ils ont également 
découvert des poings américains, 
un revolver chargé, un pistolet, 
des médicaments interdits sans 
ordonnance dont des comprimés 
d’oxycodone et du cannabis.

Le couple a notamment été 
inculpé de possession d’armes et 
de munitions, ainsi que de torture 
et blessures sur animal.

La loi n’autorise pas, sauf 
exception, à posséder un animal 
sauvage sans autorisation. 

Michael Volpe risque jusqu’à
7 ans de prison, Alisa Volpe 
jusqu’à un an.•

Un couple inculpé
pour avoir hébergé
un alligator
dans son salon

Trois-Rivières — «J’étais sur la liste des 
cadeaux de Noël», raconte Norman Gugg.

Après deux ans et demi d’attente, les fonda-
tions pleines de pyrrhotite de sa maison sont 
enfin de l’histoire ancienne.

Une bataille de gagnée... mais pas la guerre 
toutefois.

Cette maison, Norman Gugg ne sait pas 
encore s’il pourra la garder. Il a fallu prendre 
une seconde hypothèque. Les paiements men-
suels ont presque doublé.

«C’est une belle maison», dit-il, un endroit 
chaleureux qu’il veut conserver pour ses trois 
jeunes enfants lorsqu’ils viennent vivre avec 
lui, une semaine sur deux.

Norman Gugg s’est en effet séparé quelques 
mois à peine avant que ses fondations, elles 
aussi, se brisent.

M. Gugg a commencé à soupçonner un 
problème grave lorsqu’il a mesuré un taux 
d’humidité de près de 90 % au sous-sol. Pas 
étonnant que des colonies de perce-oreilles 
aient fini par s’y installer. Les fissures d’appa-
rence anodine qui sont apparues à l’extérieur 
n’étaient que la pointe de l’iceberg.

Norman Gugg n’a pas eu grand effort à 
faire pour défaire les murs de gypse, au 
sous-sol. Ils étaient tellement mouillés qu’on 
aurait dit de la pâte, raconte-t-il. La laine 
minérale derrière le gypse était trempée
et des colonies de champignons s’en don-
naient à cœur joie. Voilà pourquoi un des 
enfants avait développé d’étranges problèmes 
respiratoires.

M. Gugg, témoignait hier dans le cadre 
du procès de la pyrrhotite. Il avait acheté sa 
maison d’un autoconstructeur en 2008. «Je 
n’ai donc aucune assurance», dit-il. Quelques 
mois à peine après avoir signifié les mises en 
demeure au contracteur et à la bétonnière, la 
détérioration s’est accélérée.

La nuit, des bruits comme des coups de fusil 
se faisaient entendre. «Les enfants venaient 
me trouver dans mon lit parce qu’ils avaient 
peur», raconte-t-il.

Fissurées de partout, les fondations laissent 
entrer l’eau. Au début, un coup de vadrouille 
suffisait à éponger les infiltrations. Mais 
Norman Gugg a dû se procurer un aspirateur 
du genre «Shop Vac» pour éponger les dégâts 
qui se faisaient de plus en plus abondants. Une 
petite pluie suffisait en effet à remplir deux 
fois le réservoir de l’appareil. À chaque pluie, 
M. Gugg devait aspirer l’eau avant d’aller tra-
vailler et arrivait ainsi à remplir jusqu’à une 
dizaine de fois le réservoir. Ça, c’est jusqu’à 
ce que les pluies abondantes qui ont marqué 

le week-end du Grand Prix de Trois-Rivières 
laisse entrer l’eau «comme une buvette», 
raconte-t-il.

Pourtant, M. Gugg avait tout mis en place 
pour éloigner l’eau des fondations. «Avec les 
enfants, on enlevait même la neige autour de 
la maison», illustre-t-il.

La soumission pour reconstruire les fon-
dations arrive comme un coup de poing au 
visage: 220 000 $.

Pour s’en tirer, M. Gugg décide de faire lui 
même une partie des travaux. Même quand 
les enfants sont avec lui, il n’a pas le choix. 
C’est du boulot à abattre presque tous les 
jours.

Malgré leur très jeune âge, les enfants com-
prennent que refaire des fondations coûte 
extrêmement cher.

Vivement secoué par l’émotion, leur père 
raconte qu’ils ont demandé de ne pas avoir de 
cadeaux de Noël. «Ils voulaient que je garde 
l’argent pour payer les fondations», dit-il, 
ébranlé.

«Je leur ai dit que s’ils voulaient m’aider, 
d’être bons à l’école. Depuis, ils sont arrivés 
avec tout plein de petits honneurs pour leurs 

bonnes performances», raconte-t-il. «Ça fait 
deux ans et demi que c’est comme ça.»

«Je paie 3000 $ pour un rapport d’ingé-
nieur; j’achète un déshumidificateur, un aspi-
rateur, je paie 140 000 $ pour un problème de 
fondations et je leur dirais: Vous n’avez pas de 
cadeau de Noël? Ça ne fait pas de sens tout 
ça. Le rapport à l’argent est comme bizarre», 
déplore-t-il, vraiment ému de cette situation 
dans laquelle lui et sa famille sont emprison-
nés.

Après tous ces efforts, c’est environ 
140 000 $ - et non 220 000 $ - que M. Gugg 
devra ajouter à son hypothèque. Malgré cette 
économie durement gagnée et une aide rem-
boursable de 70 000 $ du gouvernement, la 
pyrrhotite lui volera peut-être sa demeure 
quand même. Cela dépendra de l’issue du pro-
cès. «Plus le procès ira vite, plus je vais être 
capable d’affronter ça», explique-t-il, en espé-
rant récupérer sa perte.

Quoi qu’il en soit, la maison a maintenant 
presque entièrement retrouvé la santé. Il ne 
reste qu’un peu de finition intérieure et la 
famille Gugg aura au moins la consolation de 
pouvoir y passer Noël en toute sécurité.•

La pyrrhotite qui
voulait gâcher Noël
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Comme leur père, Norman Gugg,  Laurent, Jacob et Jeanne ont mis la main à la pâte. Ils auront la consolation 
de pouvoir passer Noël à la maison en toute sécurité

Vivement secoué par l’émotion,  
le père raconte que les enfants  
ont demandé de ne pas avoir  
de cadeaux de Noël. «Ils voulaient 
que je garde l’argent pour payer  
les fondations.»
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Shawinigan — Après trois assem-
blées fort animées, les membres 
de la section locale 139 du 
Syndicat canadien des communi-
cations, de l’énergie et du papier 
de l’usine Laurentide ont rejeté 
dans une proportion de 57  % les 
demandes de modifications de 
leur convention collective formu-
lées le 8  novembre par Produits 
forestiers Résolu.

Le résultat du vote a générale-
ment été accueilli avec enthou-
siasme en fin d’après-midi. Les 
premiers travailleurs qui quit-
taient la salle des Chevaliers de 
Colomb du secteur Grand-Mère 
marchaient d’un pas déterminé, 
en scandant des mots pas très gen-
tils à l’endroit de leur employeur.

Rappelons que deux jours après 
avoir annoncé l’arrêt définitif de 
la machine à papier numéro  10 
le 6 novembre, la direction locale 
convoquait les trois unités syndi-
cales de l’usine Laurentide pour 
entreprendre une négociation 
sur de nouveaux aménagements 
au contrat de travail, qui ne vient 
pourtant à échéance qu’en avril 
2014.

Les papetiers affiliés à la CSN et 
les employés de bureau ont accep-
té les modifications proposées. 
Les négociations se sont cepen-
dant étirées avec les syndiqués de 
la section locale 139, qui ont fina-
lement été appelés à voter sur la 
proposition patronale lundi soir et 
hier.

Sur les quelque 240 membres 
habiles à voter, 180 se sont pro-
noncés. Cent quatre d’entre eux 
ont rejeté la proposition, tandis 
que 76 étaient prêts à l’accepter.

Terry Black, président de la sec-
tion locale 139 du SCEP, accueillait 
ce résultat avec calme. Difficile, 
pour le moment, de prévoir les 
conséquences de ce rejet. Mais 
M. Black assure qu’il demeure dis-
posé à reprendre des discussions 
pour trouver un compromis plus 
acceptable.

«C’est l’inconnu pour les pro-
chaines semaines», commente-t-il. 
«L’employeur nous avait indiqué 
que c’était une proposition finale. 
Que va-t-il arriver? On ne le sait 
pas.»

Produits forestiers Résolu sou-
haitait effectuer certains réamé-
nagements dans la convention 
collective, sans toutefois tou-

cher aux salaires. Des conces-
sions étaient notamment exigées 
dans le calcul des vacances et 
des congés mobiles étaient abo-
lis. L’employeur avait retiré sa 
demande initiale concernant l’éli-
mination du droit de rappel des 
syndiqués mis à pied.

Les travailleurs considéraient 
toutefois que le vase débordait 
après avoir encaissé l’arrêt de pro-
duction de la machine numéro 10, 
qui raye 59 emplois dans cette 
unité sur les 111 prévus. 

À la signature du dernier 
contrat de travail en mars 2010, 
on retrouvait 261 syndiqués dans 
la section locale 139 du SCEP. En 
un peu plus de deux ans, cette 
unité avait perdu une vingtaine de 
travailleurs avant le couperet du 
6 novembre.

«Je pense que les gens en ont un 
peu assez, de donner», constate 
M. Black. «Ce sont toujours les 
gens d’opération qui écopent. 

Jamais les cadres, jamais le siège 
social. On est toujours ceux qui 
contribuent à sauver l’entreprise.»

Sacrifice inutile?
Évidemment, avec une seule 

machine en exploitation, les syn-
diqués savent lire entre les lignes. 

L’espérance de vie de la papeterie 
ne semble pas très élevée et dans 
leur for intérieur, ces travailleurs 
ne considéraient pas que de nou-
velles concessions feraient une 

si grande différence. D’ailleurs, 
l’employeur avait refusé de garan-
tir une durée d’exploitation si sa 
proposition était acceptée.

«Les gens sont résignés», 
observe M. Black. «Ils savent que 
la perspective d’un avenir à long 
terme n’est pas là. Si ça ne tenait 
qu’à ces demandes pour sauver 
l’usine, ça ne vaut pas la peine.»

M. Black s’attend à ce que ce 
vote entraîne d’autres mises à 
pied. De plus, il sait que 33 de ses 
membres âgés de 55 ans et plus 
devront oublier les mesures inci-
tatives proposées par l’employeur 
pour bénéficier d’une retraite 
anticipée. Cette offre était direc-
tement liée à l’acceptation de la 
proposition patronale.

Claude Gagnon, représentant 
national au SCEP, accueillait ce 
résultat avec peu d’étonnement, 
compte tenu de l’historique de 
concessions à l’usine et de sa 
situation actuelle.

«Nous leur avons demandé si 
nous pouvions espérer au moins 
certains investissements de l’en-
treprise en cas d’acceptation et on 
s’est fait répondre que rien n’était 
moins sûr», soupire M.  Gagnon. 
«Le message que nous avions était 
que nous pourrions prolonger la 
vie de la machine numéro 11 avec 
des concessions semblables. Ça ne 
laissait donc pas présager un trop 
bel avenir de toute façon.»•

réaménagement de la convention collective à l’usine laurentide

La proposition patronale rejetée à 57 %
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Le résultat du vote a généralement été accueilli avec enthousiasme en fin d’après-midi, hier.

Shawinigan (GV) — Chez 
Produits forestiers Résolu, on 
prendra le temps de digérer le 
résultat du vote de la plus impor-
tante unité syndicale de l’usine 
Laurentide avant d’annoncer la 
suite des événements.

Pierre Choquette, directeur 
principal, affaires publiques pour 
le Canada pour la multinationale, 
assure toutefois que ces com-

promis étaient jugés nécessaires 
pour maximiser les chances 
de viabilité d’une usine qui ne 
dispose maintenant que d’une 
seule unité de production de  
papier d’impression commer-
ciale.

Le porte-parole est d’autant 
plus étonné que les deux autres 
syndicats avaient accepté la 
proposition patronale. Or, les 

membres de la section locale 139 
du SCEP dénonçaient vivement 
que l’employeur cherche des 
compromis plus importants dans 
leur groupe par rapport aux 
deux autres.

M. Choquette ne pouvait expli-
quer ces différences. «Ce qui a 
été soumis à chaque unité avait 
pour but de maintenir une opéra-
tion rentable. Tout était fait dans 

le même esprit.»
Pour le reste, M. Choquette 

n’a pas voulu dire si ce résultat 
fragilisait davantage l’avenir de 
cette papeterie.

«Nous regarderons quelles 
sont nos options afin de voir ce 
qui peut se présenter comme 
prochaine étape», avance-t-il. 
«Pour le moment, on ne peut pas 
spéculer.»•

«Nous regarderons quelles sont nos options»

GUYVEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

Photo Émilie O’Connor

Terry Black, président de la section locale 139 du SCEP, constate que les 
travailleurs de l’usine Laurentide en ont soupé des concessions.

«Ce sont toujours les 
gens d’opération qui 
écopent. Jamais les 
cadres, jamais le siège 
social.» - Terry Black
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Tommy Chouinard
La Presse

Québec — Pauline Marois a 
choisi le «bouillant» député Yves-
François Blanchet pour succéder 
à un autre fort caractère, Daniel 
Breton, à titre de ministre de 
l’Environnement.

La première ministre a pro-
cédé hier à un léger remanie-
ment ministériel qui fait suite 
à la démission de M. Breton, la 
semaine dernière.

La nomination de M. Blanchet 
a eu un effet domino. Marjolain 
Dufour le remplace ainsi 
comme whip en chef du gou-
vernement. Le député de René-
Lévesque était jusqu’à main-
tenant président du caucus,  
fonction maintenant occupée par 
son collègue de Labelle, Sylvain 
Pagé. Celui-ci est également 
responsable de la région des 
Laurentides.

La députée de Joliette 
Véronique Hivon réintègre le 
cabinet comme ministre délé-

guée aux Services sociaux et 
à la Protection de la jeunesse. 
Elle avait quitté le Conseil des 
ministres le 18 octobre en raison 
d’une grossesse à risque, qu’elle 
n’a finalement pu mener à terme. 
Elle est revenue au Parlement la 
semaine dernière. 

La députée de Duplessis, 
Lorraine Richard, n’entre pas 
au Conseil des ministres, mais 
elle donnera «un coup de pouce» 
à Sylvain Gaudreault comme 
adjointe parlementaire au 
ministre des Transports, a indi-
qué Mme Marois.

La première ministre a 
également désigné Yves-
François Blanchet, député de 
Johnson, comme responsable 
de la Mauricie—Centre-du-
Québec, une région où l’on 
se plaignait de n’avoir aucun 
ministre.

Un caractère bouillant
Élu pour la première fois en 

2008, M. Blanchet, que l’on a sur-
nommé «le goon», est un fidèle 
de Mme Marois. Il est monté 
au front plus d’une fois pour la 
défendre lors de la crise interne 
qui a secoué son leadership. 
M. Blanchet, bachelier en histoire 
et en anthropologie, a aussi été 
impresario d’Éric Lapointe et pré-
sident de l’ADISQ de 2003 à 2006.

Pour justifier sa nomination à la 
tête du ministère de l’Environne-
ment, Pauline Marois a fait valoir 
que M. Blanchet «a été président 
trois ans d’affilée du Jour de la 
Terre» et qu’il «se préoccupe 
des questions environnementales 
depuis un bon moment».

«Quand on connaît le caractère 
un peu bouillant d’Yves-François 
Blanchet, on n’a pas de doute 
quant à sa capacité de tenir le fort 
dans ce dossier qui n’est pas tou-
jours facile, qui amène des déci-
sions souvent controversées. Je 
n’ai pas d’inquiétude là-dessus», 
a-t-elle affirmé.

Selon Paul ine Marois ,  
M. Blanchet «pourra saluer 
les gens du BAPE sans aucune 
espèce de problème». Rappelons 
qu’une visite de Daniel Breton au 
Bureau d’audiences publiques sur 
l’environnement en octobre a sou-
levé une controverse. «On ne doit 

pas s’empêcher d’avoir un contact 
cordial qui est simplement de 
bon aloi et courtois. Ça n’indique 
pas cependant qu’un ministre 
veuille influencer la direction du 
BAPE», a expliqué la première 
ministre. M. Blanchet n’a pas 
voulu répondre aux questions.

Pas de «nouvelle 
culture politique»

Il y a un an, Sylvain Pagé a 
publié un rapport dans lequel il 
réclamait une «nouvelle culture 
politique». Parmi ses nombreuses 
idées, il voulait que l’ensemble 
des parlementaires élisent les 
ministres, dont certains seraient 
issus de l’opposition. Il souhaitait 
que le vote libre soit la norme en 
Chambre et que la ligne de parti 
soit limitée aux votes sur le bud-
get et aux motions de censure. 

Pauline Marois a fait com-
prendre que ces idées étaient 
des «propositions» et qu’elles ne 
seront pas mises en œuvre. Elle 
a rappelé que les militants réunis 
en conseil national thématique 
avaient tranché toutes ces ques-
tions plus tôt cette année. «C’était 
tout à fait approprié que Sylvain 
Pagé fasse un certain nombre de 
propositions, comme d’autres en 
ont fait. Mais à partir du moment 
où il y a une décision, une orien-
tation, Sylvain assume cela plei-
nement et complètement», a indi-
qué Mme Marois.

Sylvain Pagé a dénoncé plus 
d’une fois le «triste spectacle» de 
la période des questions à l’As-
semblée nationale. Il est connu 
comme le député qui n’applaudit 
pas en Chambre, ce qu’il entend 
continuer de faire, même s’il est 
maintenant président du cau-
cus. «Autrement, je n’aurais plus 
aucune crédibilité», a-t-il dit à 
La Presse.

Le chef caquiste François 
Legault souligne que la nomina-
tion de M. Blanchet semble être 
pour Pauline Marois «un aveu 
d’échec à trouver quelqu’un avec 
l’équilibre et le doigté pour être 
ministre de l’Environnement». 
«C’est un gars extrêmement par-
tisan. Et en environnement, il faut 
un équilibre entre le développe-
ment économique et la protection 
de l’environnement. C’est à lui de 
faire ses preuves, mais on a des 
inquiétudes», a-t-il ajouté. Selon 
lui, Véronique Hivon aurait été un 
meilleur choix•
Avec Paul Journet

léger remaniement ministériel

Le «bouillant» Blanchet à l’Environnement

Photo : La Presse Canadienne

Pauline Marois a choisi Yves-François Blanchet pour succéder à Daniel Breton, 
à titre de ministre de l’Environnement.
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La grande
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Couturière sur place, grandeurs 4 à 20 ans
Horaire : lundi au mercredi de 9 h 30 à 17 h 30

jeudi et vendredi de 9 h 30 à 21 h
samedi de 9 h à 17 h, dimanche fermé819 374-3545

3089991

LOT DE VÊTEMENTS EN SOLDE

49,99$

Valeur jusqu’à
250$

89,99$

Valeur jusqu’à
580$

Notre
collection
Croisière

est arrivée!est

DIMANCHE
Ouvert de midi à 16 h,
exceptionnellement le
dimanche 9 décembre.

Jean-Marc Beaudoin

LAGRIFFE
à Beaudoin

jean-marc.beaudoin@lenouvelliste.qc.ca

O
n doit comprendre que 
le tour de Noëlla n’est 
pas encore venu et com-
mencer à se demander 

s’il arrivera un jour. À tout le 
moins, il faut constater que son 
purgatoire n’est pas complété. De 
quoi donner à la volubile députée 
de Champlain une extinction de 
voix. 

Après quelques sorties de sa 
part au moins aussi orageuses 
qu’outrées, mais pleinement 
justifiées, lors de la divulgation 
du premier cabinet du nouveau 
gouvernement péquiste dont 
elle avait été écartée, Noëlla 
Champagne avait ravalé sa 
colère, annoncée qu’elle tour-
nait la page sur sa frustration 
et repris son uniforme de bonne 
soldate péquiste qui ne brise pas 
les rangs. 

L’heure n’est pas encore arri-
vée non plus pour la recrue 
Luc Trudel. Le député de 
Saint-Maurice a beau avoir lacé 
les gants de boxe récupérés de 
son prédécesseur Claude Pinard 
pour frapper aussi fort qu’il le 
peut les représentants de l’oppo-
sition, en particulier la dépu-
tée libérale de Trois-Rivières, 
Danielle St-Amand et tous ceux 
qui osent dans la région ne pas 
être d’accord avec les décisions 
de son gouvernement, il n’a pas 
encore d’assez bonnes notes dans 
son bulletin de novice pour méri-
ter, ne serait-ce qu’un strapontin 
ministériel. Il a pourtant soutenu 
le dos au mur la décision de fer-
mer Gentilly-2, s’être même prêté 
à quelques manœuvres dans la 
formation du comité responsable 
du Fonds de diversification éco-
nomique, et défendu avec un brin 
de démagogie les mérites de ce 
fonds qui n’est que théorique. Il 
faut croire qu’il manque encore 
de faits d’armes pour prendre du 
gallon.

Il est vrai que le remaniement 
ministériel opéré hier par la pre-
mière ministre Pauline Marois 
est léger. Il aurait quand même 
pu procurer à celle-ci le prétexte 
à offrir une banquette, ne serait-
ce que de ministre délégué à 
quelque chose, à l’un ou l’autre 
des deux seuls représentants 
péquistes que comptent la 
Mauricie et le Centre-du-Québec. 
Et par la même occasion dissiper 
la mauvaise impression que ces 
deux régions ont été envoyées au 
banc des punitions en raison de 
leur manque de ferveur péquiste 
aux dernières élections. 

Certes, lors de la campagne à 
la direction du Parti québécois 
qui avait élu André Boisclair, 
Noëlla Champagne avait pré-

féré celui-ci à Pauline Marois et 
l’ancien patron de Luc Trudel 
avait appuyé François Legault. 
Mais en dehors de ces aligne-
ments lointains, on ne peut pas 
dire qu’ils aient depuis manqué 
de loyauté envers leur chef et 
leur parti. 

Mais, avec ce remaniement, 
les deux régions ont au moins 
maintenant un ministre pour les 
représenter au cabinet. C’est que 
le whip, député de Johnson, Yves-
François Blanchet a été élevé au 
rang de ministre. Il remplacera 
au Développement durable, à 
l’Environnement, à la Faune et 
aux Parcs, le ministre démission-
naire Daniel Breton. 

Déjà que ce dernier faisait 
cow-boy écologique par ses 
manières et ses propos, la pre-
mière ministre ne manque cer-
tainement pas de nerfs pour le 
remplacer par un député que ses 
adversaires parlementaires quali-
fient unanimement de goon. Peut-
être a-t-il cultivé sa robustesse à 
calmer les débordements de fans 
éméchés à l’époque où il était 
l’agent d’affaires du chanteur 
Éric Lapointe.

C’est vrai qu’Yves-François 
Blanchet est un guerrier poli-
tique qui ne se laisse pas tasser 
dans le coin, ce qui n’est pas for-
cément un défaut dans cet uni-
vers souvent survolté de l’Assem-
blée nationale. Il faut malgré tout 
reconnaître que même s’il vient 
des confins du Centre-du-Québec 
(sa circonscription englobant une 
petite partie de Drummondville), 
il a multiplié les visites dans la 
région, principalement pour 
défendre le dossier de ferme-
ture de Gentilly-2 et le Fonds 
compensatoire de diversification 
économique. Mais il a aussi fait 
beaucoup d’autres rencontres 
et donné bien des coups de télé-
phone. Il est déjà très connu des 
principaux acteurs économiques 
et politiques de la région et à cet 
égard, faute d’avoir un représen-
tant ministériel en région, dans 
les circonstances, aussi bien que 
ce soit lui plutôt qu’un autre. Il 
faut cependant espérer que ses 
nouvelles fonctions ne le rendent 
pas moins disponible. Il lui fau-
drait peut-être trouver un truc 
pour au moins établir une rela-
tion plus directe avec le maire de 
Trois-Rivières, Yves Lévesque, 
qu’il a jusqu’ici contourné, pour 
cause d’incompatibilité politique. 

Il lui faudrait enfin accepter 
de jouer un peu mieux le rôle de 
porteur de ballon des préoccupa-
tions et des besoins de la région, 
et non seulement celui des bal-
lounes de Québec.•

Blanchet: le 
moindre mal

Mathieu Lamothe
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La nomination 
d’Yves-François Blanchet à titre 
de ministre de l’Environnement, 
du Développement durable et 
des Parcs est généralement bien 
accueillie par les acteurs régio-
naux.

La promotion obtenue par 
le responsable des régions de 
la Mauricie et du Centre-du-
Québec répond à la demande de 
plusieurs élus et intervenants 
qui réclamaient que la pre-
mière ministre Pauline Marois  
nomme un ministre dans la 
région.

La députée de Champlain, 
Noëlla Champagne, s’est notam-
ment dite heureuse pour son 
collègue péquiste. Celle que plu-
sieurs auraient aimé voir assise à 
la table du conseil des ministres 
qualifie cette nomination de 
bonne nouvelle. À la lumière de 
ses propos, elle ne semble plus 
amère d’avoir été écartée par sa 
chef.

«Il faut à un moment donné 
passer à autre chose et arrêter 
d’avoir des attentes inutiles alors 
que notre objectif est de faire en 

sorte que notre région ne soit 
jamais perdante», dit-elle.

Ayant martelé pendant un bon 
moment que Trois-Rivières et la 
Mauricie méritaient un ministre, 
le maire de Trois-Rivières, Yves 
Lévesque, accueille positivement 
ce changement.

«Depuis que le gouvernement 
est au pouvoir, Yves-François 
Blanchet est quelqu’un qui s’est 
fait voir. Il est un homme comba-
tif. On a beau avoir des projets 
de valeur, ça prend quelqu’un au 
conseil des ministres qui est en 
mesure de les défendre. Je pense 
que lorsque M.  Blanchet est 
convaincu, il est capable d’aller 
à la guerre», indique le maire 
Lévesque.

Même son de cloche du côté 
de la mairesse de Bécancour, 
Gaétane Désilets.

«Je souhaite qu’il se serve de 
sa vigueur et de sa fougue pour 
défendre les intérêts de notre 
région. Avec ses nouvelles res-
ponsabilités et celles qu’il avait 
déjà, il jouera un rôle détermi-
nant dans les dossiers chauds 
touchant Bécancour», soutient la 
mairesse.

De son côté, le président de 
la Chambre de commerce et 

d’industries de Trois-Rivières, 
Patrick Charlebois, ne croit pas 
que le fait que M. Blanchet soit 
maintenant ministre changera la 
donne.

«Pour nous, c’est bonnet blanc, 
blanc bonnet. Mme Marois avait 
encore une fois une opportu-
nité de nommer quelqu’un de la 
Mauricie et malheureusement, 
elle ne l’a pas saisie. Cependant, 
j’ai eu l’opportunité de travail-
ler avec M.  Blanchet au cours 
des deux derniers mois et je 
reconnais ses compétences ainsi 
que sa remarquable disponibi-
lité pour la Mauricie», déclare 
M. Charlebois.

Le président de la Chambre 
de commerce et d’industrie du 
Cœur-du-Québec, Jean-Denis 
Girard, se réjouit pour sa part 
«d’avoir un ministre dans la 
région» en la personne du député 
Yves-François Blanchet.

«On espère qu’il sera réceptif 
et prêt à discuter, qu’il aura un 
discours d’ouverture et qu’il sera 
attentif aux préoccupations des 
gens après des discussions ani-
mées autour de Gentilly-2», a-t-il 
fait savoir.• 
Avec la collaboration
de Marc Rochette

Nomination d’Yves-François blanchet

Les acteurs régionaux 
sont satisfaits
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50%
Solde

Manteaux d’hiver
Collection automne-hiver
Collection St-James - 20 %

Excluant accessoires
Collection Sympli

de rabais

2425, 5e Avenue • Shawinigan-Sud
819 536-4294

À seulement 18 minutes de Trois-Rivières 1624, 6e Rue, Trois-Rivières

819 378-3220
745, 5e Rue, Shawinigan

819 537-9644
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La Presse

Drummondville — Au surlen-
demain du drame familial de 
Drummondville, la grand-mère 
maternelle des trois victimes, qui 
a découvert les corps, a demandé 
le soutien d’une amie pour encais-
ser le choc. En juin, un juge avait 
ordonné qu’elle soit «constam-
ment» en présence des enfants 
lors des droits de visite de leur 
mère.

Jointe à son domicile de 
Drummondville, hier matin, 
Nicole Grenier a répondu d’une 
voix fatiguée. «Oui, ça va bien, a-t-
elle dit. J’ai quelqu’un avec moi.»

En après-midi, dans l’embra-
sure de la porte, elle a poliment 
refusé de donner des détails 
sur les évènements qui ont pré-
cédé la découverte des corps. 
Mme  Grenier se serait absentée 
une vingtaine de minutes lorsque 
le drame s’est produit.

Elle a affirmé qu’elle avait ren-
contré les policiers, mais qu’elle 
n’a aucune nouvelle de sa fille, 

Sonia Blanchette, hospitalisée 
depuis le drame. «Je n’ai pas le 

droit de la voir actuellement», a-t-
elle précisé avant de refermer la 
porte. Tous les volets de sa rési-
dence étaient fermés.

Vers 16  h dimanche, Nicole 
Grenier a découvert les corps de 
Laurélie, 5 ans, Loïc, qui venait 
de fêter ses 4 ans, et Anaïs, 2 ans. 
Selon nos sources, les enquê-
teurs étudient l’hypothèse selon 
laquelle ils seraient morts noyés 

dans le bain.

Le père s’adresse aux médias
Le père des victimes, Patrick 

Desautels, s’est brièvement adres-
sé aux médias hier après-midi, au 
restaurant de Sainte-Christine, 
à une quarantaine de kilomètres 
au sud de Drummondville «La 
douleur que nous éprouvons est 
inexplicable», a-t-il dit après avoir 
remercié la population pour son 
«soutien» et ses «bons mots».

Un comité de soutien a été mis 
en place pour appuyer la famille 
Desautels, bien connue dans le 
village de Sainte-Christine, qui 
compte 745 habitants. Les villa-
geois récoltent des fonds pour 
la famille, préparent des plats 
et donnent un coup de main à 
la pépinière familiale. «Tout le 
monde se sert les coudes pour 
aider la famille à traverser une 
épreuve comme ça», a expliqué 
la mairesse Huguette St-Pierre 
Beaulac. 

Une longue saga judiciaire
Les trois enfants habitaient 

avec leur père depuis l’automne 
2011. Selon les documents de la 
cour, Patrick Desautels a deman-
dé la garde complète après que 
Sonia Blanchette fut partie quatre 
semaines en Gaspésie sans l’aver-
tir. Le juge s’était notamment 
basé sur les expertises psychoso-

ciales pour rendre sa décision.
«C’était compliqué, a racon-

té Dominic Anger, patron de 
la pépinière l’Avenir, où Sonia 
Blanchette, horticultrice, a tra-
vaillé il y a deux ans. Elle agissait 
de façon bizarre. Par exemple, 
elle ne ramenait pas les enfants à 
l’heure à leur père.»

Le couple, qui se fréquen-
tait depuis 2006, s’est séparé à 
l’automne 2009. En vertu d’une 
entente, Sonia Blanchette a 
d’abord obtenu la garde des deux 
premiers enfants. Ils ont continué 
à se fréquenter après leur rup-
ture, si bien que Mme Blanchette 
est tombée enceinte en février 
2010.

À la naissance d’Anaïs, en 
octobre 2010, Sonia Blanchette 
n’a pas inscrit le nom du père 
dans sa déclaration de naissance. 
Le 12  décembre 2011, un juge a 
reconnu la paternité de Patrick 
Désautels et lui a confié la garde 
d’Anaïs. Le jour même, Sonia 
Blanchette l’a enlevée. Elle a été 
accusée relativement à cette 
affaire.

De décembre 2011 à juin der-
nier, Sonia Blanchette avait le 
droit de voir ses enfants sous la 
supervision de la Maison de la 
famille de Drummondville. En 
juin, la cour lui a accordé le droit 
de les voir chez elle en présence 
de leur grand-mère maternelle.•

Drame familial à Drummondville

La grand-mère maternelle sous le choc

Photo : La Presse Canadienne

Le père des victimes, Patrick 
Desautels.

Photo : La Presse

La grand-mère maternelle,  Nicole 
Grenier.

La Presse

Lorsqu’ils accordent une garde 
d’enfants limitée, comme dans le 
cas de Sonia Blanchette, les juges 
optent de plus en plus pour des 

visites supervisées par un membre 
de la famille, plutôt que d’exiger 
que les rencontres aient lieu dans 
les bureaux d’organismes spéciali-
sés. Cependant, le tiers chargé de 
la surveillance porte une lourde 

responsabilité, avec bien peu de 
moyens, affirment des avocats en 
droit de la famille.

Lorsque les enfants de Sonia 
Blanchette sont morts, c’est la 
mère de cette dernière qui était 
chargée de superviser la ren-
contre. Pour des raisons encore 
inexpliquées, la femme a quitté 
l’appartement durant quelques 
minutes. Elle aurait retrouvé les 
trois corps à son retour. On ne sait 
pas si des accusations criminelles 
seront portées contre elle.

«Les membres des familles qui 
acceptent de superviser les visites 
ont une très grosse responsabilité. 
Pourtant, si les choses tournent 
mal, le seul pouvoir qu’ils ont est 
d’appeler le 9-1-1», note l’avocate 
Mireille Pélissier-Simard, experte 
de ces questions.

Au Québec, il faut des motifs 
très sérieux pour limiter le droit 
d’un parent à voir ses enfants. 
Lorsqu’ils le peuvent, les jugent 
optent pour une garde supervi-
sée par un «sage» membre de la 
famille plutôt que pour des visites 
encadrées par un organisme 
comme Maisons de la famille. 

«C’est plus naturel. Les 
enfants sont dans un milieu qu’ils 
connaissent. C’est beaucoup 
moins traumatisant que de se 
retrouver dans un endroit où per-
sonne n’a jamais mis les pieds», 
explique l’avocat Jocelyn Verdon, 
expert en droit de la famille. 
Selon sa collègue, des juges font 
également ce choix à cause d’un 
manque de ressources dans cer-
taines régions.•

Une lourde responsabilité et peu de moyens
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Plus de

en implantologie
15 années d’expérience

Communiquez avec nous au

1 855 377-2086 (sans frais)
819 377-2086

9422, chemin Sainte-Marguerite, Trois-Rivières (secteur Pointe-du-Lac)

Pour une approche
chaleureuse et professionnelle!

Consultation gratuite

Cet espace est un outil graphique qui
nous permet de contrôler la qualité

d’impression du Nouvelliste.

Merci de votre confiance

INCQC 2012 G05

Près du pont Duplessis

819 375-1444

Urgence acceptée
Ouvert 6 jours / 7

Dre Ingrid Dober, Dr Richard W. Dober et
Dr Richard Jr Dober, chiropraticiens

Une clinique familiale qui s’adapte à vous depuis 30 ans!

Merci à la Banque nationale pour sa
contriBution de 250 000 $ à la caMpagne
Majeure de financeMent
cette généreuse contribution s’inscrit dans le cadre de la campagne majeure c’est
bon pour la santé. la Banque nationale est heureuse de dérouler le tapis rouge pour
la santé des enfants de la Mauricie et du centre-du-québec.

Sur la photo, de gauche à droite :

Mme josée douville, vice-présidente régionale,
Mauricie/Portneuf, Banque Nationale
M. serge gaumond, coprésident de la campagne
majeure et FCPA, FCA, associé - leader de marché,
Mauricie chez Samson Bélair/Deloitte & Touche
Mme lisette tremblay, présidente du C. A.
de la Fondation RSTR
M. Marc labrie, directeur, planificateur financier,
Banque Nationale
Mme Kathleen Zicat, Première vice-présidente
- Particuliers Québec, Banque Nationale
M. alain Brunet, coprésident de la campagne majeure et
Premier vice-président - Assurances et Président
- Assurances Banque Nationale
Mme natalie Villemure, directrice générale
de la Fondation RSTR

fondation régionale pour
la santé de trois-rivières Fondation régionale pour la santé de Trois-Rivières

Trois-Rivières — Un impor-
tant dégât d’eau causé par des 
gicleurs défectueux a entraîné 
tout un branle-bas, en début de 
soirée hier, à la Résidence Cooke 
de Trois-Rivières.

Le déclenchement de gicleurs 
dans la nouvelle aile du centre 
d’hébergement a nécessité l’inter-
vention de plusieurs pompiers 
et de membres du personnel du 
Centre de santé et de services 

sociaux de Trois-Rivières. Ce 
fâcheux incident a forcé la direc-
tion de l’établissement à reloca-
liser une vingtaine de résidents. 
Ces derniers ont dû passer la nuit 
dans d’autres secteurs de la rési-
dence. Heureusement, personne 
n’a été blessé et les résidents tou-
chés ont tous été calmes pendant 
l’intervention.

«On ne sait pas pour l’instant 
quelle est la cause de ce déclen-
chement. La première chose qui 
a été faite, ce fut de porter assis-
tance aux résidents», mentionne 
le directeur des communications 
et des relations de presse du 
CSSS de Trois-Rivières, Serge 
Boulard.

Une fois que tous les résidents 

touchés furent relocalisés, les 
intervenants dépêchés sur place 
ont pu rapidement se mettre à la 
tâche afin d’éponger le plus d’eau 
possible. Des employés d’une 
entreprise spécialisée en net-
toyage après sinistre ont égale-
ment été appelés en renfort.

Les responsables de l’établis-
sement ont également contacté 
les familles des personnes direc-
tement touchées afin de les infor-
mer de la situation.

«Nous allons les contacter à 
nouveau au courant de la journée 
de demain (aujourd’hui) dès que 
nous aurons des précisions sur 
les prochaines étapes», précise 
M. Boulard.

En fin de soirée hier, le porte-

parole du CSSS de Trois-Rivières 
ne pouvait pas s’avancer sur l’am-
pleur des dommages que l’eau a 
causé aux installations. Il n’était 

pas non plus en mesure de dire 
si les résidents touchés pourront 
réintégrer leur chambre au cours 
de la journée d’aujourd’hui.•

Important dégât d’eau  
à la Résidence Cooke

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca
MATHIEU LAMOTHE

photo: sylvain mayer

Plusieurs pompiers ont dû se rendre à la Résidence Cooke en raison d’un 
important dégât d’eau.

Vincent Gauthier
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La Commission 
scolaire du Chemin-du-Roy vient 
tout juste d’amorcer son opéra-
tion de dépistage du radon à l’in-
térieur de ses établissements.

Pendant tout le mois de 
décembre, un total de 1300 dosi-
mètres seront en effet été ins-
tallés dans les 80  bâtiments du 
réseau jusqu’au printemps avant 
d’être ensuite analysés en labora-
toire. Ces appareils de détection 
sont donc installés dans tous les 
locaux situés au rez-de-chaussée 
ou au sous-sol et qui sont occupés 
plus de huit heures par jour. Les 
résultats sont attendus vers la fin 
du printemps 2013.

À la demande du ministère de 
l’Éducation, du Loisir et du Sport, 
toutes les écoles doivent avoir 
vérifié le taux de radon présent 
dans leur environnement d’ici 
juillet 2014.

En 2007, Santé Canada avait 
revu sa ligne directrice concer-
nant la concentration de radon, 
l’abaissant de 800 à 200 bequerel 
par mètre cube d’air, après que 
des études eurent démontré la 

dangerosité de ce gaz. Radioactif, 
inodore, insipide et incolore, le 
radon est un gaz qui s’échappe 
de la croûte terrestre avant de 
s’infiltrer dans les bâtiments par 
les fenêtres ou les fissures dans 
les fondations. Les risques pour la 
santé sont importants lorsqu’une 
personne y est exposée long-
temps à une concentration élevée.

Au printemps dernier, le même 
type d’exercice s’était déroulé à 
la Commission scolaire de l’Éner-
gie. Les résultats des tests ont 
ainsi permis de déterminer que 
les émissions de radon ne dépas-
saient pas les concentrations per-
mises par Santé Canada.

Du côté de la Commission sco-
laire de la Riveraine, le dépistage 
s’est effectué cet automne dans 
les 32 établissements et la direc-
tion est présentement en attente 
des résultats des analyses qui 
devraient être rendus publics au 
début de l’année 2013.•

cs du chemin-du-roy
Début des tests de détection du radon
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Pour le temps des Fêtes

RÉSERVEZ VOS GÂTEAUX ET BÛCHES DÈS MAINTENANT

3026906

À partir de

1899$

OUVERT jusqu’au 16 décembre

115, rue Fusey, Trois-Rivières (secteur Cap)
Commandez en ligne au www.dqtr.ca
Pour information et réservation : 819 376-8841

Marie-Ève Lafontaine
marie-eve.lafontaine@lenouvelliste.qc.ca

Grand-Mère — Un incendie a 
causé des dommages considé-
rables, vers 2  h, dans la nuit de 
lundi à hier, à l’ancien Hôtel de 
Lasalle, à l’intersection de la  
3e Rue et de la 6e Avenue, dans le 
secteur Grand-Mère. Une ving-
taine de personnes ont été éva-
cuées de ce bâtiment converti en 
maison de chambres. La cause 
de l’incendie n’est pas encore 
connue, mais la Sûreté du Québec 
enquête.

«Ce n’est pas nécessairement 
suspect, mais on veut vraiment 
faire toutes les vérifications 
nécessaires avant de fermer 
cette porte-là», explique l’agente 
Sylvie Lamy, porte-parole de la 
Sûreté du Québec. Un techni-
cien en scène d’incendie ainsi que 
des enquêteurs de la Sûreté du 
Québec se sont rendus sur place 
hier.

Les sinistrés ont été pris 
en charge par la Croix-Rouge. 
Heureusement, personne n’a 
été blessé même si les premiers 
pompiers et policiers arrivés sur 
place ont dû faire face à quelques 
personnes récalc itrantes . 
«L’évacuation a quand même été 
assez problématique. Des gens 

ne voulaient pas sortir parce 
qu’ils ne voyaient ni fumée ni feu. 
Plusieurs d’entre eux ne voulaient 
pas évacuer. Ça a pris une ving-
taine de minutes avant de s’assu-
rer que l’évacuation complète 
avait été faite», explique François 
Lelièvre, directeur du Service de 
sécurité incendie de Shawinigan.

Le feu, qui a nécessité le déclen-
chement d’une alarme générale, a 
pris naissance dans un logement 
du 3e étage. À l’arrivée des pom-

piers, il avait déjà commencé à 
se propager. Il s’en est rapide-
ment pris au 4e étage, qui heu-
reusement n’était pas habité, 
ainsi qu’à la toiture. Pas moins de  
45 pompiers ont combattu le bra-
sier dont 10 de la Régie de sécuri-
té incendie de la Vallée-du-Saint-
Maurice.

Les pompiers ont dû travail-
ler d’arrache-pied pour freiner 
l’avancée du brasier qui semblait 
déterminé à ne faire qu’une bou-

chée de l’imposant bâtiment de 
quatre étages. «On a procédé au 
combat de l’incendie au niveau de 
la toiture très rapidement étant 
donné que le feu s’était déjà pro-
pagé. On a concentré nos forces 
dans ce secteur-là, ce qui a limité 
de beaucoup la propagation», 
raconte M. Lelièvre.

Le feu a toutefois eu le temps 
de ravager une bonne partie de 
la bâtisse. Le 4e étage a complè-
tement brûlé. «Il y a plus de 75 % 
du bâtiment qui est atteint par le 
feu ou par l’eau. Les dommages 
sont considérables au niveau de 
la toiture, du quatrième étage et 
du troisième en bonne partie. Le 
restant, ce sont des dommages 
causés par l’eau», décrit le chef 
pompier.

Une page se tourne
Si ce bâtiment avait perdu son 

lustre d’antan, il reste que l’Hô-
tel de Lasalle a connu des belles 
années. Selon la Société d’histoire 
et de généalogie de Shawinigan, il 
a d’abord été connu sous le nom 
d’Hôtel Central ou Grand Central. 
Il s’agissait alors d’un bâtiment en 
bois. Pendant la crise des années 
30, il a été acheté par les frères 
Alphonse et Raoul Desaulniers 
qui l’ont alors transformé en un 
édifice de briques rouges. Dans 

les années 40, il arborait la pre-
mière enseigne au néon de la ville 
de Grand-Mère. Une enseigne sur 
laquelle se trouvait le nom Hôtel 
de Lasalle. Le bâtiment a ensuite 
changé de main avant de rede-
venir la propriété de la famille 
Desaulniers de 1985 à 1992. Il a 
ensuite été revendu et peu de 
temps après, il perdait sa voca-
tion d’hôtel.

C’est Claude Desaulniers qui 
en a été le propriétaire de 1985 
à 1992. Il a eu un pincement au 
cœur en apprenant qu’un incen-
die l’avait grandement endom-
magé. «C’est une vieille institu-
tion qui disparaît. C’était dans ma 
famille. J’ai grandi là. Quand mon 
père l’a vendu, j’avais 12 ans.» Il 
l’a racheté plusieurs années plus 
tard un peu par nostalgie. «C’était 
une affaire de cœur», mentionne 
l’homme de 70 ans.

Plusieurs artistes connus y 
ont fait des prestations pen-
dant ses années fastes. L’hôtel 
était alors très populaire, selon  
M. Desaulniers. 

«Il était très fréquenté. C’était 
le plus bel et le plus grand hôtel 
de la région. Il était beaucoup fré-
quenté par les commis voyageurs 
entre autres. Il y avait un cabaret. 
De grands artistes s’y sont pro-
duits.»•

Incendie à l’ancien Hôtel de Lasalle

Photo: Émilie O’Connor 

L’ancien Hôtel de Lasalle a subi des dommages très importants dans la nuit de 
lundi à hier. Une vingtaine de personnes se retrouvent sur le pavé.

Nancy Massicotte
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — C’est le 22 jan-
vier que Maxime Lemay, un 
agriculteur de Saint-Pierre-les-
Becquets accusé de délits sexuels 
sur une mineure, devra revenir 
devant le tribunal pour subir son 
enquête préliminaire. 

Cette étape des procédures 
judiciaires vise à déterminer 
si la preuve de la Couronne est 
suffisante pour justifier la tenue 
d’un procès. Dans le cas présent, 
Maxime Lemay, 31 ans, est accusé 

d’incitation à des contacts sexuels 
avec une adolescente de 14 ans, de 
leurre (soit d’avoir communiqué 
avec celle-ci par le biais d’Inter-
net, et ce, dans le but de faciliter 
la perpétration d’une infraction 
d’ordre sexuel) et de produc-
tion de pornographie juvénile. 
Les faits qui lui sont reprochés 
seraient survenus entre le 4 et le 
23 novembre dernier. 

Il doit également répondre 
à des accusations de harcèle-
ment à l’encontre de deux jeunes 
femmes au début de l’âge adulte. 
Les infractions auraient été com-

mises entre septembre 2009 et 
mars 2012. C’est précisément sur 
ces deux chefs qu’il subira son 
enquête préliminaire puisque la 
communication de la preuve n’est 
pas encore complétée dans les 
dossiers à caractère sexuel. 

Dans cette affaire, le prévenu 
attirait les filles sur les sites de 
rencontres en fabricant de faux 
profils sur Internet. Ce serait 
le cas pour les deux présumées 
victimes de harcèlement. Plus 
encore, une employée de Maxime 
Lemay aurait découvert cer-
taines informations suspectes sur 

son ordinateur personnel. Pour 
toutes ces raisons, une enquête 
a été déclenchée par la Sûreté 
du Québec en 2012. «L’escouade 
d’exploitation sexuelle des enfants 
sur Internet a commencé à 
enquêter pour du leurre en 2012, 
soupçonnant que Maxime Lemay 
pouvait chercher à contacter 
des mineurs. Tout ceci a néces-
sité de l’infiltration informatique. 
Un agent s’est notamment fait 
passer pour une adolescente de  
14 ans. Et le suspect a pris contact 
avec elle. Il a par la suite eu des 
discussions au cours desquelles 

il l’a notamment incitée à avoir 
des contacts sexuels avec lui», a 
expliqué le procureur aux pour-
suites criminelles et pénales en 
charge de ce dossier, Me Julien 
Beauchamp-Laliberté.

Un rendez-vous a même été fixé 
dans un cinéma de Boucherville 
entre l’adolescente fictive et 
Maxime Lemay. Or, ce sont les 
policiers qui attendaient le pré-
venu. Maxime Lemay a alors été 
arrêté. Il a formellement com-
paru au palais de justice de Trois-
Rivières sous les chefs d’incita-
tion à des contacts sexuels, leurre 
et ... production de pornographie 
juvénile. 

À ce sujet, Me Beauchamp-
Laliberté explique: «Même si les 
policiers n’ont pas retrouvé des 
photos et des vidéos présentant 
de la pornographie juvénile, les 
écrits du suspect qui préconisent 
des activités sexuelles avec une 
mineure sont considérés comme 
du matériel pornographie juvénile 
au sens de la loi», a-t-il mentionné. 

L’avocat de Maxime Lemay,  
Me Simon Ricard, a pour sa part 
relativisé les gestes reprochés à 
son client, surtout dans le dossier 
de porno juvénile. «Il a été piégé 
par des policiers. Il n’a jamais 
été en contact direct avec une 
mineure», a-t-il affirmé.

Maxime Lemay, qui pos-
sède un antécédent judiciaire 
pour actions indécentes, a pu 
reprendre sa liberté durant les 
procédures judiciaires mais sous 
certaines conditions. Outre des 
engagements financiers, il doit en 
effet respecter un couvre-feu et 
ne pas contacter ou se trouver en 
présence de mineurs.•

Agriculteur accusé de délits sexuels sur une mineure
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Le père Noël et
des cadeaux vous
attendent le samedi
8 décembre,
dès 13h !

3275, BOULEVARD DES RÉCOLLETS, TROIS-RIVIÈRES – 819 840-2624
LUNDI AU VENDREDI : 9H À 21H SAMEDI : 9H À 18H DIMANCHE : 10H À 18H

Prénom : Nom :

Tél. (jour) : Tél. (soir) :

Courriel :

Je ne souhaite pas recevoir par courriel l’infolettre et les offres promotionnelles de Renaud-Bray.

Pour courir la chance de gagner une carte-cadeau Renaud-Bray de 200$,
remplissez ce coupon de participation et déposez-le à la caisse de la librairie
Renaud-Bray de Trois-Rivières avant le dimanche 9 décembre, à 17h.
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L
a centrale nucléaire 
n’a même pas encore 
rendu l’âme que déjà 
on se chicane autour 

de l’héritage. Non seulement 
juge-t-on la somme de 200 mil-
lions $ insuffisante, mais tant sa 
nature que sa répartition sont 
loin de faire l’unanimité au sein 
d’une «famille» régionale, au 
demeurant, de plus en plus dys-
fonctionnelle.

Cette famille est encore sous 
le choc d’avoir appris l’avis de 
décès d’une manière aussi bru-
tale. Et la mort annoncée de 
Gentilly-2 a tellement été mala-
droite à plus d’un égard qu’il est 
difficile d’en faire le deuil adé-
quatement. Perdre 800 postes 
de qualité, ce n’est pas rien, tant 
pour les personnes concernées 
que la région.

La centrale de Bécancour 
sera donc bel et bien «débran-
chée» à la fin du mois, en dépit 
des tentatives qui auront été 
déployées pour la sauver. À 
force de pressions, le gouverne-
ment aura finalement consenti à 
une brève autopsie (lire commis-
sion parlementaire) en janvier 
2013. Encore là, voulant éviter 
de se faire imposer l’exercice et 
l’ordre du jour par l’opposition 
(Danielle St-Amand s’en venait 
d’ailleurs avec une motion du 
mercredi qui aurait été contrai-
gnante pour le gouvernement, 
contrairement aux motions 
précédentes), les ministres 
péquistes se sont empressés de 
débarquer avant à Bécancour, 
en pleine soirée, pour conclure 
un pacte avec les présidents de 
chambres de commerce sur le 
libellé d’une motion gouverne-
mentale et ce, au grand dam de 
la députée libérale qui ne cesse 
de monter aux barricades dans 
ce dossier (au point de faire 
oublier Julie Boulet).

Maintenant que cette par-
tie de bras de fer est chose du 
passé, reste l’héritage à parta-
ger. Au cours des derniers jours, 
on s’est indigné de ce que les 
200 millions $ n’étaient pas des 
subventions, mais surtout des 
prêts (un débat fort discutable). 
L’histoire a créé une tempête à 
l’Assemblée nationale, au point 
où des ministres ont jugé néces-
saire de revenir à nouveau en 
région pour y faire du damage 

control. 
D’ailleurs, la rencontre de 

presse improvisée en fin de jour-
née, vendredi dernier, avec la 
ministre Élaine Zakaïb, la dépu-
tée péquiste Noëlla Champagne 
et le président de la Chambre 
trifluvienne, Patrick Charlebois, 
ajoute au malaise qui semble 
s’installer lentement, mais sûre-
ment parmi les partenaires. De 
toute évidence, le courant passe 
entre le gouvernement Marois 
et le président de la Chambre 
de commerce et d’industries de 
Trois-Rivières (reste à savoir si 
sa position reflète toujours celle 
de son conseil d’administration 
et de ses membres). Lors de ce 
point de presse, on y aura noté, 
entre autres, l’absence du prési-
dent de la Chambre centricoise, 
Jean-Denis Girard, et de la 
mairesse de Bécancour, Gaétane 
Désilets.

Par ailleurs, celle-ci siège 
actuellement au sein du comité 
de diversification économique 
aux côtés de Jean-Guy Paré. 
Or, les deux élus de Bécancour 
et Saint-Pierre-les-Becquets 
se livrent actuellement à un 
affrontement dans la MRC de 
Bécancour autour de la question 
touristique... Pendant ce temps, 
le responsable régional Yves-
François Blanchet et le maire de 
Trois-Rivières, Yves Lévesque, 
ne sont pas prêts de s’inviter à 
partager la dinde et IDÉ Trois-
Rivières est en train de damer le 
pion au CLD de Bécancour pour 
profiter des 200 millions $. Et 
le maire de Shawinigan, Michel 
Angers, est bien conscient qu’il 
peut compter sur un député 
péquiste, Luc Trudel, pour faire 
tomber des dollars dans sa cour. 
Bref, tous les ingrédients sont là 
pour une chicane de famille dans 
le temps des Fêtes... et après.

Au-delà de ces chassés-
croisés pas toujours heureux 
pour l’intérêt de la région, il ne 
faudrait pas oublier l’essentiel. 
Sans répéter le saupoudrage du 
grand Fonds LaPrade, on pour-
rait finalement s’inspirer du 
succès du «petit fonds LaPrade» 
dans Champlain, en créant des 
«petits fonds Gentilly-2» à partir 
des 200 millions $ qui seraient 
coulés dans le béton pour Trois-
Rivières et Bécancour, sous une 
gestion apolitique et autonome 
(avis au comité de diversifica-
tion, voilà un moyen concret de 
s’assurer que l’héritage va sur-
vivre au gouvernement et aux 
querelles partisanes).

Mais pour l’instant, on sent 
plutôt qu’il s’agit d’un fonds 
d’argile...•

Un fonds 
d’argile

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca
MARCROCHETTE

Au moment où se met en place 
une organisation pour voir au bon 
usage du fonds de diversification 
économique mis à la disposition 
de la région pour compenser la 
fermeture de Gentilly-2, il me 
semble qu’il y a un grand absent 
au débat. Cet absent se nomme 
développement durable.

S’il y a une région au Québec 
qui représente bien ce qu’un 
développement non durable 
veut dire c’est bien la région de 
la Mauricie qui, au cours des 
dernières décennies, a eu son 
lot de mauvaises nouvelles et 
de trahisons de la grande indus-
trie. Tirons-en des leçons, non? 
Il me semble qu’actuellement les 
acteurs de ce fonds de diversifi-
cation s’évertuent à reproduire, 
au moins dans le discours, les 
anciens schèmes de pensée éco-
nomique comme par exemple 
le Fonds LaPrade, cette vieille 
chose qui n’a pratiquement rien 
donné comme retombées éco-
nomiques autres que de soute-
nir des emplois de technocrates 
dédiés à maintenir de l’espoir.

D’abord, en tout respect pour 
ses propres lois, le gouvernement 
du Québec doit forcer le comité 

de diversification à s’aligner 
sur la Loi sur le développement 
durable qui a été sanctionnée le 
19 avril 2006 et qui établissait un 
nouveau cadre de gestion pour 
tous les ministères, les orga-
nismes et les entreprises du gou-
vernement du Québec. Ce cadre 
commun leur permettant d’inté-
grer davantage le développement 
durable dans l’exercice de leurs 
pouvoirs et responsabilités. 

Pour ce faire, il est impératif 
que le comité introduise dans sa 
grille d’analyse et de sélection 
des projets susceptibles de rece-
voir son soutien financier des cri-
tères propres au développement 
durable qui tiennent compte non 
seulement des retombées écono-
miques, mais aussi des impacts 
sur notre trame sociale et qui 
respectent notre environnement 
écologique. Il est fini le temps où 
l’on devait sacrifier la qualité de 

nos cours d’eau, de notre air et de 
nos terres pour quelques dollars, 
laissant derrière des paysages 
dévastés et désolants. 

Brisons nos vieux modèles 
pour de nouveaux. Ayons le cou-
rage de foncer vers de nouvelles 
avenues économiques. Plus 
créatrices, plus innovantes, plus 
durables. Les membres actuels 
du comité savent-ils au moins ce 
que veut dire un développement 
durable? J’en doute. Savent-ils 
que les régions innovantes sur 
la planète, actuellement, sont 
celles qui ont introduit dans leurs 
schèmes de pensée ce nouveau 
paradigme économique qu’est le 
développement durable, comme 
Barcelone et Chicago? Que la 
promotion du micro entrepre-
neuriat est la voie de la dura-
bilité? Rarement une grande 
entreprise fait vivre une région... 
c’est tout le contraire. Ce sont les 
ressources des régions qui font 
vivre les grandes entreprises qui 
n’ont qu’un seul intérêt, bien loin 
de développer durablement les 
régions.

Pierre Bertrand
Saint-Mathieu-du-Parc

Pour des projets durables

VOUS VOULEZ ÉCRIRE À LA TRIBUNE DES LECTEURS ?
Les lecteurs sont invités à partager leur opinion sur des sujets d’actualité. Les lettres doivent être clairement iden ées
du nom complet, de l’adresse et du numéro de téléphone de l’auteur. Des renseignements qui demeurent confidentiels.
Nous ne donnons pas suite aux lettres anonymes ou incorrectement iden ées. N’apparaîtront dans le journal que le
nom complet et la municipalité de l’auteur. Le Nouvelliste se réserve le droit d’abréger et de refuser des lettres.

«Ayons le courage 
de foncer vers 
de nouvelles avenues»
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Le bénévole: 
une étincelle 
d’amour
Aujourd’hui, 5 décembre, c’est la 
Journée internationale des béné-
voles, la journée de notre richesse 
la plus naturelle qui soit, nos pré-
cieux  bénévoles.

Dans les Centres d’action béné-
vole, le bénévolat est comme un 
coffre aux trésors qui contient 
de riches implications humaines 
et volontaires desquelles on en 
retire des gestes de cœur qui 
contribuent au mieux-être de nos 
milieux.

Chers et chères bénévoles, vous 
faites partie de ces gens dont on 
apprécie tout spécialement la 
compagnie parce que vous déga-
gez une énergie positive et que 
votre joie de vivre est vraiment 
communicative. 

Pour nous, vous n’êtes pas sim-
plement qu’une connaissance, 
vous êtes des personnes qui 
ont beaucoup d’importance et 
cette journée nous semble par-
ticulièrement un beau moment  
pour vous l’exprimer bien tendre-
ment.

Le bénévolat est une étincelle 
d’amour offerte à la société. Merci 
d’être cette étoile de Noël qui illu-
mine nos cœurs dans le quotidien 
de nos vies.

Louise Baillargeon
directrice générale
Centre d’action bénévole 
de la Moraine 

Josée Doyon
directrice générale
Centre d’action bénévole 
de la MRC de Maskinongé
Au nom du Regroupement 
des Centres d’action 
bénévole Mauricie-Centre 
du Québec

La télé sur le divan est une émission diffusée 
le vendredi à 20 h sur les ondes de Radio-
Canada. Sur le site de l’émission, on y dit «Le 
but de l’émission de 60 minutes? Analyser, 
étudier, comprendre, dénouer, donner un sens 
à ce passionnant, mais difficile défi que sont 
les relations humaines.» Les thèmes abordés 
sont variés, tels que le deuil, la sexualité chez 
les adolescents, l’image corporelle, l’arrivée 
des enfants, ou comment trouver l’âme sœur.

Il serait pertinent de questionner la grande 
place accordée au point de vue psycholo-
gique. Dans plusieurs médias, nombreux sont 
les spécialistes invités pour analyser divers 
événements: suicide, intimidation, troubles 
alimentaires, crise naturelle, guerre. Bien 
souvent, on demande aux psychologues d’in-
tervenir. Pourquoi telle personne se suicide? 
Pourquoi tel individu subit ou fait subir de l’in-
timidation? Quels sont les impacts d’un choc 
post-traumatique sur l’individu? Mais y-a-t-il 
un autre spécialiste dans la place?

N’est-ce là le seul regard possible? La 
dimension individuelle est-elle la seule qui 
soit importante? L’historien et sociologue 
américain Christopher Lash affirme: «Assailli 
par l’anxiété, la dépression, un mécontentement 
vague et un sentiment de vide intérieur, «l’homme 
psychologique» du XXe siècle ne cherche vraiment 
ni son propre développement ni une transcen-
dance spirituelle, mais la paix de l’esprit, dans 
des conditions de plus en plus défavorables. Ses 
principaux alliés, dans la lutte pour atteindre un 
équilibre personnel, ne sont ni les prêtres, ni les 
apôtres de l’autonomie, ni des modèles de réus-
sites du type capitaines d’industrie; ce sont les 
thérapeutes. Il se tourne vers ces derniers dans 
l’espoir de parvenir à cet équivalent moderne du 
salut: la santé mentale.» 

Selon Vincent de Gaulejac, professeur de 
sociologie à l’Université Paris VII, les psys 
servent à faire en sorte que les individus 
s’adaptent du mieux possible au contexte 
social. Contexte construit et influencé par les 
valeurs consuméristes, utilitaristes et de per-
formance. Et ces mêmes valeurs sont pous-
sées par quels acteurs sociaux? L’industrie 
de la mode, du cinéma, du marketing, bref, 
par les industries culturelles du rêve et de la 

futilité. 
Les psychologues comportementalistes, 

les psys transformés en coach de vie, ainsi 
que toute la littérature psycho pop présente 
dans les librairies et dans les pharmacies 
cherchent à faire en sorte que l’individu 
s’ajuste au contexte. La télé sur le divan y par-
ticipe, peut-être bien malgré elle, à un point 
tel que la coanimatrice est la présidente de 
l’Ordre des psychologues du Québec. Une cer-
taine portion de la psychologie, par des témoi-
gnages et des recettes toutes faites, montre 
à l’individu comment faire pour s’adapter: 
comment faire pour être heureux, pour bien 
élever son enfant, pour vivre en couple, pour 
réussir sa vie sexuelle, etc. Entendons-nous, 
nous parlons d’une branche du domaine de la 
psychologie, de sa partie «à la mode».

Les psys sont nécessaires et importants 
dans plusieurs domaines, et pour plusieurs 
personnes. Mais la question soulevée est: sont-
ils les seuls en mesure d’expliquer et d’analy-
ser les phénomènes humains? Et pourquoi 
tant de place leur est-il accordé dans l’espace 
public? Est-ce parce que les autres disciplines 

des sciences humaines manquent de visibili-
té? Parce qu’elles n’ont pas de représentants 
sur la place publique? Pourquoi les médias 
se contentent-ils souvent de demander un 
seul avis à un seul spécialiste? Par exemple, 
le deuil a une dimension culturelle; l’image du 
corps a une dimension historique et sociolo-
gique, voire anthropologique; le sociologue 
Jean-Claude Kaufmann a publié de nombreux 
livres sur le couple, l’amour et les rencontres 
amoureuses. L’analyse de la sexualité des 
adolescents pourrait être bonifiée par la pré-
sence d’un(e) sexologue. Autrement dit, plutôt 
que de laisser toute la place à un seul regard, 
pourquoi ne pas les multiplier? N’est-ce pas la 
meilleure façon pour avoir un regard pluridis-
ciplinaire sur les phénomènes humains, afin 
d’en avoir une compréhension exhaustive? 
Et peut-être ceci favoriserait-il l’émergence 
d’un être nouveau, capable de regarder autre 
chose que son nombril.

Dominique Comtois
Enseignant en sociologie
Cégep de Trois-Rivières

Le social sur le divan

Les coanimateurs de l’émission La télé sur le divan: Rose-Marie Charest et Gildor Roy.

Plus le temps passe depuis la 
confirmation du démantèlement 
de Gentilly-2, plus la députée 
Danielle St-Amand se retrouve 
seule dans son coin... assise 
au bout du banc à côté d’Yves 
Lévesque. Pendant ce temps-là, 
le président de la Chambre de 
commerce, Patrick Charlebois, 
revenait au bon sens et devenait 
un partenaire valable qui a trouvé 
sa place au sein du Comité pour 
l’affectation du fonds de com-
pensation de 200  millions  $. On 
lisait aussi dans Le Nouvelliste de 
samedi les propos nuancés et fort 
positifs du maire de Shawinigan, 
Michel Angers, sur les lende-
mains prometteurs que devrait 
permettre d’entrevoir cette enve-
loppe réservée à la région.

Voilà pourquoi tous les épou-
vantails épouvantables agités par 
la députée et l’appel au renverse-
ment du gouvernement lancé par 
le maire Lévesque paraissent non 
seulement de plus en plus décon-
nectés de la réalité, mais ces deux 
élus en sont surtout venus à nuire 
à notre région et même à nous 
faire honte collectivement. Leur 
attitude les a carrément disqua-
lifiés comme interlocuteurs cré-
dibles dans ce dossier.

Bien sûr, il apparaît tout à fait 

légitime de ressentir de l’empathie 
pour les salariés qui devront dans 
bien des cas s’expatrier dans une 
autre région pour gagner leur vie. 
Mais nous ne sommes pas chez 
Aleris ni chez IQT solutions ici; 
nous sommes à Hydro-Québec. Il 
y aura des employés qui resteront 
sur place, il y en aura d’autres 
qui devanceront probablement 
leur prise de retraite, et d’autres 
enfin qui devront aller ailleurs. 
La députée n’a jamais parlé hon-
nêtement de cette réalité, mais 
a toujours brandi le spectre de 
la «destruction» de 800 emplois 

qui équivalait, selon ses affabu-
lations catastrophes, à la perte 
de 60 000 emplois à Montréal. À 
force d’enflures verbales, on perd 
toute crédibilité; comme on dit, 
à trop crier au loup-garou, on en 
vient à ne plus y croire... 

Au bout du compte, et bien 
froidement, sans sombrer dans 
une guerre de chiffres à n’en 
plus finir, n’est-il pas temps de 
reconnaître que le Québec n’a pas 
besoin de cette énergie nucléaire? 
Pourquoi? Parce que les sources 
alternatives abondent chez nous, 
dont l’hydro-électricité; parce 

qu’Hydro-Québec dispose de sur-
plus d’électricité qui ne cessent 
de s’accumuler et qui font que 
nous en sommes quasiment ren-
dus à la vendre à perte aux USA. 
Allons-nous investir des milliards 
à Bécancour pour donner notre 
électricité aux Américains?

Dans ce même ordre d’idée, 
parce qu’Hydro-Québec doit ver-
ser annuellement, en raison de 
ses surplus, 150 millions $ à Trans 

Canada Energy afin de garder 
inopérante une centrale au gaz 
justement installée à Bécancour. 
Voilà pourquoi les Québécois, 
en majorité, ne veulent plus du 
nucléaire. Sans parler des dan-
gers inhérents à l’utilisation, au 
stockage et à l’élimination pro-
blématique des déchets de cette 
technologie.

Le pire dans cette histoire est 
qu’une députée restée silencieuse 

pendant des années, aussi muette 
qu’une carpe face aux réclama-
tions répétées de la population 
pour une commission d’enquête 
sur la collusion et la corruption, 
s’époumone subitement depuis 
des semaines à exploiter les sen-
timents les plus négatifs que l’on 
puisse trouver dans une popula-
tion pour décrier le gouverne-
ment ainsi qu’Hydro-Québec. 
Elle est même allée, à titre de 
porte-parole libérale en matière 
de famille, jusqu’à dénoncer l’an-
nonce récente de 15  000  places 
additionnelles en garderie.

Lorsqu’une porte-parole en 
matière de politique familiale 
préfère que soient investis des 
milliards en béton et dans le 
nucléaire plutôt que 500 millions 
pour des enfants en service de 
garde, celle-ci vient de traverser 
une frontière qui va lui nuire mal-
gré ses petits calculs politiques 
en vue de devenir la nouvelle 
reine de la Mauricie en lieu et 
place de Julie Boulet. Elle parie 
sur Gentilly-2, elle se colle sur 
Bachand, mais elle va perdre sur 
toute la ligne.

Pascal St-Pierre 
Guy Godin
Trois-Rivières

La députée seule dans son coin

La députée de Trois-Rivières, Danielle St-Amand.

Elle parie sur Gentilly-2, 
elle se colle sur Bachand, 
mais elle va perdre 
sur toute la ligne
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Marc Rochette
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Léonard-d’Aston — Alors 
que les lutins vont se mêler aux 
dinosaures lors du tout pre-
mier marché de Noël, Immostar 
envisage une seconde phase au 
Madrid 2.0 pour 2014. Évaluée 
aussi à près de 10 millions de dol-
lars, cette deuxième étape consis-
terait à construire de l’autre 
côté de l’autoroute 20 un centre 
d’interprétation du fromage, un 
relais-routier adapté pour les 
camions-remorques et des salles 
de location.

«On veut récupérer une partie 
du transport autoroutier», a indi-
qué le directeur du marketing, 
Paul Poisson. Celui-ci est tout de 
même agréablement surpris de 
constater que 40 % de la clientèle 
du Madrid 2.0 provient de l’axe 
Montréal-Québec.

Disparu sous le pic des démo-
lisseurs à l’automne 2011, le res-
taurant Madrid, véritable figure 
iconique du paysage autoroutier, 
a fait place le printemps dernier 
à une nouvelle construction de 
près de neuf millions de dollars 
qui a entraîné la création de  
200 emplois. Car la halte rou-
tière de Saint-Léonard-d’Aston 
comprend un dépanneur Couche-
Tard, une station-service Esso, 
un restaurant McDonald’s ainsi 

qu’une rôtisserie St-Hubert 
Express «hybride».

Or, le maire Luc Balleux a de 
grandes ambitions pour ce site, 
d’où la mise sur pied d’un pre-

mier marché de Noël les 14, 15 et 
16 décembre. Sous un chapiteau 
chauffé, une quinzaine d’expo-
sants offriront des fromages et 
une foule de produits du terroir 

bien adaptés à la période des 
Fêtes.

Bref, tout sera mis en œuvre 
pour permettre à la population de 
mettre sous le sapin quelques tré-

sors de l’agroalimentaire régional.
«Le tourisme est très faible dans 

la région de Nicolet-Yamaska-
Bécancour. Peu de monde visite 
notre territoire. Jamais personne 
ne s’est préoccupé d’utiliser ce 
site qui accueille 465 000 per-
sonnes par année. On a trouvé 
des oreilles attentives pour tenter 
de les retenir un peu plus long-
temps. Et on a une région agricole 
où il se fait beaucoup de choses», 
a-t-il expliqué en conférence de  
presse.

D’ailleurs, c’est sous le thème 
«Goûtez-y!» que se déroulera 
cet événement et ce, dans une 
ambiance festive. «C’est un pro-
jet issu du milieu et rassembleur 
pour faire connaître nos produits 
et favoriser les ventes», a indi-
qué Julie Chabot, du ministère 
de l’Agriculture, des Pêcheries 
et de l’Alimentation du Québec 
(MAPAQ).

Finalement,  le premier 
membre exécutif du Syndicat des 
producteurs laitiers du Centre-
du-Québec, Roger Lafond, y voit 
une belle opportunité de faire 
découvrir certains fromages d’ici. 
«C’est un arrêt qui va devenir 
incontournable», renchérit la pré-
sidente de Développement bioa-
limentaire Centre-du-Québec, 
Carole Laverdière, qui a parlé 
«d’un marché des saveurs à plus 
long terme».•

Un projet de plusieurs millions dont un centre d’interprétation du fromage

Une phase 2 pour le Madrid 2.0
Le site actuel accueillera un premier marché de Noël du 14 au 16 décembre

Rudy Le Cours
La Presse

La Banque du Canada prend acte 
de la faible croissance de 0,6  % 
seulement de l’économie au troi-
sième trimestre, mais elle main-
tient toujours que l’expansion va 
regagner du tonus tout au long de 
2013. «L’activité économique a été 
faible au troisième trimestre, en 
partie à cause de perturbations 
temporaires au sein du secteur de 
l’énergie, analyse la banque dans 
un communiqué publié hier. Même 
si le rythme sous-jacent de l’écono-
mie semble légèrement plus faible 
qu’anticipé, on s’attend à ce que la 
croissance s’accélère au cours de 
2013.»

Son scénario table sur une crois-
sance annualisée de 2,5 % pendant 
quatre trimestres d’affilée, une 

grosse commande.
Elle choisit sans aucune surprise 

de reconduire son taux directeur 
à 1 %, en place depuis septembre 
2010. Elle reproduit aussi intégra-
lement sa mise en garde prudente 
formulée pour la première fois en 
octobre. 

«Au fil du temps, une réduction 
modeste de la détente monétaire 
sera probablement nécessaire, de 
façon à atteindre la cible d’infla-
tion de 2 %, lit-on dans son com-
muniqué. Le moment et le degré 
de toute réduction seront évalués 
avec soin, en fonction de l’évolu-
tion économique à l’échelle inter-
nationale et nationale, y compris 
l’évolution des déséquilibres dans 
le secteur des ménages.»

La Banque fait état pour la 
première fois de l’incertitude 
qui plane aux États-Unis quant à 

l’aplanissement du mur budgé-
taire de quelque 600 milliards US 
qui guette l’économie américaine 
dès le 1er janvier. Elle précise 
aussi que «la conjoncture finan-
cière mondiale demeure expan-
sionniste, bien que vulnérable à 
des chocs majeurs venant des  
États-Unis ou de l’Europe».

La Banque prend en compte 
les changements observés dans 
le rythme d’endettement des 
ménages canadiens. «Même si le 
fardeau de la dette des ménages 
continue de s’alourdir, la pro-
gression du crédit aux ménages 
a ralenti, écrivent les autorités 
monétaires. Il est trop tôt, cepen-
dant, pour déterminer si la modé-
ration de l’activité dans le secteur 
du logement et de la croissance du 
crédit sera soutenue.»

La mise à jour du scénario éco-

nomique de la Banque aura lieu 
le 23 janvier. D’ici là, elle en saura 
un peu plus sur les résultats des 
négociations au Congrès qui sont 
encore loin de progresser.

Surtout, les autorités moné-
taires canadiennes auront pu 
mesurer l’effet des annonces que 
la Réserve fédérale américaine 
(Fed) fera la semaine prochaine. 
On s’attend à une nouvelle ronde 
de détente quantitative pour suc-
céder à l’Opération Twist qui vient 
à échéance le 31 décembre. Elle 
consiste à troquer des obligations 
de courte échéance contre des 
plus longues afin d’infléchir les 
taux d’intérêt à long terme.

Toutefois, certains économistes 
ne posent pas le diagnostic de 
la Banque sur la santé relative 
de l’économie canadienne. «La 
faiblesse au troisième trimestre 

était beaucoup plus généralisée 
dépassant la seule composante 
de l’énergie, comme en témoigne 
la baisse générale en bénéfices 
des sociétés», font ainsi remar-
quer Stéfane Marion et Paul-
André Pinsonnault, de la Banque 
Nationale. «Si la croissance ne 
rebondit pas bientôt, comme le 
pensent les autorités monétaires, il 
faut s’attendre à ce qu’elles diluent 
leur message dans leur prochain 
scénario économique en janvier», 
prévient pour sa part Douglas 
Porter, économiste en chef délégué 
chez BMO Marchés des capitaux. 

En pareil cas, toute hausse de 
taux n’est pas imminente. La majo-
rité des prévisionnistes croient 
désormais que ce ne sera pas 
avant 2014, c’est-à-dire bien après 
le départ pour Londres du gouver-
neur Mark Carney.•

La Banque du Canada prêche l’optimisme
En perte de vitesse, l’économie se redressera en 2013

Photo: Stéphane Lessard

Des partenaires enthousiastes en vue de ce premier marché de Noël sur le site du Madrid 2.0. À l’avant, on retrouve Lucie 
Chabot, du MAPAQ et Josiane Fontaine, du CLD Nicolet-Yamaska. À l’arrière, on aperçoit Roger Lafond, du Syndicat des 
producteurs de lait du Centre-du-Québec, Paul Poisson, d’Immostar, Luc Balleux, maire de Saint-Léonard-d’Aston, Simon 
Théroux et Carole Laverdière, de Développement bioalimentaire Centre-du-Québec.
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Description de l’entreprise :
Avec plus de 8000 employés répartis dans 10 provinces, Securitas Canada est la
plus importante entreprise de sécurité au niveau international. À travers le monde,
Securitas compte 250 000 employés et a des activités dans plus de 30 pays.
Securitas Canada offre un milieu de travail valorisant et respectueux de la diversité
pour ses employés, où chacun a la possibilité de mettre à profit ses aptitudes et son
expérience.

POSTES TEMPS PLEIN ET TEMPS PARTIEL OFFERTS
EN MAURICIE ET CENTRE-DU-QUÉBEC

Exigences
-Permis d’agent de sécurité
-Minimum d’études secondaires complétées
Pour postuler :
Communiquez avec nous au 514 935-2533, poste 3420 ou
au 1 888 935-2533 poste 3420
Veuillez poser votre candidature en ligne www.securitasjobs.ca
Par souci d’alléger le texte, la masculin inclut le féminin.

AGENT DE SÉCURITÉ

3090811

����
������

���
������

������
��������

������

���������

���

	�����

��������
	�������

��
����
��������

�������
������


����
�����������


�����
������


	�����
��������

	�����
��
����

�� ������� ���� ���� ������� �� �������
��
�� ����� ���� ��� ������� 

�­������

�������
�� 
����
�� �

��������������
������ ��� ��� ������
�������������� �
 ��
 �	�
��� ��������

����������
��� �� ���
���������� �
 ��� ������������� �
 ��� ���
��� ��������

�� �����
������� ��� ������������
	� ����� �
 ���  ­�
��� ��������

ARMOIRES DE CUISINE

CUISICO
Un important fabricant d’armoires de

cuisine est présentement à la recherche
de personnes pour combler différents
postes à son usine de Trois-Rivières.

DESIGNER
Au service du département de fabrication,
la personne aura comme principale
tache de préparer la liste des diverses
composantes des commandes d’armoires
de cuisine.
• 3 années d’expérience
• Bonne maîtrise du logiciel Autocad.
• Connaissance du logiciel Microvellum
serait un atout.

CONTREMAITRE
Synchroniser les diverses étapes pour la
fabrication d’armoires de cuisine et voir à
la bonne marche de l’usine. Responsable
de 8 à 12 employés.
• 5 ans d’expérience comme
contremaitre

ÉBÉNISTES,
ASSEMBLEURS,

PEINTRES
• 2 années d’expérience requises pour le
poste convoité.

Veuillez S.V.P. soumettre votre
candidature avant le 12 décembre 2012
A/S de Monsieur Serge Boulanger

Par courriel au :
sboulanger@cuisiversions.com
Par télécopieur au 819-372-1062

NB : Seules les candidatures retenues
seront contactées

Marc Rochette
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

Bécancour — Même si sa créa-
tion crée des remous au sein de 
la MRC, l’Office de tourisme de 
Bécancour est officiellement 
créé et c’est la propriétaire de la 
Savonnerie Carpe Diem et du P’tit 
Café, Brigitte Bastien, qui en est la 
première présidente.

«Je salue le courage poli-
tique de notre nouvelle mairesse 
Gaétane Désilets, qui a soutenu 
notre démarche, ainsi que celui 
du maire de Saint-Sylvère, Claude 
Beaudoin, qui nous a confirmé son 
adhésion», a-t-elle commenté.

Celle-ci sera entourée de 
Philippe Gingras à la vice-prési-
dence, propriétaire de Bleuets et 
Cie, et de Barbara Dubuc comme 
trésorière, directrice du Centre 
d’interprétation acadien.

Le nouvel organisme a comme 
mission d’accueillir, d’informer, 
de promouvoir, de développer 
et de supporter l’industrie tou-
ristique de Bécancour et de la 
région. Géré majoritairement 
par des entreprises touristiques 
très impliquées dans son milieu, 
l’Office de tourisme de Bécancour 
est appuyé financièrement par la 
Ville de Bécancour. Son équipe de 
professionnels débutera dès jan-
vier 2013 au Bureau d’information 
touristique de Bécancour, situé à 
proximité du pont Laviolette. Les 
mêmes services y seront offerts.

«Le nouvel Office de tourisme de 

Bécancour invite toutes les muni-
cipalités de la MRC de Bécancour 
ainsi que les entreprises tou-
ristiques du territoire à adhé-
rer à ses services et à travailler 
ensemble afin de bien positionner 
la MRC de Bécancour», poursuit  
Mme Bastien.

Les frais d’adhésion et de pro-
motion pour les entreprises des 
autres municipalités de la MRC 
de Bécancour seront sensible-
ment les mêmes qu’en 2012 si leur 
municipalité adhère à l’Office de 
tourisme de Bécancour. Des sièges 
pour les élus sont d’ailleurs prévus 
dans les règlements généraux de 
l’organisme.

La nouvelle présidente a tenu 
à expliquer que la motivation des 
entreprises touristiques fonda-

trices relève «d’un désir de concer-
tation du milieu, de sa mobilisa-
tion, d’user de créativité et d’inno-
ver afin d’être plus efficace». 

Selon elle, l’appui de Gaétane 
Désilets et Claude Beaudoin est 

une marque de confiance aux 
entreprises «et aux moyens que 
nous prendrons comme orga-
nisme pour prendre les meil-
leures décisions et stratégies pour 
mettre de l’avant notre industrie  

touristique». 
«Pour la Ville de Bécancour, 

cela signifie que notre industrie  
a atteint la maturité nécessaire 
pour prendre en main son destin», 
a conclu Mme Bastien.•

la ville de bécancour a maintenant son office de tourisme

«Je salue le courage politique de notre mairesse»

BOURSE DE TORONTO
S&P / TSX  12 mois  5 derniers jours

| FERMETURE 12 137,18 | VAR. 1 AN 0,51% | VAR. 1 JOUR -0,27%

| 52 SEMAINES HAUT 12 788,63 BAS 11 209,55

SOUS-INDICES
FERMETURE VAR %

Consom. autre 1 020,35 -0,26
Consom. courante 2 014,73 -0,16
Énergie 2 594,59 -0,95
Finance 1 712,58 -0,13
Industrielles 1 429,59 0,01
Matériaux 2 944,51 0,17
Santé 887,07 1,47
Services publics 1 861,67 -0,32
Technologies 103,86 -0,84
Télécoms 1 057,05 -0,18

En tout temps, consultez les cotes boursières en direct sur lapresseaffaires.com

LES 10 PLUS ACTIFS
VOLUME FERM $ VAR %

GRAN COLOMBIA GCM 8 097 360 0,38 1,35
CANADIAN NAT.RES CNQ 5 685 736 27,43 -2,70
KINROSS GOLD K 5 055 071 9,81 0,00
YAMANA GOLD YRI 4 158 040 18,11 -0,82
MANULIFE FINAN. MFC 4 079 384 12,76 0,16
RESEARCH IN MO. RIM 3 527 331 11,50 -0,43
TALISMAN ENERGY TLM 3 519 745 11,09 -0,18
LAKE SHORE GOLD LSG 3 320 848 0,65 -1,52
BOMBARDIER BBD.B 3 316 586 3,33 -1,77
VITERRA VT 3 314 356 15,98 0,13

TITRESGAGNANTS
EN% VOLUME FERM $ VAR %

STARFIELD RES. SRU 1 071 050 0,01 100,00
CIBT EDUCATION MBA 153 000 0,25 44,12
RUTTER RUT 193 000 0,05 28,57
TVI PACIFIC TVI 539 183 0,03 25,00
WALLBRIDGE MIN. WM 212 500 0,16 23,08

EN $ VOLUME FERM $ VAR $

FAIRFAX FINAN. FFH 95 250 346,60 8,34
ALGOMA CENTRAL ALC 2 255 129,00 5,55
WEST FRASER TIMB. WFT 188 405 71,50 2,75
CANADIAN PACIF. CP 583 941 93,00 1,65
VALEANT PHARMA. VRX 681 349 56,50 1,39

TITRES PERDANTS
EN% VOLUME FERM $ VAR %

GRYPHON GOLD GGN 429 500 0,07 -18,75
ACADIANMINING ADA 11 000 0,07 -17,65
CYMAT TECHNO. CYM 166 510 0,03 -16,67
GEOVIC MINING GMC 99 045 0,09 -15,00
ARMISTICE RES. AZ 91 400 0,09 -14,29

EN $ VOLUME FERM $ VAR $

SHAWCOR/A SCL.A 2 554 390 39,47 -6,47
SHAWCOR LTD SCL.B 3 570 38,80 -6,41
AGNICO-EAGLE AEM 1 485 566 53,60 -1,28
TOURMALINE OIL TOU 312 835 32,06 -1,24
MOLSON COORS/B TPX.B 5 300 40,61 -1,17

CARRIÈRES
N.B. : Tous les postes annoncés sont ouverts également aux femmes et aux hommes

CARRIÈRES
N.B.: Tous les postes annoncés sont ouverts
également aux femmes et aux hommes

La première présidente de l’Office de tourisme de Bécancour, Brigitte Bastien.                            
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CE N’EST PAS CETTE

PUBLICITÉ QUI VOUS

AIDERA À DÉCOUVRIR

DE NOUVEAUX MARCHÉS.

Visitez bdc.ca/croiseedeschemins pour
apprendre comment des entrepreneurs
ont vécu la croissance de leur entreprise, ou
communiquez avec nous pour découvrir des
services de financement et de consultation sur
mesure qui répondent à vos défis de croissance.

BDC est la seule banque
qui s’investit uniquement
auprès des entrepreneurs.

Nous vous aiderons à maigrir rapidement et en santé, de façon sécuritaire et
efficace, grâce à notre équipe pluridisciplinaire (médecins, nutritionnistes, etc.)

Dr Jean-Marie Marineau
Spécialiste en médecine de famille
Consultant pour diverses cliniques 2940815

LES CLINIQUES CMNA :

Montréal 514-274-3561 Charlesbourg 418-622-3338
Longueuil 450-646-4364 Trois-Rivières 819-694-6101
Laval 450-686-6661 Chicoutimi 418-543-1968
Repentigny 450-654-0089 Hull 819-773-7373
Terrebonne 450-492-7474 Beauport 418-666-7911
Ste-Foy 418-652-1121

www.docteurmarineau.com

VOULEZ-VOUS
PERDRE DU POIDS ?

Vincent Larouche
La Presse

Montréal — Le coroner qui a 
enquêté sur la mort de Mario 
Hamel et de Patrick Limoges, 
tués lors d’une opération poli-
cière devant l’UQAM en juin 
2011, va suggérer que la police de 
Montréal s’équipe de plus de pis-
tolets électriques pour maîtriser 
les personnes en crise, a appris La 
Presse.

Le rapport du Dr Jean Brochu 
sera dévoilé aujourd’hui, près 
d’un an et demi après les faits.

Le matin du 7 juin 2011, à l’angle 
des rues Sainte-Élisabeth et 
Sainte-Catherine, Mario Hamel, 
un pensionnaire de l’Accueil 

Bonneau aux prises avec des pro-
blèmes de santé mentale, était en 
crise. Il déchirait des sacs d’or-

dures et vandalisait des véhicules 
avec un couteau. Des policiers ont 
tenté de le raisonner, sans succès. 
Peu avant 7 h, à l’angle de la rue 
Saint-Denis et du boulevard René-
Lévesque, la police a ouvert le feu.

Mario Hamel a été atteint mor-
tellement, tout comme Patrick 
Limoges, un employé de l’hôpi-
tal Saint-Luc qui passait par là 
à vélo, victime d’une balle per-
due. Le drame avait secoué le  
Québec.

Après avoir longuement étudié 
l’intervention, le coroner a conclu 
qu’il pourrait être opportun que 
les policiers de Montréal aient 
accès à plus de pistolets à impul-
sion électrique. Cela leur donne-
rait un autre recours que l’utili-
sation des armes à feu. Le pro-
blème des balles perdues, comme 

celle qui a coûté la vie à Patrick 
Limoges, ne se pose pas avec les 
armes à impulsion électrique.

Actuellement, à Montréal, seul 
un groupe restreint d’agents ont 
de telles armes.

L’utilisation du pistolet élec-
trique a parfois été critiquée, 
notamment après la mort du 
Montréalais Quilem Régistre, qui 
avait reçu six décharges en 2007, 
et du Polonais Robert Dziekanski, 
qui avait reçu cinq décharges à 
l’aéroport de Vancouver, la même 
année. En 2010, la Ligue des droits 
et libertés a formellement deman-
dé que cette arme soit retirée de 
l’arsenal du SPVM.

Le rapport de demain appor-
tera un autre point de vue sur la 
question.

À moins d’un changement 

de dernière minute, le coroner 
Brochu devrait faire deux autres 
recommandations dans son rap-
port, selon nos sources.

Il proposera d’augmenter le 
nombre d’heures d’entraînement 
au tir pour les policiers montréa-
lais. Depuis quelques années, 
le manque de ressources aurait 
forcé le SPVM à envoyer moins 
souvent ses policiers s’entraîner 
au centre de tir.

Un autre passage du rapport 
abordera la question de la désins-
titutionnalisation des personnes 
souffrant de problèmes de santé 
mentale et de leur suivi par le sys-
tème de santé québécois, dans le 
but d’éviter les crises comme celle 
de Mario Hamel.•

- Avec la collaboration de 
Gabrielle Duchaine

Bavure policière ayant causé la mort de Patrick Limoges et Mario Hamel

Un coroner recommandera le pistolet électrique

Patrick Limoges

Vincent Gauthier
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Le plan d’opti-
misation mis en place à la clinique 
d’hémato-oncologie du Centre 
de santé et de services sociaux 
de Trois-Rivières rapporte des 
résultats significatifs alors que le 
temps d’attente pour prendre en 
charge un patient est passé de  
61 à 18 minutes en l’espace de trois 
mois à peine.

En se basant sur la méthode 
«lean», les intervenants ont 
repensé leur technique de travail 
pour s’inspirer du parcours de 
l’usager lors de son passage à la 
clinique qui a été scindé en deux 
temps.

Parmi les améliorations appor-
tées, on retrouve notamment les 
étapes de prise de sang, prépara-
tion du médicament et suivi avec 
le pharmacien, qui s’effectuent 
désormais la veille du traitement 

plutôt que la journée même, ce qui 
permet de sauver du temps pré-
cieux.

«Nous avons largement dépas-
sé la cible d’amélioration fixée au 
départ, principalement grâce à la 
mobilisation soutenue de l’équipe 

d’hémato-oncologie, mais égale-
ment des intervenants de diffé-
rents secteurs de l’établissement 
qui contribuent quotidiennement 
au fonctionnement de la clinique, 
comme la pharmacie et le labo-

ratoire», explique Louise Corbeil, 
directrice du Programme santé 
physique médecine au CSSS de 
Trois-Rivières.

En tout, ces modifications 
ont permis d’améliorer le temps 
d’attente de 70 % à cette clinique 
qui gère quelque 3600 personnes 
atteintes du cancer en Mauricie et 
au Centre-du-Québec.

Afin de valider les effets de 
cette nouvelle méthode de fonc-
tionnement, des indicateurs de 
performance ont été notamment 
mis en place.

«Déjà que la durée du traite-
ment est parfois longue et que la 
santé des usagers est plus fragile, 
on se réjouit de pouvoir leur faci-
liter l’accès. Pour plusieurs inter-
venants, le lean est devenu un leit-
motiv, une nouvelle façon de pen-
ser», vante pour sa part Michel 
Flageol, infirmier à la clinique 
d’hémato-oncologie du CSSS de  
Trois-Rivières.•

clinique d’hémato-oncologie

Importante amélioration  
du temps d’attente
En trois mois, la prise en charge d’un patient  
est passée de 61 à 18 minutes

«Pour plusieurs 
intervenants, le lean 
est devenu un leitmotiv,
une nouvelle façon
de penser»
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Trois-Rivières — «Le déve-
loppement économique est la 
base de la richesse de la région. 
Plus les gens sont éduqués, 
plus le développement écono-
mique suit, les investissements 
suivent et l’entrepreneuriat se 
développe.»

Malgré les nombreuses cam-
pagnes de financement qui ont 
cours en Mauricie, Raymond-
Robert Tremblay croit que 
la cause de l’éducation saura 
séduire les citoyens dans le 
cadre de la campagne de la 
Fondation du Cégep de Trois-
Rivières. Selon le directeur 
général de cet établissement, il 
est important d’atteindre l’ob-
jectif de 1,4 million de dollars 
fixé par cette campagne qui 
durera jusqu’en 2016.

«L’apport de la fondation est 
fondamental. L’argent public 
qu’on reçoit est pour faire l’en-
tretien de nos installations. On 
a peu de marge de manœuvre 

pour faire du développement. 
La fondation joue un rôle pri-
mordial. On n’a qu’à penser 
à la rénovation du théâtre, 
au stade Diablos», énumère  
M. Tremblay, rencontré hier 
lors de la conférence de presse 
annonçant le lancement du 
volet externe de la campagne 
de financement.

La campagne vise notam-

ment à bonifier le programme 
de bourses d’excellence et à 
soutenir la relève scientifique. 
L’acquisition d’équipements 
spécialisés et le soutien à la 
participation du collège et 
des étudiants à des activités 
de coopération internationale 
figurent également dans la liste 
des éléments à appuyer par le 
biais de cette collecte de fonds.

Carole Chevalier a été nom-
mée présidente d’honneur de 
cette campagne de finance-
ment. Présidente du conseil 
des représentants Mauricie 
Desjardins et directrice géné-
rale du centre d’action béné-
vole du Rivage, Mme Chevalier 
était heureuse d’annoncer que 
la campagne interne avait per-
mis à la fondation d’amasser 
755 565 $, soit 55 % de l’objectif.

«C’est un bon départ. Il est 
temps de franchir une autre 
étape. Merci de croire en l’im-
portance de l’éducation. Elle 
est notre plus grande richesse», 
commente Mme Chevalier.

La part amassée à l’interne 
depuis 2011 représente la parti-
cipation du personnel du cégep, 
des retraités, des étudiants et 
de leurs parents. Pour ce qui du 
volet externe, quelque 30 béné-
voles interpelleront les entre-
prises et les acteurs régio-
naux au cours des prochaines 
semaines.

La fondation en est à sa 
troisième campagne de finan-
cement. Jusqu’à présent, elle 
a versé plus de 3,5 millions de 
dollars aux différentes activités 
du cégep trifluvien.•

L’éducation, un outil  
de développement
La Fondation du Cégep de Trois-Rivières veut amasser 1,4 million de dollars

martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca
MARTIN LAFRENIÈRE

Photo: François Gervais

Claude Huard, président de la Fondation du Cégep de Trois-Rivières, 
Raymond-Robert Tremblay, directeur général de l’établissement, et Carole 
Chevalier, présidente d’honneur, ont lancé hier le volet externe de la 
campagne de financement.

Trois-Rivières (NM) — Les trois palais de 
justice de la Mauricie offriront des séances 
d’information de groupe sur la parentalité 
après la rupture. 

Il s’agit d’un nouveau service gratuit qui 
est désormais disponible. Sous le thème 
«Couple un jour, parents toujours», cette 
séance d’information devrait permettre 
aux parents d’être mieux outillés pour 
faire face à la rupture et pour régler les 
modalités de leur séparation, que ce soit 
en médiation familiale ou devant les tribu-
naux.

Elle sera animée par deux médiateurs de 
façon à aborder en profondeur les aspects 
psychosociaux de la rupture, dont la com-
munication entre les parents séparés ainsi 
que les besoins et les réactions des enfants. 
Elle présente aussi le processus de média-
tion familiale et les questions de nature 
juridique qu’il est essentiel de connaître. 
Les médiateurs animent également une 
période de questions.

Au palais de justice de Trois-Rivières, 
les premières séances auront lieu les 
6 décembre et 14 janvier. Au palais de 
Shawinigan, des séances seront tenues les 
18 décembre et 31 janvier. Enfin, au palais 
de justice de La Tuque, elles se dérouleront 
les 23 janvier et 6 mars.

Le calendrier complet des prochaines 
séances ainsi que tous les renseignements 
sur la médiation familiale sont accessibles 
en ligne au www.justice.gouv.qc.ca/media-
tionfamiliale. Pour s’inscrire, les parents 
intéressés doivent communiquer avec le 
ministère de la Justice du Québec, sans 
frais, au 1 866 536-5140, option 4.•

Séparation

Des parents 
mieux outillés
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linda.corbo@lenouvelliste.qc.ca
LINDACORBO

Trois-Rivières — En Mauricie 
comme ailleurs au Québec, plus 
les gens sont scolarisés, plus ils 
fréquentent les lieux culturels. Au 
sein de la région, on note toutefois 
que les gens moins scolarisés fré-
quentent encore moins ces lieux 
que les gens de même niveau aca-
démique dans l’ensemble de la 
province.

Voilà l’une des nombreuses 
observations que Marie-Claude 
Lapointe, professeure au dépar-
tement d’études en loisir, culture 
et tourisme à l’UQTR, tire d’une 
vaste enquête réalisée en 2009 
pour sonder la participation 
aux activités culturelles des 
Québécois en général, et des 
Mauriciens en particulier. 

De ce grand sondage télépho-
nique, qui a rejoint 6878 répon-
dants de 15 ans et plus, la dame 
rapporte qu’une personne sur 
deux (56,5  %), en Mauricie, fré-
quente les bibliothèques, un 
chiffre qui se compare à l’en-
semble des Québécois. C’est tout 
de même chez les 15-34 ans que 
l’on retrouve la proportion d’usa-
gers la plus élevée (75 %). 

Du côté des musées, la 
Mauricie fait moins bonne figure, 
avec un taux de fréquentation 
de 36  % alors que sur la scène 
provinciale, on affiche un taux 
de 45  %. Le plus grand nombre 
de visiteurs se situe chez les 
25-44 ans (45  %) alors que les 
moins nombreux se retrouvent 
chez les 15-24 ans (25 %).

Selon les données récoltées, on 
note que les spectacles d’humour, 
le théâtre et la musique populaire 
sont les plus fréquentés. Du côté 
du théâtre professionnel, 41  % 
des répondants en Mauricie affir-
ment avoir assisté à au moins une 
pièce au cours de l’année, contre 
43 % dans l’ensemble du Québec. 
En théâtre, la portion des 25-34 
ans affichent les plus faibles 
résultats de fréquentation (25 %).

C’est le milieu de la danse qui 
récolte les chiffres les élus élevés 
chez les jeunes, cette discipline 
rejoignant tout particulièrement 
les 15-24 ans, alors que les gens 
de 55 ans et plus se distinguent 
tout particulièrement dans la 
fréquentation des concerts de 
musique classique. Dans ce der-
nier domaine, une personne sur 
cinq dit avoir assisté à au moins 
un spectacle en Mauricie, compa-
rativement à une personne sur 4 
dans l’ensemble du Québec. 

En humour, 41  % des répon-
dants disent avoir assisté à au 
moins un spectacle. On remarque 

toutefois que les spectateurs 
sont moins présents chez les 
plus de 65 ans et que le nombre 
d’usagers grimpe selon le degré 
de scolarité et ce, jusqu’au collé-
gial, car à l’université, on semble 
ne plus trop s’intéresser à la 
chose. Quant à la musique popu-
laire, 39 % des Mauriciens disent 
avoir assisté à au moins un spec-
tacle. 

Dans l’achat des œuvres d’art, 
des métiers d’art et de l’artisanat, 
29  % des Mauriciens affirment 
avoir acheté au moins un item, 

avec préséance pour la pein-
ture, la joaillerie, ainsi que le tis-
sage, batik et textile. Le sondage 
révèle par ailleurs que près d’un 
Mauricien sur 5 a fréquenté un 
salon des métiers d’art.

Au chapitre des habitudes de 
lecture, on a été étonné de consta-
ter que 12  % des répondants en 
Mauricie déclarent ne jamais lire, 
peu importe le genre, que ce soit 
des magazines, des livres, des 
romans ou des journaux, alors 
que ce chiffre n’est que de 7  % 
pour l’ensemble de la province. 

Belle surprise, 94 % des hommes 
et 91 % des femmes liraient toute-
fois les journaux quotidiens. 

Le domaine de l’information 
se distingue aussi du côté des 
habitudes télévisuelles puisque 
ce sont les émissions d’informa-
tion et d’actualité qui rejoignent 
davantage autant les femmes 
(67,5 %) que les hommes (58 %). 
Les données révèlent par ailleurs 
que plus les gens sont scolarisés, 
moins ils honorent le petit écran. 
Les Mauriciens disent écouter la 
télévision en moyenne 3 heures 
par jour, contre 2 h 45 au Québec. 
Enfin au sein de la région, on 
apprend aussi que 80 % des gens 
possèdent au moins un ordina-
teur à la maison et que, de ce 
nombre, 95 % sont branchés sur 
Internet. 

La surprise du sondage en 
Mauricie provient toutefois 
des réponses données par les 
hommes, qui se disent plus nom-
breux que les femmes à fréquen-
ter les lieux culturels, aussi bien 
dans les spectacles de musique 
populaire, de théâtre et de danse, 
que dans les musées. Ces chiffres 
en ont fait tiquer plus d’un hier à 
la conférence puisque sur le ter-
rain, ce n’est pas nécessairement 
ce que l’on remarque. La pre-
mière à en être étonnée est d’ail-
leurs Mme Lapointe elle-même, 
qui a bien l’intention de creuser 
cette question.•

sondage auprès des mauriciens

Les pratiques culturelles décortiquées

Linda Corbo
linda.corbo@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — L’organisme Culture 
Mauricie et l’Université du Québec à Trois-
Rivières ont signé, hier, une entente de 
partenariat intéressante pour le milieu 
culturel de la région puisqu’elle vise à rap-
procher de plus en plus les acteurs cultu-
rels et les professeurs-chercheurs, histoire 
de profiter du savoir qui émane du milieu 
universitaire et de le propager.

Cette entente, qui s’étendra sur les 
trois prochaines années, a pour objectif 
de transférer des connaissances qui pro-
viennent de l’UQTR et qui peuvent contri-
buer à la richesse culturelle. Le tout pren-
dra la forme de déjeuners, de dîners ou de 
5 à 7 conférences qui permettront aux gens 
intéressés par la culture d’approfondir une 
variété de sujets.  

Par cette entente, Culture Mauricie 
s’engage à offrir une tribune à un profes-
seur (ou chargé de cours) au moins une fois 
par année, et à faciliter le maillage entre 
ses membres et les professeurs de l’UQTR 
pour d’éventuels travaux universitaires, en 
fonction d’essais, de mémoires, de thèses 
ou de projets d’intervention communau-

taire. 
L’UQTR s’engage pour sa part à facili-

ter les choses pour que des projets entre 
ses professeurs-chercheurs et Culture 
Mauricie soient porteurs; pour les faire 
connaître et pour promouvoir les activités 

de collaboration auprès de la communauté 
universitaire.

Pour Culture Mauricie, qui mise sur un 
nouveau volet culture-éducation, cette 
entente devrait être profitable. «Nous 
avions une volonté de se rapprocher de 

l’université depuis plusieurs années», note 
le directeur général de Culture Mauricie, 
Éric Lord. «Nous sommes toujours à l’affût 
pour trouver des experts.»

«Les organismes culturels et les artistes 
seront les premiers à en bénéficier», ren-
chérit la présidente du conseil d’admi-
nistration, Josée Grandmont. «Par cette 
entente, Culture Mauricie bénéficie d’une 
expertise de pointe dans son secteur et 
profite d’un accès privilégié à de l’informa-
tion hautement spécialisée.»

À l’UQTR, on mentionne que cette 
entente correspond à la vocation du lieu. 
«Notre institution doit aller au-delà de ses 
missions traditionnelles d’enseignement et 
de recherche pour établir des liens de col-
laboration avec les acteurs régionaux de 
tous les milieux et pour renforcer ses ser-
vices à la collectivité», précise la directrice 
du bureau du recteur de l’UQTR, Martine 
Lesieur.

La toute première activité en ce sens 
s’est déroulée d’ailleurs hier midi, tout de 
suite après la signature de l’entente à la 
Maison de la culture de Trois-Rivières, 
par le biais d’une conférence qui traçait 
le portrait des pratiques culturelles en 
Mauricie.•

culture mauricie et Uqtr

Acteurs culturels et professeurs-chercheurs se rapprochent
Signature d’une entente de trois ans pour favoriser le transfert des connaissances 

Photo: Émilie O’Connor

De gauche à droite, le directeur de Culture Mauricie et la présidente du conseil d’administration, 
Éric Lord et Josée Grandmont, en compagnie de Martine Lesieur, directrice du bureau du recteur de 
l’UQTR. À l’arrière, le professeur Jason Luckerhoff.

Photo: Émilie O’Connor

Marie-Claude Lapointe, professeure au département d’études en loisir, culture 
et tourisme, dresse un portrait intéressant des pratiques culturelles en 
Mauricie. 
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Trois-Rivières — Parmi les nom-
breux concerts de Noël présentés 
dans la région en décembre, les 
deux qu’on présentait hier à la 
Cathédrale trifluvienne, dans la 
série Les stars chantent Noël, sont 
sans doute les plus imposants. 
Et peut-être les plus populaires 
puisque pour les deux représen-
tations combinées offertes hier à 
14 h et à 20 h, on a accueilli autour 
de 1200 spectateurs. 

La grande force de ce concert, 
c’est la très impressionnante 
machine qui le soutient. D’abord 
on a les interprètes vocaux: 
Judith Bérard, Marie-Ève Janvier, 
Éléonore Lagacé, Marie-Denise 
Pelletier, Annie Villeneuve, 
Claude Barzotti, Jean-François 
Breau et Gino Quilico. C’est déjà 
impressionnant en soi mais si 
vous ajoutez un chœur d’une ving-
taine de personnes et cinq musi-

ciens sans compter le Trifluvien 
Ioane Bastarache à l’orgue, vous 
aviez une brochette d’interprètes 
comme on en voit rarement dans 
la région, même à Noël. On com-
prend qu’avec tous ces atouts, 
l’événement, lancé l’an der-
nier, connaisse tant de succès. 
Tellement, en fait, qu’il est déjà 
décidé que la tournée s’arrêtera à 

Trois-Rivières en décembre 2013 
également.

La première chose qui frap-
pait hier, c’est l’ampleur de l’évé-
nement. Pas seulement à cause 
de l’endroit, majestueux, ou le 
nombre d’interprètes mais à 
cause des moyens qu’on s’est don-
nés. Le spectacle est impeccable-
ment mis en scène et on ne semble 

avoir lésiné sur rien, notamment 
l’amplification, impeccable. Les 
techniciens ont réussi à minimi-
ser l’écueil de la réverbération 
de la cathédrale et à doser avec 
doigté les niveaux sonores des 
différents éléments: chœur, musi-
ciens et solistes de façon à créer 
un ensemble très cohérent, riche 
et maîtrisé. 

Tout le concert avait été pré-
paré avec beaucoup de minutie, 
et offert par de bons interprètes 
incluant quelques-unes des plus 
belles voix du Québec. On ne le 
dit pas assez souvent de Marie-
Denise Pelletier ou de Judith 
Bérard, trop rare sous nos lati-
tudes depuis quelques années, 
alors que Marie-Ève Janvier a été 
surprenante d’aplomb. Éléonore 
Lagacé n’est pas aussi connue 
que les autres mais «l’autre fille 
de Nathalie Choquette» est, elle 
aussi, très talentueuse. 

Cependant, si on se fie aux réac-
tions du public, c’est sans doute 
Gino Quilico qui a donné le plus 
de frissons. Son Minuit Chrétien 
a été une pièce d’anthologie qui 
a soulevé le public dans une ova-
tion debout pleinement méritée. Il 

reste que le concert a prouvé une 
fois de plus que le public adore les 
grandes voix.

Côté répertoire, on n’a pas 
cherché à trop renouveler la for-
mule, présentant d’inévitables 
classiques de Noël, puisés sur-
tout dans le répertoire américain: 
Quand j’entends chanter Noël, Have 
Yourself a Merry Little Christmas, 
Joyeux Noël, Sainte Nuit, etc. mais 
aussi des chansons de Noël moins 
connues, tirées du répertoire de 
l’un ou l’autre des solistes, des 
medleys et des chansons d’un 
autre répertoire comme Je serai là 
pour toi. Les 105 minutes ont offert 
un vaste panorama de ce qu’on 
associe à Noël et un peu plus. De 
quoi satisfaire les amateurs qui 
auraient peut-être pris volontiers 
quelques classiques ou quelques 
chants religieux de plus. C’est un 
concert de Noël après tout.

On aurait très bien pu faire 
moins professionnel, se conten-
ter d’une présentation moins 
peaufinée, d’arrangements moins 
sophistiqués ou offerts avec moins 
de précision, mais la tournée  
Les Stars chantent Noël ne mange 
pas de ce pain-là.•

Les grands moyens pour célébrer Noël
La tournée Les stars chantent Noël s’arrêtait à Trois-Rivières hier 

francois.houde@lenouvelliste.qc.ca
FRANÇOISHOUDE

Photo: Stéphane Lessard

Le couple formé par Marie-Ève Janvier et Jean-Francois Breau fait partie du 
groupe d’interprètes de la tournée Les stars chantent Noël qui a fait escale à la 
Cathédrale de Trois-Rivières pour deux représentations, hier.

Marie-Josée Montminy
marie-josee.montminy@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Le chef de l’Or-
chestre symphonique de Trois-
Rivières Jacques Lacombe avait 
tellement apprécié l’interpréta-
tion du Messie de Haendel qu’il 
avait dirigée en 2010, qu’il avait 
tout de suite exprimé au chef du 
chœur Vocalys, Raymond Perrin, 
son désir de réinscrire l’oratorio à 
la programmation dans un avenir 
rapproché. Ce sera chose faite ce 
dimanche 9 décembre alors que 
l’orchestre et le chœur trifluviens 
seront joints par quatre solistes 
pour présenter à nouveau cet 
incontournable du répertoire cho-
ral.

«Il y a deux ans, c’était la 
première fois que je dirigeais  
Le Messie. J’en avais déjà dirigé et 
même chanté des extraits, mais 
jamais l’œuvre au complet. Le 
résultat musical a été presque 
au-delà de mes espérances! Avec 
peu de temps de préparation, 
nous avons réussi un travail sty-
listique qui avait beaucoup d’al-
lure!», raconte Jacques Lacombe 
en parlant du concert de 2010, 
pour lequel l’OSTR et Vocalys 
étaient accompagnés des solistes 
Nathalie Paulin, Sophie Louise 
Roland, Jacques Olivier Chartier 
et Olivier Laquerre.

«J’ai tout de suite dit à Raymond 
Perrin qu’il fallait ramener  
Le Messie le plus rapidement pos-
sible, pour aller encore plus loin. 
L’idée était de se dire qu’on va être 
capable de travailler les acquis et 
d’aller plus loin au niveau du phra-

sé, de l’articulation...», continue le 
chef de l’OSTR en ajoutant que la 
participation de nouveaux solistes 
permettra de donner une nouvelle 
saveur à l’œuvre. 

Le ténor Jacques Olivier 
Chartier sera encore du concert, 
alors que la soprano Suzie 
LeBlanc, la mezzo-soprano Anita 
Krauss et le baryton-basse latu-
quois Philippe Sly compléteront le 
quatuor des solistes. Respectant 
la tradition baroque, 26 musi-
ciens seront sur scène, provenant 
majoritairement des sections des 
cordes (19 musiciens, soutenus 
par deux hautbois, un basson, 
deux trompettes, les timbales et 
un orgue et clavecin). Du côté de 
Vocalys, quatre choristes s’ajoute-
ront aux 16 membres permanents.

Partageant l’enthousiasme 
de Jacques Lacombe, Raymond 
Perrin aborde «avec une espèce 
d’excitation» la reprise de ce qu’il 
qualifie d’«œuvre fétiche» avec 

l’OSTR dimanche après-midi à la 
salle Thompson. «C’est un grand 
plaisir de retrouver ces chœurs-
là, même si c’est dans un monde 
connu», indique celui qui voit les 
possibilités d’intégrer de nou-
velles indications dans la partition 
que son chœur a livrée à plusieurs 
reprises depuis sa création en 
1998.

Une œuvre qui se démarque
Le Messie se démarque dans 

la production de Haendel tout 
comme dans le répertoire 
baroque en général. Maestro 
Lacombe est pour sa part impres-
sionné par «la qualité d’inspira-
tion» de l’œuvre composée en  
25 jours en 1741. «C’est un mys-
tère, à savoir pourquoi une œuvre 
devient aussi populaire. On a l’im-
pression que c’est une musique 
qui a toujours existé. Il y a une 
force dans cette musique qui fait 
que ça nous touche, que ça vient 
nous chercher, avec ses moments 
de tendresse, de fraîcheur...»

Pour une chorale, Le Messie com-
porte de beaux défis. Raymond 
Perrin souligne la grande place 
qu’occupe le chœur dans l’œuvre 
qui comporte plus de 40 numéros: 
«Il y a autant de chœurs que de 
solos. Le chœur devient comme 
un soliste. C’est très stimulant».

Le chef de l’ensemble vocal 
apprécie l’écriture de Haendel 
dans cet oratorio qui l’a rendu 
célèbre.

«C’est une variété d’écriture... 
Certains extraits sont extrême-
ment virtuoses au plan des voca-
lises. C’est comme de l’exhibition-

nisme dans les prouesses vocales! 
Dans d’autres passages, il y a de 
belles harmonies sur la lenteur, 
tellement inspirées, touchantes. 
Même si c’est une œuvre qui est 
longue, on ne s’en lasse pas», com-
mente M. Perrin. 

Une partie de la chimie est 
déjà établie entre les solistes et 
le chœur, puisque Philippe Sly et 
Sylvie LeBlanc ont déjà chanté 
avec Vocalys, tandis que le ténor 
Jacques Olivier Chartier est un 
ancien de l’ensemble.•

ostr et vocalys

Le Messie à l’affiche dimanche
Philippe Sly et trois autres solistes se joindront à l’orchestre et au chœur

Le baryton-basse latuquois Philippe 
Sly
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Êtes-vous observateur
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

solution
1 Chevelure sur le front de l’homme. 2 Fumée plus haute au-
dessus du pistolet. 3 Un fragment en plus au pied de l’arbre. 4 
Une branche plus longue dans le dos de l’homme. 5 La petite 
branche d’extrême droite est différente. 6 Le support de roue de 
la brouette. 7 Une feuille morte en plus sur le haut du tas. 8 Un 
arbre plus large à droite du râteau.

Citation secrète
Placez les lettres de chaque colonne 
dans la case appropriée de manière 
à former une phrase complète. Les 
mots sont séparés par une case noire.

par Isabelle Vadeboncoeur

Solution  
du dernier numéro

Proverbe araméen : La flèche 
que tu lances contre un juste 
reviendra sur toi.

thème : Citation de M. Le 
Roux de Lincy
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HOROSCOPE 5 DÉCEmbRE 2012

bélier
(21 mars au 19 avril)

Taureau
(20 avril au 20 mai)

Gémeaux
(21 mai au 21 juin)

Vierge
(23 août au 22 septembre)

Sagittaire
(22 novembre au 21 décembre)

Poissons
(19 février au 20 mars)

Lion
(23 juillet au 22 août)

Scorpion
(23 octobre au 21 novembre)

Verseau
(20 janvier au 18 février)

Cancer
(22 juin au 22 juillet)

balance
(23 septembre au 23 octobre)

Capricorne
(22 décembre au 19 janvier)

Avec le carré Uranus-Pluton, certaines 
personnes peuvent décider de mettre de l’ordre dans leurs 
affaires... ainsi que dans celles des autres. Les mesures 
annoncées peuvent sembler draconiennes, surtout si 
elles résultent de l’exaspération. Laissez parler ceux qui 
disent vouloir apporter des transformations radicales aux 
procédés et aux habitudes. Ils n’en feront pas la moitié.

Les choses qui sont évidentes pour les uns 
ne sautent pas nécessairement aux yeux des autres. 
Compte tenu de l’opposition Lune-Neptune dans l’axe 
Vierge-Poissons, vous pourriez vous apercevoir que 
votre perception d’une situation ne fait pas forcément 
l’unanimité. La diplomatie vous aidera à faire passer votre 
point de vue plus facilement. Évitez toutefois les débats 
houleux.

Avec l’opposition Lune-Neptune axe Vierge-
Poissons, certaines personnes risquent de ne pas oser 
dévoiler entièrement leur jeu par souci de diplomatie ou 
pour ménager les sentiments d’autrui. Afin de connaître 
leurs aspirations profondes, vous gagnerez à les mettre en 
confiance, soit en parlant de vous, soit en leur signifiant 
qu’ils n’ont pas à craindre un jugement de votre part.

Celui qui n’ose pas ne doit pas se plaindre de 
sa malchance. Conjoints en Capricorne, Mars et Pluton 
signalent que c’est le temps de prendre l’initiative et 
d’aller au devant des autres. Une situation n’abondera pas 
dans le sens de vos aspirations si vous suivez passivement 
son déroulement en tant que spectateur. La Lune en 
Vierge peut toutefois vous aider à tirer votre épingle du 
jeu. Profitez-en!

Une personne avec laquelle vous pourriez 
former une association ou un partenariat ne se présentera 
pas avec un écriteau. Et, vu que Saturne est bien logé 
dans votre Signe opposé, le déclic ne se fera peut-être pas 
instantanément non plus. Toutefois, la Lune en Vierge est 
loin d’être défavorable au développement de nouvelles 
relations, et ce milieu de semaine réserve une grande 
place à la surprise...

Honorez le médecin avant que vous n’ayez 
besoin de lui. Tant que Mercure se trouve au carré de 
votre Signe, il peut être malvenu de contacter quelqu’un 
que vous avez négligé dans le seul but de demander 
service. Pour éviter de vous retrouver dans une telle 
situation, mieux vaut entretenir régulièrement tous vos 
contacts. Y a t-il quelqu’un à qui vous n’avez pas donné 
de nouvelles récemment?

La présence de Saturne en Scorpion tend à 
vous responsabiliser et à vous conscientiser davantage 
relativement aux conséquences de vos faits et gestes. 
Toutefois, vous ne devriez pas verser dans la culpabilité. 
Certains problèmes seraient survenus inévitablement en 
dépit de vos initiatives. Ne portez pas inutilement sur vos 
épaules le fardeau d’un blâme qui ne vous revient pas.

La retenue face à l’expression de vos 
sentiments ne contribuerait qu’à faire naître en vous 
un sentiment de regret. Chassez toute gêne et osez 
afficher vos opinions aujourd’hui. Vu que la Lune en 
Vierge s’oppose à Neptune en Poissons, certaines 
rumeurs peuvent prendre des proportions démesurées. 
N’accordez pas trop d’importance aux histoires qui 
semblent déformées ou exagérées.

Ne pas se repentir d’une faute en est une 
autre, mais le meilleur repentir est de ne plus pécher. 
L’opposition de la Lune en Vierge avec Neptune en 
Poissons peut vous faire ressentir de l’insatisfaction 
quant à un agissement récent. Il n’est pas nécessaire de 
vous taper sur la tête, seulement d’agir différemment la 
prochaine fois. Votre regard sur vous-même ne serait-il 
pas un peu trop sévère?

Vu que la Lune en Vierge s’oppose à Neptune 
en Poissons, il peut vous sembler que certaines personnes 
s’expriment vaguement, comme si elles étaient réticentes 
à prendre clairement position ou qu’elles avaient peur de 
leurs opinions. Toutefois, si vous tenez à tirer votre épingle 
du jeu, rien ne doit demeurer flou. Il faut donc poser 
des questions astucieuses pour les amener à se dévoiler.

Le sage tente tout avant de recourir à la 
guerre. Avec la Lune en Vierge, au carré de votre Signe, 
vous risquez de devoir faire preuve de diplomatie afin de 
préserver l’harmonie. Les données dont vous disposez 
peuvent laisser croire que les autres détiennent tous les 
privilèges, mais vous ignorez peut-être certains détails. 
La recherche d’informations peut apaiser votre esprit.

Arrivant en Vierge, la Lune s’oppose à 
Neptune en Poissons. De ce fait, il faudrait éviter 
de confondre les désirs et la réalité afin d’éviter 
le désillusionnement. Les questions spirituelles, 
philosophiques et même ésotériques peuvent prendre 
davantage d’importance, mais il serait dommage de 
gaspiller votre énergie pour faire accepter vos points de 
vue par une personne opiniâtre et bornée.
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 3 6    4  5
   7     6
 5   8     
 4  9      
3 6  1      
  8    5  4
    9 7    
4 8        
2 9   6 4  8  

6 2 1 4 9 5 7 8 3
5 7 8 2 1 3 4 9 6
4 9 3 6 8 7 1 2 5
8 4 7 9 5 2 6 3 1
3 1 2 8 7 6 9 5 4
9 5 6 1 3 4 8 7 2
7 3 4 5 6 9 2 1 8
1 6 9 3 2 8 5 4 7
2 8 5 7 4 1 3 6 9

Sudoku

2296 2295

Placez un chiffre de 1 à 9 dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque colonne et chaque boîte 3x3 
délimitée par un trait plus épais doivent contenir tous 
les chiffres de 1 à 9. Chaque chiffre apparaît donc une �
seule fois dans une ligne, dans une colonne et dans �
une boîte 3x3.

Solution du dernier sudoku

Niveau de difficulté : DIFFICILE

Ce jeu est une 
réalisation de 
Ludipresse. Pour plus 
d'informations, rendez-
vous sur le site 
www.les-mordus.com 
ou écrivez-nous à 
info@les-mordus.com�
�Par Fabien Savary

Mots croisés
www.hannequart.com

Montréal
2/-5

Drummondville
3/-8

Victoriaville
3/-8

Sherbrooke
3/-10

La Tuque
-2/-11 Québec

3/-7

Trois-Rivières

Shawinigan
2/-7

AU QUÉBEC

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Chibougamau
Gaspé
Gatineau
Iles de la Mad.
Joliette
La Grande
La Malbaie
La Tuque
Maniwaki
Québec
Rimouski
Rivière-du-loup
Saguenay
St Georges
St-Hubert
St-Hyacinthe
St-Jean
St-Jérôme
Sept-Iles
Sorel
Val d’Or
Valleyfield
Victoriaville

Plu 3/-8
Nei -5/-12
Nei -5/-12
Plu 7/-6
Var -1/-9
Plu 6/-1
Var 2/-7
Sol -9/-11
Nei 0/-10
Nei -2/-11
Nei -3/-13
Nei 3/-7
Plu 4/-6
Mel 3/-7
Nei 0/-9
Nei 3/-7
Mel 2/-5
Mel 2/-5
Mel 3/-5
Nei 0/-8
Plu 3/-10
Var 2/-7
Nei -7/-13
Mel 2/-5
Mel 3/-8

AU CANADA

Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Halifax
Ottawa
Québec
Régina
Saint-Jean
Toronto
Victoria
Yellowknife

Nei 1/-10
Plu 7/-2
Nei -6/-21
Plu 9/-6
Plu 10/-4
Var -1/-8
Nei 3/-7
Var 4/-17
Ave 7/3
Nei 2/-3
Ave 8/5
Var -21/-29

AU SOLEIL

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane

Sol 32/24
Sol 21/18
Ora 30/24
Sol 28/20
Sol 26/19
Var 27/21
Sol 24/19
Plu 27/17

LE MONDE

Amsterdam
Athènes
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo

Sol 5/0
Nua 22/12
Plu 2/2
Ora 24/23
Ave 18/14
Nua 14/9
Ave 3/1
Sol 19/13
Var 9/1
Sol 19/7
Nua -5/-9
Ave 12/0
Nua 4/2
Sol 31/22
Nua 11/6
Nua 11/7

LES MARÉES

LA LUNE

6 déc

LE SOLEIL

7h17 16h03

ALMANACH

Max Normal
Min Normal
Max Record 
Min Record

-1°
-10°

1941 14°
1940 -29°

©MétéoMédia  2012

AUJOURD’HUI

FACTEUR VENT

-3

DEMAIN VENDREDI

SAMEDI DIMANCHE

MAX: -3 MIN: -5 MAX: 1 MIN: -3

MAX: 0 MIN: -3 MAX: 2 MIN: -2

Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Puerto Plata
Puerto Vallarta
Tampa
West Palm B.

Sol 30/23
Ave 22/8
Sol 30/24
Nua 26/16
Sol 29/23
Sol 33/21
Sol 26/16
Sol 26/20

13 déc

20 déc 28 déc

INDICE UV

0.5 (Bas)

2h12 1.1
12h09 0.9
15h06 1
23h54 0.8

Trois-Rivières
Hre Ht/m

1h24 1.7
10h18 0.9
14h09 1.5
22h18 0.8

La Pérade
Hre Ht/m

PRÉC. 20% PRÉC. 30%

PRÉC. 30% PRÉC. 90%

LE VENT

NO 25 km/h

Durée totale du
jour: 8h46
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Le 7 décembre ,
cela fera
déjà 2 ans,

Je t’aimemon
amour!

Ton époux
xxx

louise.plante@lenouvelliste.qc.ca
LOUISE PLANTE

Francis Trépanier sera le président du 
Festival western de Saint-Tite pour 
l’édition 2013.

Louise Plante
louise.plante@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — La direction du 
Festival western de Saint-Tite 
a annoncé hier que Francis 
Trépanier sera le prochain prési-
dent du festival.

Originaire de Saint-Tite et 
maintenant citoyen de Saint-
Narcisse, M. Trépanier est 
comptable professionnel agréé 
et directeur  de comptes pour le 
Centre financier aux entreprises 
Desjardins de Trois-Rivières. Il 
s’est impliqué au sein du festival 
depuis les 15 dernières années, 
et ce, dans plusieurs comités: 
accueil, sécurité, bingo, journée 
de la femme, soirée de la cava-
lière, etc. 

En 2011 et 2012, il occupait 
les postes de vice-président du 
comité organisateur et d’obser-
vateur au conseil d’administra-
tion. Plusieurs invités du Festival 
ont eu l’occasion de le côtoyer au 
Salon des présidents, un espace 
VIP dont il était coordonnateur.

M. Trépanier a déclaré accep-
ter ce prestigieux mandat avec 
beaucoup de fierté. Il s’est fixé 
comme objectif d’amener l’organi-
sation à faire preuve d’audace tout 
en respectant ses racines. Sa phi-
losophie repose sur quatre mots: 
synergie, entraide, respect et 
plaisir. Pascal Lafrenière, direc-
teur du festival, dit compter sur la 
grande expertise de M. Trépanier 
dans le domaine des affaires et 
sur sa rigueur en tant qu’organi-
sateur pour propulser le festival 
vers l’avenir.

M. Trépanier sera épaulé au 
cours de son mandat par une 
équipe de 11 bénévoles chevron-
nés qui forment le comité orga-
nisateur de l’édition 2013, sans 
oublier 630 bénévoles et la pré-
sidente ex-officio, Marie-Ève 
Tremblay.•

Francis 
Trépanier 
nommé 
président du 
Festival western 
de Saint-Tite

Hérouxville — Ceux qui n’ont pas 
froid aux yeux et qui ont la cause 
du cancer à cœur se donnent ren-
dez-vous le 2 mars prochain au 
troisième Relais pour la vie de 
Hérouxville, le seul relais hiver-
nal au pays au profit de la Société 
canadienne du cancer.

Les deux coprésidentes de 
l’événement, Alice Dionne et 
Jeanne Chateauvert, ont déclaré 
que le Relais de Hérouxville sou-
haite recruter 25 équipes et réu-
nir 75 personnes pour le Tour 
des survivants. On tentera cette 
année de vendre 1500 luminaires 
et d’amasser 58 000 $.

Mme Dionne a confié que 
lorsqu’on l’a approchée en 2010 
pour s’impliquer dans le comité 
de la logistique pour le relais 
2011-2012, elle n’avait qu’une 
vague idée de ce dont il s’agissait. 
«En plus d’être une personne 
qui se couche tôt, je suis fri-
leuse, alors imaginez ma surprise 
quand j’ai su que ça se passait le 
soir de 19 h à 7 h et en hiver! Je 
me disais: je vais faire un bout 
de la nuit, et finalement on a fait 
toute la nuit et je n’ai même pas 
eu froid aux pieds. J’ai bien aimé 
ça, alors quand j’ai su que les 
deux premières coprésidentes 
ne revenaient pas cette année et 
qu’il n’y avait personne pour les 
remplacer, j’ai donné mon nom... 
à la condition d’avoir une copré-
sidente moi aussi. Je remercie 
Mme Chateauvert, son arrivée 
fait toute la différence. Je remer-
cie aussi ceux qui vont nous don-
ner un coup de main cette année, 

les bénévoles, les partenaires 
financiers et les survivants. Tout 
ça roule bien ensemble. J’invite 
les gens à venir en grand nombre 
marcher dans notre sentier fores-
tier tout illuminé.»

Pour sa part, Mme Chateauvert, 
elle-même une survivante du can-
cer et ex-bénévole du comité de 
l’alimentation, estime que s’impli-
quer est une façon toute naturelle 
de remettre ce qu’on a reçu et 
de permettre à la recherche de 
poursuivre sa progression. «Nous 
avons de grandes bottes à chaus-
ser mais nous prenons le relais 
d’une organisation en santé», a-t-
elle déclaré.

Enfin, Josée Paquette, elle aussi 
survivante d’un cancer, invite les 
gens à participer à cette marche 
très spéciale qui permet d’aller 

chercher une belle énergie, note-
t-elle, surtout pour ceux dont le 
combat n’est pas terminé.

La présidence d’honneur de 
ce troisième relais a été confiée 
au préfet de la MRC de Mékinac 
et maire de Sainte-Thècle, Alain 
Vallée. «Les gens de notre terri-
toire savent faire face aux vents 
de l’adversité, a-t-il déclaré. 
J’invite les gens à former des 
équipes et à venir manifester 
leur soutien de manière concrète 
aux gens qui sont touchés par le 
cancer et à leurs proches, a-t-il 
déclaré. C’est un moment excep-
tionnel, une nuit à partager avec 
la famille, les amis, les collègues 
et où on peut manifester son sup-
port à ceux qu’on aime.»

Soulignons par ailleurs que, 
compte tenu de son caractère 

très spécial, le relais pour la vie 
de Hérouxville est pratiquement 
continuellement animé afin de 
garder les marcheurs alertes et 
au chaud. Comme par les années 
passées, on a prévu des spec-
tacles, des randonnées en traî-
neaux, des conteurs et des chan-
teurs. On ajoute également une 
nouveauté, soit un coin jeunesse, 
avec maquillage pour les enfants. 
Enfin, de la soupe bien chaude 
sera servie aux marcheurs, béné-
voles et artistes. Il sera aussi tou-
jours possible de se réchauffer à 
l’école ou sous le chapiteau. 

Pour en savoir davantage 
sur ce Relais pour la vie, faire 
un don ou devenir bénévole, on 
peut contacter Alice Dionne au 
418-365-5622 et Jeanne Chateau-
vert au 418-365-3389.•

3e édition du Relais pour la vie hivernal

Rendez-vous à Hérouxville

photo: sylvain mayer

Le Relais pour la vie de Hérouxville est le seul relais hivernal au pays au profit de la Société canadienne du cancer.

Photo: Stéphane Lessard

Le Doc Mailloux lance  
son livre à Trois-Rivières
Le psychiatre Pierre Mailloux a lancé dimanche à Trois-Rivières son livre 
Mailloux, le paradoxe. Publié aux Éditions de la Semaine, ce livre explore les 
motivations et les convictions du Doc Mailloux, psychiatre et personnalité 
médiatique controversé. Le Doc Mailloux était lors de ce lancement officiel aux 
côtés de Natahlie Ferraris, l’auteure du livre. 
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LES PETITES ANNONCES

819 378-8363 • 1 888 378-8363

PLACEZ VOTRE
ANNONCE POUR
PLACEZ VOTRE
ANNONCE POUR 3 JOURS CONSÉCUTIFS3 JOURS CONSÉCUTIFS À C

OM
PT

ER
 DE

À C
OM

PT
ER

 DE 7.10 $ / JOUR*

COMMUNIQUEZ AVEC NOS PRÉPOSÉES
POUR PLUS D'INFORMATIONS

*TARIF RÉGULIER

100
IMMOBILLIER

102 Condominiums,
copropriétés à vendre

CCONDOS NEUFSONDOS NEUFS
Domaine du BoiséDomaine du Boisé

sectsecteur eur TTrrois-Riois-Rivièrvièreses
Condos, 2 salles de bains, 

près de la piste cyclable.
ConstrConstructions Chaînéuctions Chaîné

819  244-6668 ou 697-6148

103 Propriétés
commerciales

LOCAL COMMERCIAL 639 PI2, 
à louer,1200$/mois. Situé au
5655, boul. Jean XXIII,
grande visibilité, facile d’ac-
cès, parfait pour profession-
nel ou petit commerce de
détail. Contactez Steve Mo-
rency au 1-418 456-2269

104 Propriétés
à vendre

CHARPENTE DE MAISON 
à vendre, idéal pour auto-
construction sur nos terrains
ou le vôtre. 819 691-7006.

MAISONS  JUMELÉES NEUVES
Secteur Bécancour, 3 cham-
bres, 1 salle d’eau, 1 salle

de bain, 121 000$, taxes
incluses. 819 370-1402, 

819  609-1008.
www.habitationsparis.com

MAISONS NEUVES
JUMELÉES NEUVES

Secteur Trois-Rivières
Près piste cyclable, 

plain-pied ou cottage, 
2 ou 3 chambres.

Constructions Chainé
819 244-6668 ou 697-6148

112 Entrepôts,
remisage

GROUPE OLYMBEC
ENTREPOSAGE INTÉRIEUR

chauffé, sécuritaire avec
alarme, autos, motos, ba-
teaux, VR, roulottes, 

819 374-7526  # 2101
nhebert@olymbec.com

REMISAGE pour l’hiver, au-
tos, motos, camions et meu-
bles; chauffé et système
d’alarme. 819 696-3751

114 Locaux,
bureaux à louer

100 PI2 À  5000 PI2

Locaux commerciaux
industriels ou bureaux

stationnement. 376-9909

500 à 3400 pi2, centre Louis
Pinard, près Uqtr et Les Ri-
vières, vaste stationnement,
libre. 819 380-8822

500 à 5600 pi2 pour locaux
ou bureaux commerciaux,
avec stationnement. Prix
très compétitif. 819 377-7126

À TROIS-RIVIÈRES 
Édifice à bureaux, sur coin de
rue, idéal clinique ou com-
merces de service, 500 pi2 à
8500 pi 2, grande fenestration,
stationnement. 819 372-4835

BAIL tout inclus, jusqu’à
2000 pi2, pour centre d’acti-
vités connexes  golf, vue im-
prenable, grand stationne-
ment. 819 372-4835 

BOUL des Récollets, jusqu’à
1200 pi2, idéal pour clinique

ou commerce de santé, 
819 372-4835

BOUL Thibeau,  à la sortie
d’autoroute 40 est, 40 000
véhicules/ jour. Bureaux d’af-
faires, 1800 pi2 au rez-de-
chaussée ou 1500 pi2, 3e
étage, 819 372-4835

BUREAUX et entrepôts
à louer, commercial et
industriel, secteur Cap, 
libres. 819 696-3751

114 Locaux,
bureaux à louer

TROIS-RIVIÈRES,
locaux ou bureaux à louer

819 691-5650. www.
duguayimmobilier.com

116 Chalets et
villégiature

3 CHALETS, bain tourbil-
lon, douche, foyer, 2 cham-
bres, étang à truites, terrre
30 arpents, permis pour re-
lais ou gîte. Évalutation 286
000$, possibilité de finance-
ment avec comptant. Faites
une offre! 819 379-7480

117 Terrains
à vendre

À  PLACE  T. MONTPLAISIR
à 1 km, limite Trois-Rivières,
sortie 210, autoroute 40,     
819 386-7975, 380-6440

À PLATEAU DES PRAIRIES
Terrains pour duplex et uni-
familiale, prêts à construire,
fond de sable. 819 701-1316,
819 697-9900, 819 386-7975

AUTOCONSTRUCTION
NOUVELLE PHASE 2

secteur  les Vieilles Forges,
terrains sablonneux, en pré
vente, 75 x 115 pi, prix avan-
tageux, 819 372-4835

TERRASSE des Capitales
secteur Cap, boisé, fond de
sable, prêt pour autocons-
truction. 819 609-7884
Financement Desjardins

www.vagasinc.ca

121 À partager

MAISON à partager, secteur
Cap, non fumeur, 250$, tout
meublée, propre, tranquille,
ménage et  quelques servi-
ces inclus. 819 373-7110

123 Logements
à louer 123 Logements

à louer

PLACE DE CHOIX POUR
GENS RETRAITÉS ET SEMI-RETRAITÉS

Les appartements

819 379-8513

Les appartements

819 379-8513

3 1/2, 4 1/2 et 5 1/2 pièces,
chauffés, éclairés, piscine, concierge et

maintenance sur place.
À proximité du centre Les Rivières, de la
caisse populaire, de la clinique médicale,
de l’arrêt d’autobus, des restaurants et
supermarchés.

24
67

21
2

3 1/2, 4 1/2 et 5 1/2 pièces,
chauffés, éclairés, piscine, concierge et
maintenance sur place. Pas d’animaux.

123 Logements
à louer 123 Logements

à louer

27
97

08
3

123 Logements
à louer

3½ , 4½, NEUFS, LUXUEUX
style condo, planchers bois
franc, grand balcon, remise,
très ensoleillé et tranquille,
Yamachiche, libres immédia-
tement. 819 448-3804

4½, béton, 1-2 mois gratuits,
style condo, Cherbourg, li-
bres. 450 568-2004 ou
1-877 743-3918 poste 222

100$ RABAIS  PAR  MOIS
À 2 pas des Galeries du
Cap, beaux logements fraî-
chement rénovés, 3½, 4½
et 5½, entre laveuse/sé-
cheuse. 694-7147, 285-2585

1½ -  275$  À  325$
meublés, chauffés, éclairés
centre-ville, Cégep et UQTR
819 376-3372, 819 696-0642

157, rue Vachon (Secteur
Cap), 4½, chauffé, éclairé,
550$/mois. 819 909-4378

★ 1 MOIS GRATUIT 
3½, 4½, 5½, très propres,
stationnement, près du cen-
tre-ville, libre.819 372-4835

1 MOIS GRATUIT
4½, chauffés, éclairés, sta-
tionnement, secteur Sainte-
Marthe. 819 376-4489.

2½, 3½ DEMI-SOUS-SOL,
325$, 350$; 4½, 2e étage,
380$; boul. Rigaud, face au-
parc Lambert, 819 609-8295

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis, Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063

2½, 3½, LIBRE 1ER JANVIER
refaits à neuf, chauffés,
éclairés, stationnements,
tranquille. 819 372-4835

2½, boul. Sainte-Madeleine,
coin Massicotte, chauffé,
éclairé, meublé, laveuse/
sécheuse, poêle, frigo, libre.

819 691-5416

123 Logements
à louer

2½, grand, HLM, Saint-Bar-
nabé-Nord, prix de location
selon le revenu de la per-
sonne. 819 693-6665

2½, neuf, insonorisé, 1094,
de la Terrière, 412$, chauffé
éclairé, 819 693-2615, 819
693-6410, 819 377-4031.

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meu-
blés, à partir de 340$/mois.
819 448-5288 ou 448-3804

3½, 1ER ÉTAGE, TRANQUILLE
semi-meublé, budanderie,
secteur Cap, rue Saint-Mau-
rice, 385$. 819 852-5842.

3½, 25, Des Érables (sec-
teur Cap), libre, chauffé,
éclairé, semi-meublé, 400$,
références. 819 372-5352

3½,  4½
2 mois gratuits, libres,

UQTR, Sainte-Marguerite,
819 609-0120

3½, 4½, 5½, 6½, 
style condo,  foyer, garage,
bois, céramique, climatiseur.
819 380-3491, 819 375-0032

3½, 477 Lavérendrye, tous
les électros inclus, demi-
sous-sol, propre, libre, réfé-
rences. 819 372-5352

3½, 4½, VASTE, LIBRES
800, Place J.-Dénéchaud,

chauffé, eau  chaude incluse
819 374-7817, 374-2454.

3½   À  6½ ,  TRANQUILLE,
Récent, ascenceur, garage,
bois, vue rivière, céramique,
foyer,  819 380-3491.

3½ ,  A V E C   G A R A G E
boulevard Mauricien,

540$/mois, 
819 448-2255

3½, bon prix, semi-meublé,
bois flottant, près Galeries
du Cap, stationnement.
819 693-6537, 819 371-8431

3½, chauffé, éclairé, semi-
meublé, rue Laurier, pas
d’entrées laveuse/sécheuse
libre, 435$, 819 373-8313.

123 Logements
à louer

3½  PRÈS RIVIÈRE
secteur Cap, idéal 50 ans
et +, garage, ascenseur, 

819 979-0511

3½, PRIX TRÈS RÉDUIT 
grand  chauffé, eau chaude,
éclairé, propre, face Carre-
four, 385$. 819 371-8544

3½, rue Duguay, tranquille,
très propre, stationnement
déneigé, remise, 1 mois gra-
tuit 819 293-6997.

3½, SECTEUR Sainte-
Angèle-de-Laval, ensoleillé,
entrées laveuse/sécheuse,
350$, chauffé, éclairé. En-
quête crédit. 514 233-6443

3½, SEMI-MEUBLÉS, 
au 1635, 12e Rue, près Cen-
tre Les Rivières, concierge-
rie, libre. 819 840-4190

4½, 1er étage rue Saint-Oli-
vier, secteur Trois-Rivières,
tranquille, rénové.

819 377-4999

4½  -  3½ ,  2 MOIS GRATUITS
Grandes pièces modernes,
comptoir granit, insonorisés,
près des services, concier-
gerie, intercom, balcon, ran-
gement, ascenseur, station-
nement intérieur.

819 609-0425

4½, 3½, aire ouverte, bois,
céramique, balcon, inter-
som, stationnement, tran-
quille. 819 372-6701

4½, 6½, Marion, libres plan-
chers flottant, 595$ et 730$,
près des services. (819)
694-0778, (819) 699-1809

4½, 88, Vachon #3, secteur
Cap, non chauffé, non
éclairé,bois flottant, libre,
445$/mois. 819 377-2278.

4½, arrière Galeries du Cap,
non chauffé, non éclairé,
stationnement déneigé, 
libre. 819 375-3371

4½,  CÔTE  RICHELIEU
flottant neuf et céramique,
525$, libre. 819 374-1324

123 Logements
à louer

4½, DE  390$ À 430$, 
rénovés, secteur Cap/ Loui-
seville, libres. 819 380-4782,
ou 819 909-3299

4½,  DISPONIBLE  JANVIER
promotion 2 mois gratuits

valide jusqu’au 15 décem-
bre 2012, 819 696-7454.

Dernière chance

4½, insonorisés, construc-
tion neuve, disponibles dé-
cembre 2012, près de Loui-
seville, 525$. 819 227-2277

4½, LUXUEUX, STYLE CONDO
secteur Trois-Rivières-Ouest
(Jean XXIII) prêts en dé-
cembre, promotion 1 mois
gratuit, climatiseur, ba-
layeuse centrale, garage,
plafond 9 pi, près de tous
les services, promotion dis-
ponible, www.maskbec.com

819 531-0400

4½  PRÈS DE L’UQTR
rue Sylvain, , chauffés,

éclairés, libres.
819 692-0764, 698-1821  

4½, PROMOTION 
À  PARTIR DE 430$/MOIS

grandes pièces, rangement,
intercom, stationnement,
conciergerie. 819 609-0425

4½, RUE LAVIOLETTE, 
1 MOIS GRATUIT

très spacieux, tranquille,
bois franc, ascenseur, cli-
matiseur central, balcon,
rangement et stationnement
intérieurs, 819 609-0425.

4½, RUE LOUIS-PINARD,
immeuble tranquille, près
Les Rivières, idéal pour 55
ans et plus. 819 694-5381.

4½, rue Patry, flottants, cé-
ramique, “locker” intérieur,

endroit tranquille,  
819 229-3314, 384-3405.

4½, rue Patry, rénové, non
chauffé, non éclairé, bois
flottant, déneigé, pas d’ani-
maux. 819 371-8565

5½, 2e étage, rue Lavéren-
drye, secteur Trois-Rivières,
face au parc Victoria.

819 377-499

5½, 3½, près Uqtr, non
chauffés, non éclairés, eau
chaude fournie, intercom,
pas d’animaux. 371-8565

5½, 4½, beau, secteur Cap,
intercom, remise, rénové, à
partir de 450$. 819 694-
7147,  285-2585 

5½,  DISPONIBLE  JANVIER
2 mois gratuits, promotion
valide jusqu’au 15 décem-
bre. 819 696-7454

Dernière chance

BORD DU FLEUVE, NEUFS
2½, 3½, 4½, 5½, garage,
foyer, ascenseur, possibilité
meublés. 691-7045, 375-0032

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

1ER ÉTAGE,  5½ + SOUS-SOL  
rénové, 2573 Papineau, à
Shawinigan. Pas d’animaux.
stationnement. 691-7441

3½, 320$; 4½, 420$, LIBRES,
décembre gratuit, Shawini-
gan-Sud, eau chaude, 819
380-4782  ou 909-3299 .

4½, 3e étage, Shawiingan,
tranquille, entrées laveuse/
sécheuse, 310$/mois. 819
539-6478

4½  ET LOFT, MONT-CARMEL
luxueux, 2e étage, 2 bal-
cons, fottant, rénovés, pis-
cine, foyer, 819 536-4108

5½, Shawinigan-Sud, près
des services, propre, bal-
con, remise, stationnement.
Références. 819  537-7471

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

AVENUE Champlain, grand
3½, 2e étage, stationnement
déneigé, 335$/mois, 
819 536-4542

PROMOTION  D’AMÉNAGEMENT
Shawinigan, 3½, 4½, 5½
tout compris,  meublés ou
non. 819 539-3897

127 Chambres
à louer

35$, jour, chambre, studio,
travailleurs, 20$, 30 jours, 

nouveau concept, 94, Fusey
819 696-0642, 376-3372

CHAMBRES, 190$ à 250$
tout compris. Aussi 1½ et
2½, neufs,    Références.
819 384-4245 ou 373-6701

MAISON DE CHAMBRE
à louer, au mois, idéal pour
travailleur ou étudiant, à
Trois-Rivières. Pour non fu-
meur. 819 694-0445

131 Résidences,
centres accueil 131 Résidences,

centres accueil 131 Résidences,
centres accueil

PROMOTION DISPONIBLES
150$ PAR MOIS DE RABAIS

Appelez dès maintenant 819 379-9429

www.troisvert.com

Possibilité de visites
avec RENDEZ-VOUS

Appartements refaits à neuf
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2 pièces,

chauffés , éclairés, piscine intérieure, places de stationnement intérieures et
extérieures,conciergerie et maintenance sur place, immeuble insonorisé.

PLACE DU CENTRE
950, rue Royale, Trois-Rivières

DOMAINE LES RIVIÈRES
1425, des Cyprès, Trois-Rivières

TERRASSES SEIGNEURIALES
3400-3470, Louis-Pasteur, Trois-Rivières

131 Résidences,
centres accueil

1½ , À  LOUER
Infirmière à tous les jours,
Portes sécurisées, bracelet
d’appel, puces électroni-
ques, ascenseur, gîte, cou-
vert.819 696-5072, 996-6452

Épilepsie
Mauricie

Centre-du-Québec
2555, rue Royale
Trois-Rivières, Québec
G9A 4L7

Tél.: 819 373-3211
Téléc.: 819 379-6231

GENTILLY
RÉSIDENCE  L’ASSOMPTION 

1½,  tous les services, as-
censeur, bracelet d’appel,
gîte et couvert, préposés
aux bénéficiaires éveilés
24h/24h. 819 996-6452 ou
819 298-3081,819 696-5072

200
MARCHANDISES 

237 Appareils
électroménagers

BEAUDET MEUBLES
Appareils, neufs et usagés.
pièces, 164 Sainte-Made-
leine, Cap. 819 374-5031

BB.R. SERVICE ENR..R. SERVICE ENR.
Réparation, achat, vente,
d’appareils électroménagers
depuis 36 ans, pièces de
toutes marques, 268, Saint-
Laurent, secteur Cap.

819-376-0559

245 Électronique,
informatique

2 radios d’exception:
1. Pour collectionneur: radio
Zenith à lampes (1958), boi-
tier en bois, prix ferme, 175$
2. fameuse radio Japan Ra-
dio Corporation de 1993, ré-
cepteur  d’onde courte, fa-
meux casque d’écoute
mono de la JRC, antenne
obligatoire pour réception
non fournie, petit haut par-
leur d’appoint, 175$, ferme
chacun. 819 374-2780.

285 Bois de
chauffage

BOIS de chauffage, meri-
sier, érable, hêtre, en lon-
geur, 20 à 40 cordes du
voyage. 418 289-2064

BOIS DE CHAUFFAGE SEC
possibilité de livraison

819 841-0069, 378-3640

SPÉCIAL, BOIS DE CHAUFFAGE
érable, merisier, hêtre,
aussi bois en longueur,
livré, 1re qualité.

819 535-3543 

300
SERVICES

PERSONNELS

309 Escortes

819  979-1482
Moments de plaisir, jolies
demoiselles. Engageons.

AGENCE
SUPER CHOIX

reçoivent /se déplacent 
Discrétion assurée.

819  841-0436 - 24 H
Engageons 18 ans et plus

BELLE cochonne de Mont-
réal, sexy, bronzée fesses
bombées, 38DDD, bisexuel-
les, belles courbes. Jouets
Spécial DUO 819 701-1556

❤ CASSANDRA❤
à votre service
819 609-1453

ÉLÉNA BELLE QUÉBÉCOISE
reçoit 24 h, secteur Cap

(819) 668-3169

★ ITALIENNE CHERRY ★
nouvelle en ville, 20 ans,
115 lb, 34C, reçoit 24 h, 

★ 819 701-2835 ★

310 Astrologie,
cartomancie

819 372-5512 
Mme Pierrette, cartoman-
cienne, voyante et tarot.

819  694-9531819  694-9531
Santé, travail, amour

Cartomancienne, numéro-
logue et voyante. Francine.
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311 Services
professionnels

T R A I T E M E N T  D E  L A
D O U L E U R  

Marie-Claude: 819 840-6226

312 Massage

❤❤ SHELLEENA ❤❤
N O U V E L L E M E N T
près pont Laviolette
“massage - détente”

Bienvenue 944-7132

❤244-7371❤
Bronzée, Nicky te reçoit, 

10 h à 19 h, xxx

371-7505, MÉLANIE
Excellent massage complet.

Viens te relaxer.

AGENCE MÉGAN
819 380-4076, 24/24

Se déplace et reçoit.
Blonde, sexy, 27 ans, 34C,
seins refaits, 100 lb. XXX

★MASSAGE À L’HUILE★
essentielle, dès  9 h à 22 h
avec Olivia. 819 979-1990

MASSAGE de détente,
de 9 h à 17 h.

Lynn : 819 380-8596

315 Massothérapeutes

373-3305 
Accorde-toi du bon temps.
Bon massage. Jour et soir 

698-7014 , M U R I E L L E
massothérapeute certifiée,

assurances acceptées.

ANOUK massage. Vous
êtes unique, vos besoins

aussi. 819 374-4794.

BUENAS Manos, digito-
puncture, du lundi au mer-
credi,  819 269-6703.

EXCELLENT MASSAGE 
californien, dès 8 h le matin

819 690-2543

MASSAGE, spécial du
mois: complet, californien,

Alain: 819 693-1514

MONIQUE , MASSAGE
californien, réflexologie
dès 9 h. 819 693-1522

324 Entretien,
rénovation

ENTREPRENEUR  
DENIS PRINCE

pour tous vos travaux de
joints et peinture, travail ga-
ranti, un seul numéro.

819 609-5700

326 Paysagistes,
déneigement

DÉNEIGEMENT RÉSIDENTIEL
et commercial, galeries, trot-
toirs, perrons. 819 696-7132

329 Déménagement,
entreposage

À BAS PRIX
DÉMÉNAGEMENT

J.-P. GÉLINAS: 692-7229

400
OFFRES D'EMPLOIS 
Les postes annoncés
dans le secteur offres
d’emplois, sont assu-

jettis à la loi #50.
Ces postes s’adres-

sent donc également
aux hommes et aux

femmes.

402 Personnel de
restauration

ASSISTANT CHEF CUISINIER
demandé, pour résidence de
personnes âgées, secteur
Cap, 418 264-5180 ou  819
374-7683

CUISINIER  & CAISSIÈRE
demandés, temps partiel,
jour, soir et fin de semaine.

819 244-0417

SERVEUR (EUSE)S
demandé(e)s, avec expé-
rience. Se présenter à
La Brochetterie Les Deux
Frères, Shawinigan-Sud 

819 536-2593

Nous sommes à la recherche d’un(e)

ASSITANT(E) DENTAIRE
Poste d’environ 20 h/semaine.

La personne choisie devra être à l’aise avec une
clientèle mature, doit aimer apprendre et relever
de nouveaux défis. Salaire à discuter selon les
qualifications.

Pour postuler, faites parvenir votre curriculum
vitae par courriel à :

info@centredentairelemelin.com
ou en personne au :

765, boul. Thibeau, bureau 1000

Nous sommes à la recherche d’un

commis aux pièces
avec expérience
Vous travaillez présentement dans un magasin de vente de pièces automobile,
chez un concessionnaire automobile, chez un concessionnaire de VTT et vous
êtes insatisfait de votre emploi…

Nous avons la solution!!!
Nous offrons un poste permanent et de qualité avec :
• Un environnement de travail des plus accueillant
• Une ambiance de travail que vous ne retrouverez nulle part ailleurs,
• Un salaire des plus compétitif
• Un régime d’assurance collectif pour la vie, la maladie,

le paramédicale et les médicaments
• 7 journées de congé mobile
• 12 jours fériés par année
• De la formation continue

Tout dossier sera traité dans la plus stricte confidentialité. Veuillez faire parvenir
votre CV par courriel à dgauthier@trford.com ou par la poste au
7100, boul. Gene-H. Kruger, Trois-Rivières
à l’attention de Daniel Gauthier.

CHRONIQUE
D’OFFRES EMPLOI
www.emploiquebec.gouv.qc.ca
www.emploietudiant.qc.ca

Pour toute information additionnelle relative à
chacun de ces postes, consultez les guichets d’emploi

du Centre local d’emploi de votre territoire ou
communiquez avec le Centre d’assistance au placement

au numéro 819 371-6656
ou sans frais le1 866 640-3059.

• TRSA-3510572 — commiS à lA locATion de filmS; Servir les clients à la cais-
se; effectuer le retour et classement des films; réservations; Contacter les listes
de retards; ouverture et fermeture du magasin; entretien du commerce; Scolarité :
Secondaire; Salaire 9,90$/heure; 20 heures/sem

• TRSA-3510624 — RePRÉSenTAnT/RePRÉSenTAnTe SecTeUR RÉSidenTiel;
Présenter les produits de systèmes d’eau à la clientèle au domicile ou commerces;
Scolarité : Secondaire; Salaire à discuter; temps plein; temps partiel

• TRSA-3511136 — coSmÉTicien/coSmÉTicienne eSThÉTiqUe; vente-conseil;
inventaires; vérifie les commandes; étiquette et place la marchandise; Scolarité :
Diplôme d’études secondaires général DES; Diplôme en esthétique; 1 à 2 années
d’expérience; Salaire selon expérience de 10,07$ à 11,71$/heure; 20 heures/sem

• TRSA-3511274 — commiS AUx PièceS de vÉhicUleS AUTomobileS; prendre
des commandes téléphonique; service à la clientèle au comptoir; facturation et
recherche avec un programme informatique; Scolarité : Secondaire professionnel
DEP; bilingue; Salaire à discuter; 40 heures/sem

• TRSA-3511498 —mAnoeUvRe – mÉTAllURgie; Servir la clientèle; Préparer le
matériel pour la livraison; Scolarité : Secondaire; Salaire à discuter; 40 heures/sem

• cmA-3511166 — diRecTeUR/diRecTRice dU mARKeTing, permanent, temps
plein, de jour; salaire à discuter; 40 hres/semaine; universitaire 1er cycle BAC ter-
miné; 3 à 5 années d’expérience. (Shawinigan-Sud)

• cmA-3509234 — enSeignAnT/enSeignAnTe AU niveAU SecondAiRe, occa-
sionnel, temps partiel, de jour et de soir; salaire de 48,67$/hre; 10 hres/semaine;
secondaire DEP terminé; 1 à 2 années d’expérience. (Shawinigan)

• lSvA-3510688 — SeRveUR/SeRveUSe: Permanent, temps plein, jour, soir, fin de
semaine, 25h/sem., 8,55$/heure, commission ou prime au rendement, DEP, 1 à 6
mois d’expérience, bilingue. (Saint-paulin)

• lSvA-3374801 —mAnŒUvRe de mAnUTenTion: occasionnel ou temporaire,
temps plein, jour, 35h/sem., 10,00$/heure, DES, expérience un atout, être admis-
sible à la subvention salariale d’emploi-Québec, durée de l’emploi : 26 semaines.
(Louiseville)

• nico-3511567 —mÉcAnicien/ne indUSTRiel/le, salaire à discuter, perm. 40 h/
sem., DEP mécanique industrielle ou électrodynamique, 6 à 10 ans exp., entretien
équipements de production, travaux reliés à la maintenance des bâtiments (plom-
berie, chauffage et menuiserie) à l’occasion (St-Léonard d’Aston)

• STT-3508936 —mAchiniSTe SUR mATÉRiel à commAnde nUmÉRiqUe PAR
oRdinATeUR, occasionnel, temporaire, temps plein, soir; 40 heures par semaine;
salaire à discuter; détenir attestation de spécialisation professionnelle; posséder
1 à 6 mois d’expérience. (Saint-Tite)

• STT-3508622 — ingÉnieUR(e) civil, permanent, temps plein, jour; 35 heures
par semaine; salaire à discuter; détenir diplôme d’études universitaires 1er cycle;
posséder 3 à 5 ans d’expérience; posséder permis de conduire valide; posséder
véhicule. (Saint-Tite)

402 Personnel de
restauration

SERVEUR(SE)S 
d’expérience, demandé(e)s
au  Restaurant Le Corfou,
790 boul Saint-Maurice,
Trois-Rivières.

405 Personnel
de métiers

SECRÉTAIRE DENTAIRE
avec expérience, temps par-
tiel, 20 h/semaine. Faire par-
venir curriculum vitea au
5050 boul. Des Forges,
Trois-Rivières, G8Y1X2

SECRÉTAIRE dentaire, ex-
périence requise 1 an mini-
mum, jour/soir, 21 à 28 heu-
res/semaine. 819 374-1822

SGT  SGT  
est à la recherche 

CHAUFFEURS CLASSE 1 / USA
2 pour division “Drybox”
2 pour division “ Flatbed”

1 Propriétaire opérant
Avec  ou sans expérience

anglais fonctionnel!
- Carte FASTet/ou passeport
- Boni d’embauche*(5000$)
Joignez-vous à notre équipe

11-888-7-888-748-42148-42133
*Certaines conditions

s’appliquent.

408 Personnel
de vente

REPRÉSENTANT(E) des
ventes, possibilité de 
60 000$ dès la 1re année.
Leader dans le domaine des
concepts alimentaires. Les
Aliments SRC vous offre
l’opportunité d’intégrer son
équipe de représentant(e)
des ventes. Personne sé-
rieuse, dynamique, disponi-
ble à temps plein, doit pos-
séder un véhicule, clientèle
fournie. Contactez Rémi
Gagnon au : 819 380-3940
ou envoyer votre curricu-
lum vitae au:
marketing@lesalimentssrc.ca

412 Personnel
demandé

BARMAID recherché pour
cabaret l’Unisexe, 3 à 5 ans
d’expérience, 819 295-1040

BESOIN concierge sur
place, pour 10 logements,
Shawinigan,  4½ fourni,

doit être capable de réno-
ver. 514 831-0641.

COMMIS COMPTABLE
à l’aise avec Word et Excel,
idéal pour étudiant ou autre

1-418 264-5180

413 Emplois
divers

G É R A N T( E )
recherché(e) pour résidence

de personnes âgées.
Doit être bilingue 

et posséder une voiture.
Expérience nécessaire.

514-400-4626

500
PROPOSITIONS

D'AFFAIRES

515 Prêts,
hypothèques

ARGENTDIRECT.COM
Prêts de 500$ et plus

Aucune enquête de crédit
1-888-374-5777

PRÊT D’ARGENT 
500$ et + / Aucun dossier

de crédit refusé
SIMPLE, RAPIDE
et CONFIDENTIEL

1-877-963-4848
www.pretdirectnet.com

520 Services
financiers

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE? 
Depuis 25 ans, nous

aidons les gens à trouver
une solution à leurs 

problèmes financiers.
Consultation sans frais.

Aucun intermédiaire.
1 seul paiement , sans
intérêt. Appelez-nous:

1-800-465-3809
819 370-2020

Jean Fortin et associés
syndic de faillite.

ACCEPTATION  IMMÉDIATE
commercial, personnel,

hypothèque, automobile, 
marge. 418 563-8286.

PRÊT  DE  500$PRÊT  DE  500$
Aucune enquête de crédit.

CrCrédédit Courit Cour tatagg ee
11-866-482-0454-866-482-0454

PROBLÈME DE DETTES $ ?
CONSOLIDATION regrou-
pant vos dettes en 1 seul
versement minimum par
mois, incluant : cartes crédit,
Hydro, impôts, prêts, recou-
vrement, saisie, etc. Consul-
tation sans frais et confiden-
tielle. Refaite votre crédit!

7jours/7 de 8 h à 20 h.
1 877-797-8046

600
TRANSPORTS

VÉHICULES
AUTOMOBILES

ET MACHINERIES
LOURDES

623 Autos, camions
demandés

ACHAT véhicules pour 
recyclage. Prix compétitifs-
Remorquage gratuit. Accré-
dité S.A.A.Q. Kenny U-Pull

(anciennement pièces
d’auto Turcotte). 378-4848

626 Camionnettes
à vendre

F-150, 1999, 4.2L, 4 x 4,
1800$; F-150 1997 ,4.6L,
manuelle, 5 vitesses, 1200$;
F-250, 1995, 4.9L, route ou
pièces, 600$. 819 376-4746,
819 692-7495

GMC 1984, très propre, très
bonne condition, modèle 3 +
3, 4 portes, boîte 8 pi, sup-
port sur la boîte en tube,
pneus neufs, moteur 25 000
km, 454 po3, ¾ tonne ren-
forcé, 819 372-5258

634 Machinerie
lourde

CAMION 12 roues Sterling
2006, avec fardier 20 ton-
nes 2010; pépine Volvo
2004. 819 244-1061.

700
SPORT - PLEIN AIR

VÉHICULES
RÉCRÉATIFS

721 Tout terrain

POLARIS 500 HO édition
spéciale 2005, impeccable,
tout équipé, 2000 km, tatoo
4 saisons, 2 ans d’usure,
7000.$  418 362-2530

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres 895 Avis, soumissions,
appels d'offres

AVIS PUBLIC

SÉANCE PUBLIQUE DʼINFORMATION
sur le Rapport annuel 2011-2012

de la Commission scolaire du Chemin-du-Roy

Le Conseil des commissaires de la Commission scolaire du Chemin-du-Roy
et la direction générale invitent la population et les parents à participer à la
séance publique dʼinformation sur le Rapport annuel 2011-2012.

Lors de cette séance, le contenu du Rapport annuel 2011-2012 prévu à
lʼarticle 220 de la Loi sur lʼinstruction publique sera présenté et le Conseil
des commissaires répondra aux questions qui leur seront adressées
relativement à ce rapport.

Date Heure Lieu

Mercredi 12 décembre 2012 19 h 30
Centre administratif

1515, rue Sainte-Marguerite
Trois-Rivières

Fait à Trois-Rivières Chantal Morin
Le 4 décembre 2012 Directrice générale adjointe

et secrétaire générale

1515, rue Sainte-Marguerite, C. P. 100
Trois-Rivières (Québec) G9A 5E7

Téléphone : 819 379-5989, poste 7116 30
92
11
0

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063

Dépendances?
Pour vous ou un proche
SERVICE GRATUIT
Jean Bouchard
819 378-2245
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DÉVELOPPEMENT DE 24 PLACES D’HÉBERGEMENT DETYPE
« RESSOURCES INTERMÉDIAIRES » No 2012-1075-ri_3

Le Centre de santé et de services sociaux (CSSS) de Trois-Rivières est à la recherche d’un
promoteur souhaitant développer et exploiter une ressource intermédiaire (RI) sur le territoire de
la ville de Trois-Rivières.

Est une ressource intermédiaire toute ressource exploitée par une personne physique comme
travailleur autonome ou par une personnemorale ou par une société de personnes pour participer
au maintien, dans la communauté, d’usagers inscrits aux services d’un établissement public en
leur procurant un milieu de vie adapté à leurs besoins et en leur dispensant des services de
soutien ou d’assistance requis par leur condition.

Comme les besoins sont criants pour ce type d’hébergement, le projet vise l’ouverture rapide
de vingt-quatre (24) nouvelles places permanentes pour une clientèle répondant aux besoins
spécifiques de personnes présentant des pertes d’autonomie et compromettant le retour à
domicile suite à un épisode de soins aigus. Ce sont des personnes présentant un lourd déficit
physique, et nécessitant une évaluation aux fins d’orientation d’hébergement.

Afin de se conformer aux exigences de la Loi sur les contrats des organismes publics (LCOP), le
DONNEUR D’ORDRE doit procéder par la voie d’un appel d’offres, lequel doit être conforme à la
procédure établie par le Règlement sur les contrats de service des organismes publics (RCS).
Les documents d’appel d’offres doivent être obtenus par l’intermédiaire du système électronique
d’appel d’offres approuvé par le gouvernement du Québec soit SÉAO sous le numéro de référence
601637 (www.seao.ca ou 1 866 669-7326).

Les soumissions devront être retournées au plus tard à 14 h, le 20 décembre 2012 au service
de l’approvisionnement au local H2-227 (2e étage) de l’aile H du Centre Saint-Joseph, au 731 rue
Sainte-Julie à Trois-Rivières. L’ouverture des soumissions sera faite le même jour à 14 h sous la
responsabilité de monsieur Gilles Lafrenière, spécialiste en procédés administratifs au service de
l’approvisionnement.

Le CSSS de Trois-Rivières ne s’engage à accepter, ni la soumission ayant obtenu la note qualitative
la plus élevée ni aucune des soumissions présentées. Le choix final des candidatures devra être
entériné par l’Agence de la santé et des services sociaux de la Mauricie et du Centre du Québec
(certificat de reconnaissance).

Christian Barrette,
Coordonnateur à l’approvisionnement
Centre de santé et des services sociaux de Trois-Rivières
731, rue Sainte-Julie
Trois-Rivières (Québec) G9A 1Y1

APPEL
D’OFFRES
PUBLIC
(3e appel d’offres)

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE TROIS-RIVIÈRES
DOSSIER NO :
400-41-002772-099

COUR DU QUÉBEC
CHAMBRE DE LA JEUNESSE

CAROLINE OUELLET,
autorisée par la DPJ
2700, boul. des Forges
Trois-Rivières (Québec) G8Z 1V2

Partie demanderesse

C.

JEAN-FRANÇOIS HAMEL
36, rue Fusey, app.3
Trois-Rivières (Québec) G8T 2T5

Partie défenderesse

ASSIGNATION (139 C.p.c.)
PAR ORDRE DU TRIBUNAL :
Avis est donné à la partie défenderesse que la partie demanderesse a
déposé au greffe de la Cour du Québec du district de Trois-Rivières, une
requête introductive d’instance. Une copie de cette requête et de l’avis au
défendeur ont été laissés l’intention de la partie défenderesse, au greffe
du tribunal, au Palais de justice de Trois-Rivières situé au 850, rue Hart,
Trois-Rivières (Québec) G9A 1T9.
Il est ordonné à la partie défenderesse de comparaître dans un délai de
30 jours de la publication de la présente ordonnance.
À défaut de comparaître dans ce délai, un jugement par défaut pourrait être
rendu contre vous sans autre avis dès l’expiration de ce délai.
Soyez aussi avisé que la requête introductive d’instance sera présentée
pour décision devant le tribunal le 16 janvier 2013, à 9 h 15, en la salle 303
du Palais de justice de Trois-Rivières.
À Trois-Rivières, le 23 novembre 2012
Louise Attala
Greffier adjoint

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
AVIS est par les présentes donné que, à la suite du
décès de Micheline Grondin, en son vivant domiciliée
au 101, rue Magnan, Lac-aux-Sables (Québec),
survenu le 4 mai 2012, un inventaire des biens de la
défunte a été fait par le liquidateur à la succession, le
2 novembre 2012, conformément à la loi.
Cet inventaire peut être consulté par les intéressés
aux 103, rue Magnan, Lac-aux-Sables (Québec)
G0X 1M0.
Donné le 29 novembre 2012.
Éric Martel, liquidateur

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

Don In memoriam
En souvenir d'un être cher

Du soutien au quotidien

1 877 336-4443
www.fqc.qc.ca

Journal quotidien publié à
1920, rue Bellefeuille, Trois-Rivières G9A 3Y2
Téléphone : 819 376-2501
LIVRAISON À DOMICILE - 1 semaine
Prix de vente au camelot : .........................3,71 $
+ part du camelot : ....................................0,73 $
+ TPS de 5 % :...........................................0,22 $
+ TVQ de 9,5 % : .......................................0,44 $
TOTAL :......................................................5,10 $
LIVRAISON À DOMICILE - livraison rurale
Prix de vente au livreur
motorisé : ..................................................4,00 $
+ part du camelot : ....................................0,75 $
+ TPS de 5 % :...........................................0,24 $
+ TVQ de 9,5 % : .......................................0,47 $
TOTAL :......................................................5,46 $
LIVRAISON À DOMICILE, payée à l’avance

13 sem. 26 sem. 52 sem.
PRIX...................57,72 $ 115,44 $ 219,96 $
TPS......................2,89 $ 5,77 $ 11,00 $
TVQ .....................5,76 $ 11,52 $ 21,94 $
TOTAL................66,37 $ 132,73 $ 252,90 $

BUREAU TROIS-RIVIÈRES
Rédaction ......................................819 693-5464
Service aux abonnés......................819 376-2000
Sports......................... 819 376-2501, poste 237
Nécrologie .....................................819 376-2323

BUREAUX RÉGIONAUX
Centre-Mauricie .............................819 376-2000
Zone extérieure...........................1 877 933-2506

Marie-Ève Lafontaine
marie-eve.lafontaine@lenouvelliste.qc.ca

Le vieillissement de la population s’ampli-
fie en Mauricie et cela se répercute sur la 
croissance de sa population. Encore une 
fois, le nombre de décès a surpassé celui 
des naissances en 2011, selon des données 
de l’Institut de la statistique du Québec. 
La Mauricie est la seule région au Québec 
avec la Gaspésie-Îles-de-la-Madeleine à 
connaître un accroissement naturel néga-
tif. La dernière fois que ce taux a été positif 
dans la région, c’est en 1997. 

Paradoxalement, la Mauricie n’avait 
pas connu un nombre aussi élevé de nais-
sances depuis plusieurs années. En effet, 
pas moins de 2449 bébés sont nés dans la 
région en 2011 ex aequo avec l’année 1997. 

Si le nombre de naissances est élevé, 
celui des décès l’est donc encore plus. 
Encore une fois, un record. On parle de 
2612 décès. Ce nombre est inégalé, selon 
ces données qui remontent jusqu’en 1996. 
L’accroissement naturel en Mauricie se 
chiffre donc à - 163. 

Cet accroissement naturel négatif est 
attribuable aux statistiques de la ville de 
Shawinigan et de la MRC de Mékinac. Si 
on parle d’un taux de - 15 pour la MRC de 
Mékinac, il est de -290 pour Shawinigan. 
En effet, Shawinigan a connu 387 nais-
sances contre 677 décès en 2011. Toutes les 
autres MRC ont un taux d’accroissement 
positif soit Trois-Rivières (+21), La Tuque 
(+35), Maskinongé (+24) et des Chenaux 
(+61).

Le Centre-du-Québec s’en tire beaucoup 
mieux avec un accroissement naturel de  
+670. Celui de la MRC de Nicolet-Yamaska 
est de +8 alors qu’on parle de +80 pour 
Bécancour. Toutes les MRC de cette région 
ont un taux positif. 

Population
Pour ce qui est de la population de la 

Mauricie, elle est estimée à 262 300 per-
sonnes au 1er juillet 2011. «Après avoir vu sa 
population décliner dans la deuxième moi-
tié des années 1990, la région a renoué avec 
la croissance au début des années 2000, 
une reprise qui coïncide avec le retour de 
gains dans ses échanges migratoires avec 
les autres régions du Québec», peut-on lire 
dans le dernier bilan démographique de 
l’Institut de la statistique du Québec. 

En 2010-2011, le solde migratoire interré-
gional se chiffrait à 353 personnes. Ce sont 
les 50-64 ans qui sont les plus nombreux à 
venir s’installer dans la région alors que les 
20-29 quittent.

«L’arrivée de personnes plus âgées et les 
départs de jeunes au cours des dernières 
années ont amplifié le vieillissement de la 
population en Mauricie. Il s’agit d’une des 
rares régions où la part des personnes 
âgées au sein de la population (20,4 %) sur-
passe celle des moins de 20 ans (18,9 %)», 
explique l’Institut.

L’âge médian est de 47,2 ans en Mauricie, 
ce qui est un des plus élevés au Québec. Il 
est seulement surpassé par celui du Bas-
Saint-Laurent (47,3 ans) et de la Gaspésie–
Îles-de-la-Madeleine (49,0 ans).•

Plus de décès  
que de naissances  
en Mauricie

La Presse Canadienne

Montréal — Le Québec compte bel 
et bien plus de 8 000 000 d’habitants 
depuis le début de cette année, comme 
on l’avait prévu, mais le rythme de crois-
sance de sa population ralentit déjà légè-
rement, révèlait hier l’Institut de la sta-
tistique du Québec. Plus précisément, 

le Québec comptait, le 1er janvier 2012,  
8 012 000 habitants, soit 73 000 de plus 
qu’à pareille date en 2011. Toutefois, le 
taux de croissance de la population, qui 
était de 1,02 pour cent en 2009, a dimi-
nué à 0,95 pour cent en 2010, puis à  
0,91 pour cent en 2011, précise-t-on dans le 
Bilan démographique du Québec, dévoilé 
hier.•

Plus de 8 millions d’habitants au Québec

Un début d’incendie s’est déclaré, hier, dans une résidence de la rue Évangéline dans le secteur 
Saint-Grégoire à Bécancour. Il semble que les flammes aient fait leur apparition dans des déchets 
qui se trouvaient derrière le garage. Les pompiers ont été dépêchés sur les lieux et ont limité les 
dégâts.

Début d’incendie dans le secteur Saint-Grégoire
Photo: Stéphane Lessard
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Décès, remerciements et messes anniversaires
Si la grande majorité des Avis de décès, remerciements et messes anniversaires sont transmis au Nouvelliste par l'intermédiaire des maisons funéraires, il est également possible de 
communiquer directement avec nous selon les modalités suivantes:

Nos préposées peuvent répondre à toutes vos interrogations sur les coûts, la façon de nous faire parvenir des photos, la forme de l'annonce désirée, nos promotions etc.
Pour la publication de remerciements et de messes anniversaires, il est requis de communiquer avec nous quelques jours à l'avance, question de vous offrir le meilleur service possible. 

En personne à nos bureaux du 1920 rue Bellefeuille à Trois-Rivières aux heures d'ouverture 
suivantes, du lundi au vendredi, de 8 h 30 à  17 h.

Au téléphone, de 8 h 30 à 17 h, aux numéros suivants :
819 378-8363 et 1 888 378-8363.

1. 2.

AVIS DE DÉCÈS
BOUCHARD , M. Benoit

77 ans, Trois-Rivières
BUISSON BEAULIEU, Mme Madeleine

90 ans, Trois-Rivières
DE LA DURANTAYE , M. Marcel

90 ans, Trois-Rivières
DESCÔTEAUX VALLIÈRES, Mme Denise

67 ans, Saint-Alexis
FARLEY CHARLAND, Mme Jeanne-D’arc

87 ans, Saint-Tite
FRANCOEUR LAGACÉ, Mme Anita

81 ans, Trois-Rivières
GAUVIN , M. Michel

64 ans, La tuque
LACHARITÉ MANSEAU, Mme Fernande

85 ans, Trois-Rivières
LORTIE , M. André

Trois-Rivières
PEPIN , M. Paul-Henri

95 ans, Brossard

AVIS DE DÉCÈS
BOUCHARD, M. Benoit

77 ans, Trois-Rivières
BUISSON BEAULIEU, Mme Madeleine

90 ans, Trois-Rivières
DE LA DURANTAYE, M. Marcel

90 ans, Trois-Rivières
DESCÔTEAUX VALLIÈRES, Mme Denise

67 ans, Saint-Alexis-des-Monts
FARLEY CHARLAND, Mme Jeanne-d’Arc

87 ans, Saint-Tite
FRANCOEUR LAGACÉ, Mme Anita

81 ans, Trois-Rivières
GAUVIN, M. Michel

64 ans, La Tuque
LACHARITÉ MANSEAU, Mme Fernande

85 ans, Trois-Rivières
LORTIE, M. André

Trois-Rivières
PEPIN, M. Paul-Henri

95 ans, Brossard

BOUCHARD

M. BENOIT

Subitement, à la Place Belvédère de
Trois-Rivières, le 30 novembre 2012,
est décédé à l’âge de 77 ans, M. Benoit
Bouchard époux de feu Lucie Côté,
demeurant à Trois-Rivières, autrefois
de Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à l’église, jeudi, jour des 
funérailles, à partir de 13 h.

Les funérailles auront lieu
le jeudi 6 décembre 2012 à 14 h

en l’église Saint-Marc
de la paroisse

Sainte-Marguerite-d’Youville
de Shawinigan.

Les cendres seront déposées
au columbarium St-Ours

à une date ultérieure.
Le défunt laisse dans le deuil ses 
enfants : Daniel (Julie Caouette), et
Anne (Michel Vincent); ses petits-
enfants : Marilie B. Lafond (Louis-
Olivier Boucher) et son père Gaëtan
Lafond, Grégorie Bouchard, Vincent
Bouchard, Anne-Sophie Bouchard 
et Rosalie Bouchard; ses frères et
soeurs : Jean-Marie Bouchard (Lise
Bergeron), Noëlla Bouchard (feu
Claude Rochette), Lisette Bouchard
(Roger Bélanger), Lianne Bouchard
(feu Jerry Christie), Gilbert Bouchard
(Cécile Bélanger) et feu Bernard 
Bouchard; ainsi que plusieurs beaux-
frères et belles-soeurs de la famille
Côté, neveux, nièces, cousins, cousines
et ami(e)s.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la Fondation
des maladies du coeur du Québec,
lesquels seraient appréciés de la 
famille.
Direction des funérailles :

Salon funéraire
Oscar St-Ours ltée

2203, Avenue Champlain
Shawinigan

Renseignements : (819) 536-3717.
Si désiré, condoléances par
télécopieur: (819) 536-4259.
Courriel :
salonoscarst-ours@bellnet.ca
Site internet :
www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la

Corporation des thanatologues
du Québec.

BUISSON

MME MADELEINE

BEAULIEU

C’est avec une infinie tristesse que
nous vous annonçons le décès de
Mme Madeleine Beaulieu, survenu 
à  son domicile, entourée des siens, le
29 novembre 2012, à l’âge de 90 ans et
3 mois. Elle était la fille de feu M.
Émilien Beaulieu et de feu Mme
Jeanne Sauvageau et l’épouse de feu M.
Clément Buisson. Elle demeurait à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire
Julien Philibert et fils inc.
1350, Sainte-Marguerite

Trois-Rivières
Heure d’accueil : vendredi, jour des fu-
nérailles, à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu le
vendredi 7 décembre 2012 à 14 h 30

en l’église
Sainte-Thérèse-de-l’Enfant-Jésus

de la paroisse
Saint-Vincent-de-Paul.
L’inhumation aura lieu

au cimetière
Sainte-Marie-Madeleine.

L’ont précédée, sa fille et son fils :
Claire et Philippe.
La défunte laisse dans le deuil ses 
enfants : Gaston (Claire Matteau),
Raymonde (Alain Isabelle), Hélène
(feu Yves Langis), Marc (Sylvie Léves-
que) et Gérald; son gendre Louis 
Héroux (feu Claire Buisson); ses 
nombreux petits-enfants et arrière-
petits-enfants; son frère et ses soeurs :
André (Nicole Lafontaine), Cécile,
Denise et Huguette; ses beaux-frères et
sa belle-soeur : François Goulet, Léo
Milette et  Rachel Buisson; elle laisse
aussi plusieurs neveux, nièces et de
nombreux ami(e)s.
Sincères remerciements à sa petite-
fille Chantal, pour sa présence assidue
et son soutien si précieux. Une grande
reconnaissance à l’équipe des soins
palliatifs du CLSC de Trois-Rivières,
pour leur grand dévouement et les 
excellents soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la fondation de
votre choix.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel et avis de décès :
complexe@jphilibert.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

DE LA DURANTAYE

M. MARCEL

1922 - 2012

Paisiblement, à la Maison Albatros de
Trois-Rivières, le 30 novembre 2012,
s’est éteint à l’âge de 90 ans, M. Marcel
De La Durantaye époux de feu Mme
Georgette Carignan, fils de feu Mme
Alberta Cloutier et de feu M. Georges
De La Durantaye, demeurant à Trois-
Rivières.
La direction des funérailles a été
confiée à la :

Coopérative funéraire
de la Mauricie

205, rue Rochefort
Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
La famille accueillera parents et
ami(e)s à l’église, vendredi, jour des 
funérailles, à partir de 12 h 30.

Les funérailles auront lieu le
vendredi 7 décembre 2012 à 13 h 30
en la Cathédrale de Trois-Rivières.
L’inhumation des cendres aura lieu 

au cimetière Saint-Michel
de Trois-Rivières.

L’ont précédé dans la maison du Père,
ses frères et soeurs : Gilles, Pierre,
Colette, Rita et Andrée.
Il laisse dans le deuil ses enfants :
Hélène (André Juneau), Guy, Diane 
et Robert; ses petits-enfants : Isabelle
Juneau (Christian Carbonneau et leurs
enfants Raphaëlle et Guillaume),
Anne-Marie Juneau (Louis-Philippe
Ménard et leur enfant Lou), Fanie De
Ladurantaye (Frédéric Lebel-Lemire
et leur enfant Matias) et Amélie 
De Ladurantaye (Denis Lanctôt);
ses soeurs : Noëlla De Ladurantaye
(Marcel Montambeault), Françoise 
De Ladurantaye (Guy Bourassa) et 
Jocelyne De Ladurantaye (Réjean 
Lapointe); son beau-frère Claude 
Carignan (Monique Massicotte); une
parente Rose Courteau; ainsi que ses
neveux, nièces, cousins, cousines et de
nombreux ami(e)s qui l`ont côtoyé et
qui en gardent un très bon souvenir.
Un merci tout particulier à la direc-
tion et au personnel de la Résidence
Niverville ainsi qu’aux bénévoles et
au personnel de la Maison Albatros de
Trois-Rivières, pour la qualité des
soins et du soutien apporté.
Marcel aurait apprécié un don à la
Maison Albatros de Trois-Rivières 
ou l’offrande d’une messe plutôt que
l’envoi de fleurs.
Renseignements : (819) 370-2883.
Télécopieur : (819) 537-8829.
Courriel :
coopfuneraire.mauricie@qc.aira.com
Site internet :
www.cooperativefunerairemauricie.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

1 866-APPELLE
(277-3553)

INTERVENTION
TÉLÉPHONIQUE 24/7

DESCÔTEAUX

VALLIÈRES

MME DENISE

1945 - 2012

Au CSSSTR CHR, le 2 décembre 2012,
est décédée à l’âge de 67 ans, Mme
Denise Descôteaux épouse de M.
Jacques Vallières demeurant à Saint-
Alexis-des-Monts.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
Michel Léveillé inc.
30, rue Sainte-Anne

Saint-Alexis-des-Monts
Heures d’accueil : vendredi de 14 h à
17 h et de 19 h à 22 h, samedi, jour des
funérailles, à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu
le samedi 8 décembre 2012 à 11 h

en l’église de
Saint-Alexis-des-Monts.
L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial.

Outre son époux, elle laisse dans 
le deuil  ses enfants : Sylvie (Yvan 
Ringuette), Yvan (Nathalie Frappier),
Mario (Josée Thibodeau); ses petits-
enfants adorés : Jonathan (Roxanne
Lafrenière), Mélissa (Olivier Gélinas),
Christopher (Jaëlle Vachon, Jason 
et Jeff; ses soeurs et frères : feu 
Lise (Maurice St-Yves), Claude,
Nicole (Robert Vallières), Carmen 
(feu Rémi Vallières) et son ami André
Lacourse, Colette (Gilles Vallières),
Jacques (Angèle Frappier), Louisette,
Jean-Louis (Lise Lambert), Fernand
(Manon Vallières), Gilles (Manon Rin-
guette), Aurèle (Danielle St-Germain),
Francine (Denis Bourassa), Micheline
(Renald Lessard) et Réal; ses beaux-
frères et belles-soeurs : Réjean 
(Nicole Lessard), Renald (Aline 
Lambert), Yolande (Jules Picotte),
Pierre (Carmen Allard), Ginette 
(Philippe Dupuis), Normand (Nicole
Lafrenières), Germain (Jeannette
Thorne), Philippe (Hélène Gélinas),
Fabienne (Sylvain Constantin), feu 
Nicole (Ghislain Dupuis), Carmen
(Yoland Constantin); sa marraine 
Marie-Rose; ainsi que plusieurs 
neveux, nièces, oncles, tantes, cousins,
cousines et ami(e)s.
Un merci spécial aux Dr St-Germain,
Dre Sylvie Chapdeleine et Dr Mario
Pelletier, ainsi qu’au personnel du
CSSSTR CHR, pour les bons soins
prodigués à son égard.
Des dons à la Société canadienne du
cancer seraient appréciés.
Renseignements : (819) 265-3535.
Télécopieur : (450) 835-2448.
Courriel :
mleveille124@hotmail.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

GAMBLER
ANONYMES

Tu es aux prises avec
la maladie du jeu et
tu désires en parler.

TROIS-RIVIÈRES
JEUDI SOIR

19 h 30
819 379-7015

SHAWINIGAN
MERCREDI SOIR

19 h 30
819 731-0794

FARLEY

CHARLAND

MME 

JEANNE-D’ARC

Fe m m e  d e  c o e u r  s o c i a l e m e n t  
engagée, elle laisse son empreinte
dans plusieurs associations bénévoles
et dans le bon souvenir de ses amies.
Au Foyer Mgr-Paquin de Saint-Tite, le
4 décembre 2012, est décédée à 
l’âge de 87 ans, Mme Jeanne-D’Arc
Charland épouse de feu M. Jean-Paul
Farley, demeurant à Saint-Tite.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
J.M. Lacoursière et fils inc.

341, rue du Moulin
Saint-Tite

Heures d’accueil : jeudi de 19 h à 22 h,
vendredi, jour des funérailles, à partir
de 9 h 30.

Les funérailles auront lieu
le vendredi 7 décembre 2012 à 11 h

en l’église de Saint-Tite.
L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial.

Elle survivra dans le coeur de ses 
enfants et petits-enfants: Raymond
(France Drouin) Anik, Yann et 
Sara, Roger (Louise Julien) Aude et
Antonin, Henry, Hughette (Jean-
Claude Beaudoin) Rémy et Josée,
Louise (Denis Morand) Léanne et 
Samuel, Jean (feu Micheline Giroux,
Manon Cossette) et Maude. Jeanne-
D’Arc est aussi l’arrière-grand-
mère de onze arrière-petits-enfants;
elle laisse également dans le deuil 
ses soeurs : Juliette (feu Adalbert 
Legendre), Rollande (feu Marcel 
Desmarais), Yvette (Mario Poli),
Ida (feu Lucien Joly) et Liliane (Gérard
Lefebvre); sa belle-soeur Marcelle 
Potvin (feu Philias Charland);
son beau-frère Roland Farley (Noëlla
Massicotte); sa belle-soeur Aurore
Bordeleau (feu Alfred Farley); ainsi
que de nombreux neveux et nièces.
La famille désire remercier les 
membres du personnel du Foyer 
Mgr-Paquin de Saint-Tite, pour les
soins attentionnés et chaleureux.
Renseignements: (418) 365-6322.
Télécopieur: (418) 365-6000.
Courriel : salonlac@cgocable.ca
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FRANCOEUR

MME ANITA

LAGACÉ

1931 - 2012

Au CSSSTR CHR, le 3 décembre 2012,
est décédée subitement et paisible-
ment à l’âge de 81 ans et 10 mois,
Mme Anita Lagacé épouse de feu 
Marcel Francoeur, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire J.D. Garneau
274, rue Saint-Laurent

Trois-Rivières
(secteur Cap-de-la-Madeleine)

Heure d’accueil : jeudi, de 19 h à 22 h,
vendredi, jour des funérailles, à partir
de 12 h.

Les funérailles auront  lieu le
vendredi 7 décembre 2012 à 14 h 30

en l’église Sainte-Famille
de Trois-Rivières

(secteur Cap-de la-Madeleine).
L’inhumation aura lieu

au cimetière
Sainte-Marie-Madeleine

de Trois-Rivières
(secteur Sainte-Marthe-du-Cap).

Elle laisse dans le deuil sa fille 
Natasha Francoeur; son neveu  Steve
Lagacé et sa nièce Claudette Lagacé et
leur conjoint; sa précieuse amie Lise
Hould (Fernand Hould), ainsi que
Marc-André, Pascal et leur conjoint,
des ami(e)s cher(ère)s à son coeur :
Maïthé, Mario, Louise et Luc; sa soeur
Cécile Lemire; ses frères : Maurice,
Claude, Luc, Rosaire, René et Laurent
Lagacé; ses beaux-frères, belles-soeurs,
neveux, nièces, autres parents et
ami(e)s.
Renseignements : (819) 376-3731
Télécopieur : (819) 376-3715.
Courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com
Site internet: www.maisongarneau.ca
Pour plus d’informations,
visitez le site internet :
www.domainefuneraire.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

GAUVIN

M. MICHEL

À La Tuque, au Centre de santé et 
de services sociaux du Haut-Saint-
Maurice, le 26 novembre 2012,
est décédé à l’âge de 64 ans et 7 mois,
M . M i c h e l  G au v i n  é p o u x  d e  
Huguette Plamondon, fils de feu 
Maurice Gauvin et de feu Jacqueline
Morissette, demeurant à La Tuque.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à l’église, vendredi, jour des 
funérailles, à partir de 10 h.

Les funérailles auront lieu le
vendredi 7 décembre 2012 à 10 h 30

en l’église Saint-Zéphirin
de La Tuque

M. Gauvin  laisse dans le deuil outre
son épouse Huguette Plamondon; sa
belle-fille Audrey Bergeron (feu Éric
Gauvin); ses soeurs et frères : Chantale
(Jacques Dufour), Jacques (Odette
Fortin), Hélène (Dale Brady), Pauline
(Marcel Jameault), France (Mike 
Pouliot), Ginette, Paul (Carole 
Richard), Doris (Sylvain Richer),
Estelle, Sylvie (Daniel Bergeron) et
Nathalie (Richard Corbin); son beau-
père Jules Plamondon (Béatrice);
ses belles-soeurs et beaux-frères :
Hélène Morand (feu Claude Gauvin),
Jocelyne Lachance (feu Denis Gau-
vin), Andray Plamondon, Sylvie 
Plamondon (Gilles Bissonnette) et
Guylaine Plamondon (Stéphane
Guay); ainsi que plusieurs oncles,
tantes, neveux, nièces, cousins,
cousines et de nombreux ami(e)s.
La direction des funérailles a été
confiée à la :

Résidence funéraire
Perreault et fils inc.

602, rue Commerciale
La Tuque

Renseignements: (819) 523-3566.
Télécopieur: (819) 523-2701.
Courriel:
rf.perreault@tlb.sympatico.ca

LACHARITÉ

MANSEAU

MME FERNANDE

1927 - 2012

Au CSSSTR CHR, entourée de l’amour
de sa famille, le 29 novembre 2012,
est décédée à l’âge de 85 ans et 6 mois,
Mme Fernande Lacharité épouse de
feu François Manseau et conjointe de
M. Boromé Mongrain, demeurant à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire J.D. Garneau
274, rue Saint-Laurent

Trois-Rivières
(secteur Cap-de-la-Madeleine)

Heures d’accueil : jeudi de 14 h à 
16 h 30 et 19 h à 22 h, vendredi,
jour des funérailles, à partir de 9 h.

Les funérailles auront  lieu 
le vendredi 7 décembre 2012 à 11 h

en l’église Saint-Eugène 
de Trois-Rivières 

(secteur Cap-de la-Madeleine).
L’inhumation aura lieu

au cimetière
Sainte-Marie-Madeleine.

L’ont précédée, son époux François
Manseau; sa fille Monique Manseau;
son fils Michel Manseau et le fils de
son conjoint Denis Mongrain.
Elle laisse dans le deuil outre 
son conjoint Boromé Mongrain;
ses enfants : Jean-Claude Manseau,
Ginette Manseau (Gérard Jacques),
Guy Manseau (Susie Cochrane),
Hélène Manseau (Benoit Gauthier);
ses petits-enfants : Jean Pascal et 
Audrey Manseau, Jonathan Manseau,
Geneviève Campbell, Sindy, Mélissa
et Keven Manseau, Carol Ann Matteau
et son père François Matteau; ses 4
arrière-petits-enfants : Pierce, Preston
et Pascal Thaens et Gael Adam; ses
frères et soeurs : feu Hervé Lacharité
(Gisèle Boisclair), Aline Lacharité
(Gilles Harnois), Jeanne Lacharite 
(feu Yvon Arsenault), feu Thérèse 
Lacharité (Roland Lemay), Jean Louis
Lacharité (Marielle Jutras), Paul 
Lacharité (Marie Ange Lemire),
Lucien Lacharité (Ginette Lavoie),
Janette Lacharité (Gilles Maurais),
Claire Lacharité (Jean Guy Désilets);
ses beaux-frères et belles-soeurs :
feu Bruno Manseau (Rolande Hélie),
feu Horace Manseau (Monique 
Piché), Jeanne Manseau (feu Benoit
Lelièvre), Berthe Manseau (feu Réal
Piché), feu Philippe Manseau (Juliette 
Bouchard), Claire Manseau (Gilles 
Lebeau), Lise Manseau (Roger 
Bergeron); les enfants de son conjoint :
Hermile Mongrain (Micheline 
Milette) et Nicole Mongrain (Marcel
Lafrenière); ses deux filleules : Diane
Maurais et Carol Ann Matteau; ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s, particulièrement
ses amis de l’AFEAS et de l’âge d’or
Saint Eugène.
La famille désire témoigner sa 
reconnaissance au personnel du 
département 5J du CSSSTR CHR,
pour les excellents soins prodigués.
Des dons à la Société canadienne du
cancer seraient appréciés.
Renseignements : (819) 376-3731
Télécopieur : (819) 376-3715.
Courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com
Site internet: www.maisongarneau.ca
Pour plus d’informations,
visitez le site internet :
www.domainefuneraire.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

LORTIE

M. ANDRÉ

1940 - 2012

Au Centre d’hébergement Louis-
Denoncourt du CSSSTR, le 4 décem-
bre 2012, est décédé M. André Lortie
époux de Alice Lacelle, demeurant à
Trois-Rivières.
M. Lortie était retraité du départe-
ment de biologie médicale du Centre
hospitalier Saint-Joseph.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau

445, des Volontaires
Trois-Rivières

Heure d’accueil : vendredi, jour de la
cérémonie, à partir de 13 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le vendredi 7 décembre 2012 à 15 h
au centre funéraire.

Les cendres seront déposées
au columbarium Rousseau.

Il laisse dans le deuil outre son épouse
Alice Lacelle; ses deux garçons : Alain
(Sylvie Levasseur) et Martin; ses deux
petits-fils : Marc-André et Sébastien;
son frère, ses soeurs, beaux-frères et
belles-soeurs : Hugues Lortie (Adèle
Grignon), Jocelyne Lortie (Michel
Boulianne), Danièle Lortie, Maurice
Lacelle, Madeleine Lacelle, Jacques
Dufour, Raymonde Lacelle (Thomas
Walling) et Jean-Pierre Lacelle 
(Monique Millette); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille désire remercier la direc-
trive de la Maison Carpe Diem, Nicole
Poirier et toute son équipe, particuliè-
rement Christine Charest, pour les
bons soins et pour l’accompagnement
d’André et de la famille, tout au long
de sa maladie.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
Maison Carpe Diem (1765, boul.
Saint-Louis, Trois-Rivières, QC G8Z
2N7).
Renseignements : (819) 374-6225.
Condoléances par télécopieur :
(819) 374-6227.
www.centrerousseau.com/avis_deces.htm

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec.

PEPIN

M. PAUL-HENRI

1917 - 2012

À l’Hôpital Charles-LeMoyne, le 19
novembre 2012, est décédé à l’âge de
95 ans, M. Paul-Henri Pepin époux
en premières noces de feu Cécile Côté
et en secondes noces de Mme Gracia
Bourgie.

Une liturgie aura lieu
le vendredi 7 décembre 2012 à 14 h

en l’église
Notre-Dame-de-la-Visitation

de Champlain
suivie de l’inhumation des cendres

au cimetière du même endroit.
Outre son épouse, il laisse dans le
deuil ses fils : Camille (feu Monique
Haineault) et Louis (Johanne Paré);
ses petits-enfants : Pascal et Sophie
ainsi que plusieurs parents et ami(e)s.

Complexe Funéraire Demers
231, boul. Laurier

Beloeil
Renseignements : (450) 467-4780
Site internet : www.salondemers.com

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

À la suite
du décès de

M. CLÉMENT
FARLEY
(survenu le
6 août 2012)

(à l’âge de 95 ans)
Vous avez été nom-
breux, parents et
ami(e)s, à l’avoir
salué une dernière
fois. Grâce à votre

présence, vos paroles et vos mains tendues,
vous nous avez apporté du réconfort. Merci
pour les dons, les fleurs, les cartes, les visites
ou toute autre manifestation de sympathie. Un
merci spécial au personnel du CHRDL et à
celui de la Résidence Majeau pour leur
soutien et les bons soins prodigués à son égard.
Que chacun de vous considère ces remercie-
ments comme personnels.

Sa conjointe Mme Françoise Roy et ses enfants
Michelle, Francine, Marjolaine, Lise, Jean,
Lyne et leur conjoint(e), ainsi que tous les
membres de la famille Farley.

J-3087400
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Mme CÉCILE
THERRIEN LAURENDEAU

La direction et les employés
de Lucien Laurendeau inc.
désirent offrir leurs plus
sincères condoléances à la
famille et aux proches

de M. Pierre Laurendeau,
président de

LUCIEN
LAURENDEAU INC.

À LA DOUCE
MÉMOIRE DE

J-3091054

Cellule Albatros
Trois-Rivières 
Métropolitain

Information : 819 375-1429

BABILLARD bab i l l a rd@lenouve l l i s te .qc .ca
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ASSEMBLÉES
CHEVALIERS DE COLOMB  
DE SHAWINIGAN
Les membres du conseil #1877 
tiennent une assemblée générale 
mercredi 5 décembre à 19 h 30 au 
sous-sol (salle 2) de l’église Saint-
Pierre de Shawinigan. Info.: 819-
731-0158.

ACTIVITÉS
ASSOCIATION DES PERSONNES 
AIDANTES DE LA VALLÉE-DE-LA-
BATISCAN
Activité de bricolage de Noël jeudi 
6 décembre, de 13 h 30 à 15 h, au 
301 rue Saint-Jacques, Sainte-
Thècle, bureau 217. Inscription 
obligatoire au 418-289-1390.

FILLES D’ISABELLE, CERCLE 
MARIE-L’ÉTOILE
Souper des Fêtes mercredi 
5 décembre à 17 h 30 à la salle de 
quilles de Saint-Adelphe, avec le 
trio Tag. Info.: Lyne Guillemette au 
418-328-8745.

CENTRE D’ACTION BÉNÉVOLE 
MÉKINAC
Aux Trouvailles du CAB, 50 % de 
rabais sur rideaux et tissus le 6-7-8 
décembre.

CENTRE DE FEMMES  
PARMI ELLES
À l’occasion de l’anniversaire de 
la tuerie de la Polytechnique, le 
centre de femmes Parmi Elles pré-
sente, sous le thème «Imaginons 
un univers de paix», divers artistes 
dont le groupe Machin chouette le 
6 décembre au cours d’un 5 à 8 au 
Moulin Michel, secteur Gentilly; 
ouvert à tous. Information : 819-
298-2585.

FILLES D’ISABELLE,  
CERCLE MARIA-GORETTI
Souper de Noël au sous-sol de 
l’église de Saint-Georges de 
Champlain le mercredi 5 décembre 
à 18 h. Courte réunion suivie d’une 
partie récréative avec échange de 
cadeaux.

SOCIÉTÉ D’HORTICULTURE  
DE SHAWINIGAN-SUD
Prochaine conférence mercredi 
5 décembre à 19 h 30 à la salle 
Théodoric-Lagacé, 1605, 117e Rue, 
secteur Shawinigan-Sud, avec 
Jean-Denis Lampron. Le titre est 
«Ikebana» (L’art floral japonais). 
Pour info.: Lise ou Gaston au 819-
533-5190.

RENCONTRES 
- CONFÉRENCES - 
ATELIERS
BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE 
DE NICOLET
Mercredi 5 décembre à 19 h, Annie 
Turgeon présente une conférence 
sur le Burkina Faso à la salle 
Joseph-Ovide-Rousseau de l’hôtel 
de ville, 226 rue Léon-XIII. Entrée 
libre, mais inscription obligatoire 
au 819-293-6007.

SOCIÉTÉ D’HORTICULTURE  
DES CHENAUX
Atelier de Noël avec Lydia 
Santerre le 5 décembre à 19 h au 
Centre du tricentenaire, 961 rue 
Notre-Dame, Champlain.

RESSOURCEMENT SPIRITUEL
Avec Alain Dumont, les mercredis 
à 19 h à l’Accueil, 466 rue Notre-
Dame-Est, secteur Cap-de-la-
Madeleine : - 5 décembre : «La vie 
était la lumière des hommes».
Informations : 819-373-5159.•
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coordonnées 
pour statistiques
Les organisations 
sportives qui désirent 
faire paraître des sta-
tistiques doivent les 
acheminer à 
statistiques@lenouvel-
liste.qc.ca en format 
Excel ou Word.

volleyball

hockey basketball

télé-sport

BASKETBALL FOOTBALL
NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
cx-N.-Angleterre 9 3 0 ,750 430 260
N.Y. Jets 5 7 0 ,417 228 296
Miami 5 7 0 ,417 227 249
Buffalo 5 7 0 ,417 277 337
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
x-Houston 11 1 0 ,917 351 221
Indianapolis 8 4 0 ,667 265 306
Tennessee 4 8 0 ,333 248 359
Jacksonville 2 10 0 ,167 206 342
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Baltimore 9 3 0 ,750 303 242
Pittsburgh 7 5 0 ,583 254 230
Cincinnati 7 5 0 ,583 302 260
Cleveland 4 8 0 ,333 229 265
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
cx-Denver 9 3 0 ,750 349 244
San Diego 4 8 0 ,333 258 257
Oakland 3 9 0 ,250 235 376
Kansas City 2 10 0 ,167 188 322

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
N.Y. Giants 7 5 0 ,583 321 243
Washington 6 6 0 ,500 312 301
Dallas 6 6 0 ,500 280 295
Philadelphie 3 9 0 ,250 217 320
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
cx-Atlanta 11 1 0 ,917 317 229
Tampa Bay 6 6 0 ,500 333 285
La N.-Orléans 5 7 0 ,417 321 327
Caroline 3 9 0 ,250 235 292
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Green Bay 8 4 0 ,667 296 259
Chicago 8 4 0 ,667 294 198
Minnesota 6 6 0 ,500 262 272
Detroit 4 8 0 ,333 300 315
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
San Fran. 8 3 1 ,708 289 171
Seattle 7 5 0 ,583 242 202
St. Louis 5 6 1 ,458 221 267
Arizona 4 8 0 ,333 186 234
NOTE: c-champion de section et x-se 
qualifie pour les matches éliminatoires.
Lundi 3 décembre
N.Y. Giants 16 Washington 17
Jeudi 6 décembre
Denver à Oakland, 20h20.
Dimanche 9 décembre
St. Louis à Buffalo, 13h.
Dallas à Cincinnati, 13h.
Baltimore à Washington, 13h.
San Diego à Pittsburgh, 13h.
Kansas City à Cleveland, 13h.
N.Y. Jets à Jacksonville, 13h.
Philadelphie à Tampa Bay, 13h.
Tennessee à Indianapolis, 13h.
Chicago au Minnesota, 13h.
Atlanta en Caroline, 13h.
Miami à San Fran., 16h05.
La N.-Orléans à N.Y. Giants, 16h25.
Arizona à Seattle, 16h25.
Detroit à Green Bay, 20h20.

HOCKEY
LHJMQ
SECTION TELUS MARITIMES
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Halifax 28 24 3 0 1 141 73 49
Moncton 29 19 10 0 0 116 92 38
I.-P.-É. 28 16 10 2 0 111 100 34
St-Jean 28 14 14 0 0 89 108 28
A.-Bathurst 31 11 15 4 1 99 121 27
Cap-Breton 31 7 18 2 4 84 136 20
SECTION EST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Québec 28 20 7 0 1 116 74 41
Rimouski 30 17 9 1 3 106 98 38
B.-Com. 29 17 9 1 2 118 92 37
Chic. 31 14 14 2 1 98 109 31
Victoriaville 29 11 13 2 3 94 101 27
Shawinigan 28 4 21 2 1 48 122 11
SECTION OUEST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
B.-Bois. 29 21 5 1 2 128 71 45
R.-Nor. 29 18 10 0 1 124 103 37
Drummond. 29 16 12 0 1 100 103 33
Val-d’Or 29 15 12 0 2 119 104 32
Gatineau 28 11 16 1 0 83 108 23
Sherbrooke 28 6 19 2 1 69 128 15
Mardi 4 décembre
Halifax 5 Cap-Breton 3
Moncton 5 R.-Nor. 1
Mercredi 5 décembre
Québec à I.-P.-É., 18h.
Drummondville à B.-Boisbriand, 19h.
Baie-Comeau à Gatineau, 19h30.
Moncton à Val-d’Or, 19h30.
Jeudi 6 décembre
Rimouski à Sherbrooke, 19h.
Vendredi 7 décembre
Québec à A.-Bathurst, 18h30.
Moncton à Victoriaville, 19h.
Sherbrooke à Shawinigan, 19h30.
Rimouski à B.-Boisbriand, 19h30.
Baie-Comeau à Chicoutimi, 19h30.
Drummondville à Gatineau, 19h30.
Val-d’Or à Rouyn-Noranda, 19h30.
Samedi 8 décembre
Cap-Breton à Baie-Comeau, 16h.
I.-P.-É. à Victoriaville, 16h.
Shawinigan à Sherbrooke, 16h.
Québec à Saint-Jean, 18h.
Halifax à A.-Bathurst, 18h.
Dimanche 9 décembre
Halifax à Saint-Jean, 15h.
Cap-Breton à Chicoutimi, 16h.
I.-P.-É. à Rimouski, 16h.
Rouyn-Noranda à Gatineau, 16h.
Val-d’Or à B.-Boisbriand, 16h.
Mardi 11 décembre
A.-Bathurst à Moncton, 18h.
Cap-Breton à Saint-Jean, 18h.
Victoriaville à Sherbrooke, 19h.
Shawinigan à Baie-Comeau, 19h30.
Rouyn-Noranda à Val-d’Or, 19h30.

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St-François 25 17 5 1 2 98 66 37
Lévis 26 11 10 1 4 84 102 27
C. N.-Dame 26 12 12 1 1 67 71 26
Jonquière 25 10 10 4 1 86 105 25
T.-Rivieres 25 11 12 1 1 71 74 24
SECTION REEBOK
 MJ G P DP DF BP BC PTS
L.-St.Louis 25 15 8 0 2 97 93 32
Chât. 26 15 9 1 1 90 72 32
C.A.-Gir. 27 13 10 2 2 99 87 30
C.C.-LeMoy. 26 13 10 1 2 77 88 29
Magog 29 11 15 1 2 93 111 25
SECTION C.C.M.
 MJ G P DP DF BP BC PTS
L.-Montréal 27 19 5 1 2 97 66 41
C.E.-Blondin 27 14 11 1 1 101 89 30
Amos 26 14 12 0 0 84 87 28
St-Eustache 25 12 13 0 0 75 93 24
Gatineau 27 9 14 2 2 85 100 22
Les matches du 30 ont eu lieu à 
L’Ancienne-Lorette
Vendredi 30 novembre
C. Notre-Dame 1 Laval-Montréal 2
Jonquière 5 C.E.-Blondin 4
C.C.-LeMoyne 4 Lac-St-Louis 5
Gatineau 3 Lévis 5
St-Eustache 4 Trois-Rivières 3
Vendredi 7 décembre
Gatineau au C.A.-Girouard, 19h30.
Lévis au C.C.-Lemoyne, 19h30.
Trois-Rivières au C.N.-Dame, 19h30.
Sém. St-François à Lac-St-Louis, 19h30.
Châteauguay à Laval-Montréal, 19h30.
C.Esther-Blondin à St-Eustache, 19h30.
Samedi 8 décembre
Jonquière à Châteauguay, 14h30.
Lac-St-Louis au C.Notre-Dame, 15h.
Amos à Magog, 19h.
Dimanche 9 décembre
C.C.-Lemoyne au C.E.-Blondin, 13h30.
Jonquière  au C.A.-Girouard, 14h.
St-Eustache à Gatineau, 14h.
Amos à Magog, 14h.
Trois-Rivières à Lévis, 14h30.

JUNIOR AAA
SECTION ALEXANDRE BURROWS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Longueuil 27 20 4 3 0 111 68 43
Lachine 29 18 10 0 1 129 111 37
Kahnawake 29 11 14 2 2 116 136 26
Valleyfield 31 10 20 0 1 104 148 21
V.-Dor. 26 6 17 0 3 108 153 15
SECTION MARTIN ST-LOUIS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St.-Jerome 25 21 3 0 1 147 88 43
Ste.-Agathe 30 17 9 1 3 145 121 38
Terrebonne 28 16 9 1 2 105 114 35
St.-Leonard 31 8 18 2 3 128 173 21
Montréal-Est 28 6 20 1 1 104 179 14
SECTION DAVID PERRON
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Granby 29 21 7 0 1 147 97 43
Sherbrooke 33 18 12 2 1 149 121 39
Princeville 28 16 11 1 0 103 101 33
La Tuque 27 14 10 2 1 111 92 31
St-Hyacinthe 27 12 11 3 1 90 95 28
Lundi 3 décembre
St-Hyacinthe 5 St-Léonard 3
Mardi 4 décembre
Princeville 1 Sherbrooke 2
Jeudi 6 décembre
St-Léonard à Valleyfield, 19h30.
Kahnawake à Longueuil, 19h30.
Vendredi 7 décembre
St-Jérôme à Terrebonne, 19h30.
St-Léonard à Montréal-Est, 19h30.
St-Hyacinthe à Ste-Agathe, 19h30.
Lachine à Longueuil, 19h30.
Sherbrooke à Kahnawake, 19h45.
Granby à La Tuque, 20h.
Princeville à Vaudreuil-Dorion, 20h.
Samedi 8 décembre
Vaudreuil-Dorion à St-Hyacinthe, 20h.
Dimanche 9 décembre
Princeville à St-Léonard, 13h30.
Longueuil à Vaudreuil-Dorion, 15h30.
Valleyfield à La Tuque, 16h.
Terrebonne à Montréal-Est, 16h.
Kahnawake à Ste-Agathe, 16h30.
Granby à Sherbrooke, 19h30.

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Worcester 21 11 8 1 1 60 65 24
Manchester 21 10 8 2 1 55 53 23
St. John’s 22 11 10 0 1 53 60 23
Portland 21 10 9 1 1 67 69 22
Providence 19 9 8 0 2 44 55 20
SECTION NORD-EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Springfield 20 12 4 1 3 70 42 28
Bridgeport 20 10 9 0 1 62 70 21
Connecticut 20 9 9 2 0 63 70 20
Adirondack 20 9 11 0 0 52 60 18
Albany 18 5 8 0 5 40 52 15
SECTION EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Syracuse 20 13 5 1 1 74 55 28
Binghamton 18 12 4 1 1 57 44 26
W.-B./Scranton 20 13 7 0 0 58 46 26
Hershey 21 9 11 1 0 55 62 19
Norfolk 20 9 11 0 0 59 65 18

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION NORD
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Abbotsford 20 13 3 2 2 56 36 30
Toronto 21 12 8 0 1 70 59 25
Lac-Érié 22 11 9 1 1 70 70 24
Rochester 19 9 8 2 0 63 59 20
Hamilton 18 7 9 1 1 38 57 16
SECTION MID-OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Rockford 22 12 9 0 1 73 67 25
Grand Rapids 19 11 6 1 1 66 58 24
Chicago 20 9 8 2 1 56 62 21
Milwaukee 19 9 8 1 1 54 58 20
Peoria 20 6 10 2 2 47 73 16
SECTION SUD
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Charlotte 21 12 7 0 2 70 61 26
Oklahoma 20 11 6 1 2 66 59 25
Houston 20 11 6 1 2 67 59 25
Texas 20 10 8 1 1 51 58 22
San Antonio 20 6 11 0 3 51 63 15
Mardi 4 décembre
San Antonio à Abbotsford, 22h.
Mercredi 5 décembre
Bridgeport au Connecticut, 19h.
Peoria à Grand Rapids, 19h.
Texas à Milwaukee, 20h.
San Antonio à Abbotsford, 22h.
Prochain match des Bulldogs
Vendredi 7 décembre
Hamilton à Syracuse, 19h30.

COLLÉGIAL AAA
 MJ V D  DPF  BP BC PTS
André-Laurendeau  15 13 2 0 78 38 26
Lionel-Groulx  17 12 4 1 72 56 25
Ch. St-Lawrence  17 11 6 0 80 54 22
Sorel-Tracy  18 9 8 1 61 67 19
Alma  18 9 9 0 79 82 18
Laflèche  16 7 7 2 57 67 16
Dawson  16 7 8 1 50 66 15
Saint-Laurent  18 6 9 3 70 71 15
Thetford  19 3 15 1 51 97 7
Vendredi 7 décembre
Sorel-Tracy à Laflèche, 19h45.
Samedi 8 décembre
André-Laurendeau à Thetford, 14h.
St-Laurent à Lionel-Groulx, 15h30.
Ch. St-Lawrence à Alma, 19h.
Laflèche à Dawson, 20h30.
Dimanche 9 décembre
Lionel-Groulx à A.-Laurendeau, 13h30.
Dawson à Saint-Laurent, 15h30.

LNAH
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Saguenay 13 10 3 0 0 56 39 20
Cornwall 12 8 3 0 1 48 44 17
Thetford Mines 13 7 3 3 0 55 53 17
Sorel-Tracy 14 6 5 3 0 65 63 15
Rivière-du-Loup 10 6 2 1 1 43 33 14
St-G. de Beauce 14 4 9 0 1 51 63 9
Trois-Rivières 14 4 9 1 0 40 63 9
Vendredi 7 décembre
Saguenay à St-Georges, 20h.
Sorel-Tracy à Rivière-du-Loup, 20h.
Cornwall à Thetford Mines, 20h.
Samedi 8 décembre
St-Georges à Saguenay, 19h30.
Rivière-du-Loup à Cornwall, 19h30.
Dimanche 9 décembre
Sorel-Tracy à Trois-Rivières, 16h.

SOCCER

LHO
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Oshawa 30 16 11 1 2 100 90 35
Belleville 28 15 9 3 1 70 70 34
Kingston 28 15 13 0 0 99 104 30
Ottawa 30 7 20 0 3 99 130 17
Ptbo. 29 6 20 2 1 72 118 15
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Barrie 28 19 8 0 1 109 85 39
Niagara 30 18 10 1 1 112 98 38
Miss. 28 17 9 0 2 88 89 36
Brampton 30 14 11 3 2 82 87 33
Sudbury 30 11 15 0 4 85 106 26

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRE-OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
London 30 23 5 0 2 118 71 48
O. Sound 29 21 5 1 2 102 67 45
Kitchener 29 18 8 1 2 81 66 39
Guelph 30 18 9 0 3 118 99 39
Erie 29 7 17 2 3 87 114 19
SECTION OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Sarnia 29 16 11 0 2 104 98 34
Plymouth 27 14 8 3 2 98 88 33
S.S. Marie 29 13 14 2 0 105 118 28
Windsor 29 11 12 1 5 78 99 28
Saginaw 30 12 14 2 2 107 117 28
Mardi 4 décembre
Guelph 3 Kitchener 2 (F)
Mercredi 5 décembre
Plymouth à Owen Sound, 19h.
Peterborough à Belleville, 19h05.
Jeudi 6 décembre
London à Brampton, 19h.
Ottawa à Niagara, 19h.
Kingston à Peterborough, 19h05.
Sault Ste. Marie à Windsor, 19h05.
Sarnia à Saginaw, 19h11.
Sudbury à Barrie, 19h30.

CLASSEMENT   
DES MARQUEURS
NOTE: en date du 4 décembre.

 MJ B A PTS
Currie, I.-P.-É. 28 26 25 51
Duffy, I.-P.-É. 28 19 30 49
Mackinnon, Halifax 28 22 26 48
Jaskin, Moncton 29 22 25 47
Grigorenko, Québec 27 25 21 46
Andrighetto, R.-Nor. 27 19 26 45
Lavoie, Cap-Breton 31 18 27 45
Mantha, Val-d’Or 28 25 19 44
Saulnier, Moncton 29 16 28 44
Dea, R.-Nor. 29 23 20 43
Drouin, Halifax 22 15 28 43
Huberdeau, St-Jean 28 15 28 43
Beaudry, Val-d’Or 29 15 27 42
Saulnier, Moncton 29 14 28 42
Trainor, Rimouski 30 17 24 41
Carrier, Cap-Breton 30 15 26 41
O’Brien, A.-Bathurst 29 19 21 40

CLASSEMENT   
DES GARDIENS
NOTE: en date du 4 décembre.

 MJ V D DPF JB Moy.
Fortin, Québec 6 5 1 0 2 1,99
Marcoux, B.-Bois. 17 12 3 0 1 2,00
Fucale, Halifax 23 19 3 0 0 2,51
Brassard, Québec 23 15 6 0 2 2,54
Lemieux, B.-Com. 12 4 1 0 1 2,57
Phaneuf, B.-Bois. 13 9 2 0 1 2,58
Bibeau, I.-P.-É. 16 9 5 0 2 2,66
Clarke, Halifax 6 5 0 0 0 2,76

CLASSEMENT   
DES MARQUEURS
NOTE: en date du 3 décembre.
 MJ B A PTS
Strome, Niagara 30 20 39 59
Griffith, London 30 19 31 50
Galchenyuk, Sarnia 28 20 29 49
Ritchie, Niagara 30 24 23 47
Jenner, Oshawa 30 27 19 46

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
New York 12 4 ,750 —
Brooklyn 11 6 ,647 11/2
Philadelphie 10 8 ,556 3
Boston 9 8 ,529 31/2
Toronto 4 14 ,222 9
SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 12 4 ,750 —
Atlanta 9 5 ,643 2
Charlotte 7 9 ,438 5
Orlando 7 10 ,412 51/2
Washington 2 13 ,133 91/2
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Chicago 8 7 ,533 —
Milwaukee 8 8 ,500 1/2
Indiana 8 9 ,471 1
Detroit 6 13 ,316 4
Cleveland 4 14 ,222 51/2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Memphis 12 3 ,800 1/2
San Antonio 14 4 ,778 —
Houston 8 8 ,500 5
Dallas 8 9 ,471 51/2
La N.-Orléans 5 11 ,313 8
SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Okl. City 15 4 ,789 —
Denver 9 9 ,500 51/2
Minnesota 8 8 ,500 51/2
Utah 9 10 ,474 6
Portland 8 10 ,444 61/2
SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
L.A. Clippers 11 6 ,647 —
Golden State 10 7 ,588 1
L.A. Lakers 8 9 ,471 3
Phoenix 7 11 ,389 41/2
Sacramento 4 12 ,250 61/2
Lundi 3 décembre
Portland 118 Charlotte 112 (P)
Cleveland 79 Detroit 89
Milwaukee 81 La N.-Orléans 102
Toronto 110 Denver 113
L.A. Clippers 105 Utah 104
Orlando 102 Golden State 94
Mardi 4 décembre
Minnesota 105 Philadelphie 88
Miami 101 Washington 105
Okl. City 117 Brooklyn 111
L.A. Lakers à Houston, 20h.
Phoenix à Memphis, 20h.
Indiana à Chicago, 20h.
Mercredi 5 décembre
Portland en Indiana, 19h.
New York à Charlotte, 19h.
Minnesota à Boston, 19h30.
Golden State à Detroit, 19h30.
Denver à Atlanta, 20h.
L.A. Lakers à La N.-Orléans, 20h.
Chicago à Cleveland, 20h.
Milwaukee à San Antonio, 20h30.
Orlando à l’Utah, 21h.
Toronto à Sacramento, 22h.
Dallas à L.A. Clippers, 22h30.
Jeudi 6 décembre
New York à Miami, 20h.
Dallas à Phoenix, 22h30.
Vendredi 7 décembre
Denver en Indiana, 19h.
Boston à Philadelphie, 19h.
Golden State à Brooklyn, 19h30.
Chicago à Detroit, 19h30.
Washington à Atlanta, 19h30.
Cleveland au Minnesota, 20h.
Memphis à La N.-Orléans, 20h.
Charlotte à Milwaukee, 20h30.
Houston à San Antonio, 20h30.
Toronto à l’Utah, 21h.
L.A. Lakers à Oklahoma City, 21h30.
Orlando à Sacramento, 22h.

HOCKEY

CLASSEMENT   
DES MARQUEURS
NOTE: en date du 3 décembre.
 MJ B A PTS
Schultz, O.C. 20 11 18 29
Eberle, O.C. 20 12 15 27
Johnson, Syracuse 20 15 8 23
Kennedy, Wor. 21 11 12 23
Bolduc, Port. 20 12 10 22
Schenn, Adi. 20 9 13 22

LIGUE DES 
CHAMPIONS
UEFA 
Mardi 4 décembre
Groupe A
Dinamo Zagreb 1 Dynamo de 
Kiev 1
Paris-SG 2 FC Porto 1
Groupe B
Montpellier 1 FC Schalke 04 1
Olympiakos de La Pirée 2 Arsenal 
1
Groupe C
CF Malaga 2 Anderlecht 2
AC Milan 0 Zénit St-Pétersbourg 
1 
Groupe D
BV 09 Borussia de Dortmund 1 
Manchester City 0
Real Madrid  4 Ajax d’Amsterdam 
1
Mercredi 5 décembre
Groupe E
Shaktar de Donetsk c. Juventus 
Turin, 14h45.
Chelsea  c. Nordsjälland de 
Farum, 14h45.
Groupe F
Bayern Munich c. BATE Borisov, 
14h45.
OSC Lille c. CF Valence, 14h45.
Groupe G
FC Barcelone c. Benfica de 
Lisbonne, 14h45.
Glasgow Celtic c. Spartak de 
Moscou, 14h45.
Groupe H
CF Braga  c. Galatasaray 
d’Istanbul, 14h45. 
Manchester United c. CFR 1907 
de Cluj, 14h45.

JOUEURS INVITÉS AU CAMP 
DE SÉLECTION DU CANADA
Gardiens (4)
Jordan Binnington, Owen 
Sound (LHO); Laurent Brossoit, 
Edmonton (LHOuest); Jake 
Paterson, Saginaw (LHO); 
Malcolm Subban, Belleville (LHO).
Défenseurs (12)
Frank Corrado, Sudbury (LHO); 
Mathew Dumba, Red Deer 
(LHOuest); Dougie Hamilton, , 
Niagara (LHO); Scott Harrington, 
London (LHO); Ryan Murphy, 
Kitchener (LHO); Xavier Ouellet, 
B.-Boisbriand (LHJMQ); Adam 
Pelech, Erie (LHO); Derrick 
Pouliot, Portland (LHOuest); 
Griffin Reinhart, Edmonton 
(LHOuest); Morgan Rielly, 
Moose Jaw (LHOuest); Ryan 
Sproule, Sault Ste. Marie (LHO); 
Tyler Wotherspoon, Portland 
(LHOuest).
Attaquants (21)
Francis Beauvillier, Rimouski 
(LHJMQ); Anthony Camara, 
Barrie (LHO); Daniel Catenacci, 
Owen Sound (LHO); Phillip 
Danault, Victoriaville (LHJMQ); 
Jonathan Drouin, Halifax 
(LHJMQ); Tyler Graovac, Ottawa 
(LHO); Jonathan Huberdeau, 
St-Jean (LHJMQ); Charles 
Hudon, Chicoutimi (LHJMQ); 
Boone Jenner, Oshawa (LHO); 
J.C. Lipon, Kamloops (LHOuest);
Nathan MacKinnon, Halifax 
(LHJMQ); Mark McNeill, Prince 
Albert (LHOuest); Sean Monahan, 
Ottawa (LHO); Ryan Nugent-
Hopkins, Oklahoma City (LAH); 
Ty Rattie, Portland (LHOuest); 
Brett Ritchie, Niagara (LHO); 
Mark Scheifele, Barrie (LHO); 
Hunter Shinkaruk, Medicine 
Hat (LHOuest); Colton Sissons, 
Kelowna (LHouest); Ryan 
Strome, Niagara (LHO); Tom 
Wilson, Plymouth (LHO).

ligue junior aa 
estrie-mauricie
	V	D	D  pf	Fj	B p	B c	P ts
St-Tite	 11	 7	 0	 15	107	 79	 37
Nicolet	 9	 4	 0	 7	 69	 49	 25
Sherbrooke-O.	8	 5	 1	 8	 86	 69	 25
Shermont	 7	 8	 1	 10	 55	 71	 25
Plessisville	 8	 6	 0	 8	 62	 64	 24
Bromont	 8	 6	 0	 5	 64	 67	 21
Acton Vale	 2	 15	 0	 13	 59	 103	 17
Dimanche 25 novembre
Bromont 5 Acton Vale 4 
Vendredi 30 novembre
Bromont 1 Shermont 4
Samedi 1er décembre
Bromont 2 Nicolet 4

Ligue senior a 
Émondage Mauricie

collégial féminin d2
	P j	V	D	D   p	Bp	B c	P ts
Ch.-Lennox	 13	 8	 4	 1	 52	 28	 17
John Abbott	 14	 8	 6	 0	 42	 37	 16
Lionel-Groulx	 13	 8	 5	 0	 37	 38	 16
Rimouski	 13	 3	 9	 1	 27	 54	 7
Laflèche	 14	 3	 11	 0	 21	 60	 6
Samedi 1er décembre
Lionel-Groulx 3 Ch.-Lennoxville 2
Laflèche 0 John Abbott 3
Samedi 8 décembre
Rimouski vs Ed.Montpetit
Dimanche 9 décembre
Rimouski vs Lionel-Groulx
St-Laurent vs Ch.-Lennoxville

	 Pj	 V	 D	 Dpf	Pts
Louiseville 	 12	 10	 0	 2	 22
St-Léonard	 12	 10	 1	 1	 21
St-Gabriel 	 9	 8	 1	 0	 16
Nicolet 	 11	 5	 5	 1	 11
St-Tite 	 11	 4	 6	 1	 9
Donnacona 	 10	 3	 6	 1	 7
Cap-Mad	 11	 2	 7	 2	 6
Ste-Anne	 12	 2	 9	 1	 5
Vendredi 30 novembre
St-Tite 5 St-Léonard 9
Nicolet 5 Ste-Anne 6 (P)
Cap-Mad 4 Louiseville 10
St-Gabriel 6 Donnacona 5
Samedi 1er décembre
St-Tite vs St-Gabriel, annulé
Vendredi 7 décembre
St-Tite vs Cap-De-La-Madeleine, 20h30
Louiseville vs St-Léonard, 20h30
Donnacona vs Ste-Anne, 20h30
St-Gabriel vs Nicolet, 20h30
Dimanche 9 décembre
St-Tite vs Donnacona, 15h

mercredi 5 décembre
Ligue des champions
FC Barcelone vs Benfica, 14h30 
à TVA Sports.

hockey - lhjmq
Drummondville vs Blaiville-
Boisbriand, 19h à TVA Sports.

Juvénile féminin D1
	 Pj	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
S St-François	3	 3	 0	 180	142	 6
F-Lefebvre	 6	 3	 3	 326	320	 6
Poly Arvida	 7	 3	 4	 420	386	 6
S St-Joseph	 2	 2	 0	 149	110	 4
Nic-Gatineau	 3	 2	 1	 181	175	 4
Rochebelle	 3	 1	 2	 162	171	 2
C C-Lemoyne	4	 0	 4	 155	269	 0
Vendredi 7 décembre
S St-Joseph vs F-Lefebvre
Nic-Gatineau vs Poly Arvida
C C-Lemoyne vs Rochebelle
Samedi 8 décembre
Nic-Gatineau vs Poly Arvida
Dimanche 9 décembre
Nic-Gatineau vs S St-François
CC-Lemoyne vs S St-Joseph, 14h

Juvénile masc D1-b
	 Mj	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
Poly Arvida	 6	 6	 0	 556	345	12
D-Racine	 4	 4	 0	 313	203	 8
P Maristes	 5	 2	 3	 340	376	 4
Coll F-Laval	 3	 2	 1	 185	182	 4
Compagnons	4	 2	 2	 299	355	 4
Triolet	 3	 1	 2	 229	239	 2
De la Forêt	 5	 1	 4	 289	346	 2
Le Carrefour	 5	 0	 5	 287	412	 0
Estacades	 1	 0	 1	 52	 92	 0
Vendredi 7 décembre
Estacades vs F-de-Laval
Pères Maristes vs Compagnons
Samedi 8 décembre
Triolet vs de la Forêt
Dimanche 9 décembre
Triolet vs Le Carrefour
Pères Maristes vs Estacades, 13h

Cadet féminin D1
	 M	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
F-Lefebvre	 6	 4	 2	 320	258	 8
Rochebelle	 5	 4	 1	 255	224	 8
Nic-Gatineau	 3	 2	 1	 151	117	 4
S St-François	2	 2	 0	 116	91	 4
D-Racine	 5	 2	 3	 207	238	 4
S St-Joseph	 2	 0	 2	 97	120	 0
C C-Lemoyne	5	 0	 5	 153	251	 0
Mercredi 5 décembre
S St-François vs Rochebelle
Vendredi 7 décembre
C C-Lemoyne vs S St-François
Nic-Gatineau vs D-Racine
S St-Joseph vs F-Lefebvre
Samedi 8 décembre
Nic-Gatineau vs D-Racine
Dimanche 9 décembre
Nic-Gatineau vs S St-François
CC-Lemoyne vs S St-Joseph, 12h

Cadet Masculin D1
Classement Est
Équipe	 Mj	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
Rochebelle	 3	 3	 0	 249	147	 6
Brébeuf	 2	 2	 0	 212	76	 4
P Maristes	 2	 1	 1	 113	139	 2
S St-François	0	 0	 0	 0	 0	 0
D-Racine	 3	 0	 3	 149	269	 0
Classement Ouest
Équipe	 Mj	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
J-de-Brébeuf	 2	 2	 0	 165	95	 4
Nic-Gatineau	 2	 1	 1	 158	108	 2
Coll Laval	 0	 0	 0	 0	 0	 0
C C-Lemoyne	3	 0	 3	 146	274	 0
S St-Joseph	 1	 0	 1	 28	112	 0
Vendredi 7 décembre
C C-Lemoyne vs Brébeuf
Nic-Gatineau vs D-Racine
Samedi 8 décembre
Nic-Gatineau vs S St-François
Dimanche 9 décembre
Nic-Gatineau vs P Maristes

Juvénile masc D1
	 Mj	 V	 D	 Pp	Pc	Pts
Nic-Gatineau	 2	 2	 0	 148	105	 4
J-de-Brébeuf	 3	 2	 1	 210	159	 4
C C-Lemoyne	3	 1	 2	 142	171	 2
S St-François	0	 0	 0	 0	 0	 0
S St-Joseph	 0	 0	 0	 0	 0	 0
Coll Laval	 0	 0	 0	 0	 0	 0
Rochebelle	 1	 0	 1	 39	 62	 0
Brébeuf	 1	 0	 1	 42	 84	 0
Vendredi 7 décembre
S St-Joseph vs S St-François
C C-Lemoyne vs Brébeuf
Nic-Gatineau vs Rochebelle
Samedi 8 décembre
Nic-Gatineau vs S St-François
Dimanche 9 décembre
Nic-Gatineau vs Brébeuf

Universitaire fém D2
	M j	V	D	S   g	S p	Pp	P c	Pts
UQAM	 6	 5	 1	 15	 5	 465	 376	 10
UQTR	 6	 5	 1	 15	 6	500	411	10
UQAC	 6	 2	 4	 8	 15	443	 536	 4
UQAR	 6	 0	 6	 6	 18	480	 565	 0
Vendredi 18 janvier
Tournoi à Rimouski
Samedi 19 janvier
Tournoi à Rimouski

Juvénile Division 1
Section Es
	V	D	N	B   p	Bc	E.S.	Pts	T t
S St-François	10	 4	 2	 64	37	13	 22	 35
Pointe-Lévy	 9	 3	 4	 59	31	13	 22	 35
D-Racine	 9	 4	 2	 47	30	11	 20	 31
Cardinal-Roy	 6	 9	 1	 43	58	13	 13	 26
Aca St-Louis	 4	 12	 1	 42	80	15	 9	 24
Estacades	 4	 8	 2	38	47	 8	 10	18
Section Centre
Massey-Vanier	13	 3	 1	 81	33	15	 27	 42
Clarétain	 12	 3	 0	 72	25	13	 24	 37
C A-Girouard	 10	 5	 0	 53	45	13	 20	 33
F-Lefebvre	 6	 8	 2	 48	54	14	 14	 28
Triolet	 3	 12	 3	 34	61	13	 9	 22
Marcel-Landry	 0	 15	 0	 18	98	12	 0	 12
Section Sud
C C-Lemoyne	8	 2	 4	 66	22	10	 20	 30
Magdeleine	 8	 3	 4	 44	28	 7	 20	 27
John Rennie	 7	 3	 2	 49	25	11	 16	 27
Éd-Montpetit	 4	 7	 1	 31	53	 9	 9	 18
L’Assomption	 2	 11	 2	 27	57	11	 6	 17
L-P-Paré	 0	 13	 1	 8	103	6	 1	 7 
Section Nord
Mirabel	 11	 4	 1	 54	41	12	 23	 35
Nic-Gatineau	 9	 5	 1	 55	33	13	 19	 32
Cap-Jeunesse	5	 5	 5	 46	34	 9	 15	 24
St-Sacrement	3	 11	 2	 36	60	15	 8	 23
St-Gabriel	 8	 1	 1	 55	15	 5	 17	 22
Mardi 4 décembre
Estacades 5 	Académie Saint-Louis 2
Coll St-Sacrement 1 Cap-Jeunesse 1
Mirabel 2 É. sec. St-Gabriel 5
Magdeleine 2 C Charles-Lemoyne 2
Mercredi 5 décembre
L-P-Paré vs John Rennie
C C-Lemoyne vs l’Assomption
Jeudi 6 décembre
Collège Clarétain vs C A-Girouard
Vendredi 7 décembre
Les Estacades vs D-Racine
S St-François vs Pointe-Lévy
St-Sacrement vs Édouard-Montpetit
Fernand-Lefebvre vs Massey-Vanier
Académie St-Louis vs Cardinal-Roy
Nic-Gatineau vs St-Gabriel
Samedi 8 décembre
Les Estacades vs D-Racine
Marcel-Landry vs Triolet
C C-Lemoyne vs L-P-Paré
Cap-Jeunesse vs Mirabel
St-Gabriel vs Nic-Gatineau
Pointe-Lévy vs Clarétain
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Collaboration spéciale

La Tuque — Les promoteurs du 
gala de combats extrêmes qui 
devait avoir lieu le 6 juillet pro-
chain au Colisée de La Tuque, 
devront faire face à un adver-
saire avant le temps. La Ville de 
La Tuque a refusé de leur louer 
le Colisée municipal pour la pré-
sentation de l’événement. «C’est 
simple, la vision du conseil muni-
cipal et de l’ensemble de l’orga-
nisation c’est qu’on est une ville 
non-violente et que nous ne sup-
portons pas les événements de 
combats extrêmes ou qui incitent 
à la violence. On ne cautionne pas 
ça et on ne donnera pas la per-
mission à un promoteur de faire 
ça chez nous, dans les infrastruc-
tures municipales», explique le 
directeur général de la ville de 

La Tuque, Marco Lethiecq.
Pour le promoteur, Pascal 

Duchesne, il s’agit d’une décision 
qui découle d’une méconnais-
sance du sport, qui, selon lui, est 
très bien encadré et réglementé. 
«On pense qu’ils ne sont pas 
conscients exactement de ce qu’on 
veut présenter. Ils s’attendent 

peut-être à voir une marre de 
sang comme à la UFC, mais ce 
n’est pas ça du tout. Ils n’ont pas 
droit aux coups de genou, ni aux 
coups de coude, ils ont des protec-
tions au niveau des jambières et 
les gants qu’ils portent sont plus 
rembourrés. Quant à l’arbitrage, 
c’est assez semblable, mais il faut 

comprendre que c’est amateur, 
donc c’est beaucoup plus enca-
dré comme combats extrêmes. Il 
y a des règles strictes à respec-
ter, sinon ils sont expulsés. Il y 
a également des tests médicaux 
qui doivent être effectués avant», 
ajoute M. Duchesne.

Ce dernier a également insisté 
sur le fait qu’il s’agit d’un mélange 
d’arts martiaux qui demandent 
extrêmement de discipline et de 
motivation aux personnes qui 
les pratiquent. Huit Latuquois 
étaient d’ailleurs déjà à l’entraîne-
ment pour le gala.

Une demande d’autorisa-
tion avait été faite à la Ville, 
mais aucune entente n’avait été 
prise préalablement entre les 
deux parties. «Nous n’avons pas 
annulé l’événement, nous avons 
seulement mentionné que nous 
n’étions pas favorables à louer 
le Colisée. Quand quelqu’un fait 
une demande de location, on a le 
choix de dire oui ou non», main-
tient le directeur général.

La Ville soutient que les orga-
nisateurs ont le droit de tenir 
l’événement dans un lieu privé 

s’ils le désirent. Le problème, 
selon M.  Duchesne, c’est que 
les endroits pouvant accueillir 
un spectacle comme celui-là ne 
courent pas les rues à La Tuque. 
«On voit qu’il y a beaucoup d’en-
gouement pour l’événement et 
on visait à peu près 1000 per-
sonnes. C’est certain que je me 
suis demandé s’il y avait un autre 
endroit que le Colisée qui pourrait 
accueillir notre gala, mais mal-
heureusement, je ne pense pas. 
Le Colisée était parfait au point 
de vue de l’éclairage, du son, de 
l’espace et du bar», réplique-t-il.

Par ailleurs, les promoteurs du 
gala estiment ne pas avoir dit leur 
dernier mot et tenteront, dans 
un futur rapproché, de relancer 
la Ville en présentant leur pro-
jet avec plus de vigueur. «On est 
quatre personnes sérieuses dans 
le projet et on ne prône pas du 
tout la violence. On va les relan-
cer et on va leur présenter notre 
projet de façon plus complète», 
termine Pascal Duchesne.

L’idée de déménager l’événe-
ment dans une autre ville a par 
ailleurs été écartée.•

Combats extrêmes à La Tuque

Pas dans un bâtiment municipal

audrey.tremblay@lenouvelliste.qc.ca
AUDREY TREMBLAY

Photo Audrey Tremblay

Pascal Duchesne, propriétaire du Gym Vision Fitness à La Tuque, est un des 
quatre organisateurs du gala de combats extrêmes.

coup d’oeil sur le hockey régional

Steve Turcotte
steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

Shawinigan — Mario Durocher 
n’est pas passé par quatre che-
mins ce week-end lorsqu’on lui a 
demandé de commenter la déci-
sion d’Anthony Richard de quitter 
ses Foreurs pour revenir avec les 
Estacades midget AAA en début 
de saison. Le pilote respecte son 
point de vue, mais il est loin de le 
partager! «J’ai été déçu de le voir 
partir, et il le sait», lance le vieux 
routier. «Je l’utilisais sur un troi-
sième trio, ainsi qu’en désavan-
tage numérique. Je comprends 

qu’il a 15 ans, qu’il ne se sentait 
pas pleinement confortable dans 
le vestiaire ni dans ses bagarres 
à un contre un, mais il peut défi-
nitivement jouer à notre niveau 
dès maintenant», lance Durocher, 
en se servant de l’exemple de 
Jonathan Drouin, le joueur de 
l’heure dans la LHJMQ malgré 
ses 17 ans. «L’an dernier, Drouin 
a amorcé la saison dans le midget 
AAA et il a réalisé qu’il n’avait 
plus rien à apprendre à ce niveau. 
Il s’est donc joint aux Mooseheads 
et il a eu toute une progression.»

Voilà pourquoi les Foreurs vont 
réinviter le Trifluvien à reve-

nir à Val-d’Or aux Fêtes lorsque 
la période des transactions va 
s’ouvrir. «On va lui jaser, vérifier 
s’il n’a pas changé d’idée. D’une 
manière ou d’une autre, il va por-
ter longtemps notre chandail. Il 
est l’avenir de notre concession. 
Il sera champion marqueur dans 
notre ligue à 19 et 20 ans.»

En 14 matchs avec les Foreurs, 
Anthony Richard a inscrit un but 
et une mention d’aide. Depuis qu’il 
est revenu avec les Estacades, 
le choix de première ronde des 
Foreurs au dernier encan midget 
s’est forgé une fiche de sept buts 
et six passes en 13 matchs.•

«Il sera champion marqueur  
dans notre ligue à 19 ans»
Les Foreurs veulent ramener Anthony Richard aux Fêtes

Trois-Rivières (ST) — Qui stop-
pera le Bellemare de Louiseville? 
L’équipe dirigée par Keven 
Desrochers n’a pas encore subi 
une seule défaite en temps régle-
mentaire après ses 12 premières 
sorties. 

Les Louisevillois se distinguent 
notamment par leur défensive 
et leur efficacité en désavantage 
numérique, un outil capital dans 
leur arsenal puisque c’est l’équipe 
qui accorde le plus de jeux de 
puissance!

La belle fiche du Bellemare 
sera testée ce vendredi alors 
qu’il rendra visite au Bigfoot de  
Saint-Léonard-D’Aston, qui n’ac-
cuse qu’un seul point de retard 
sur lui. Le Bigfoot n’a subi, de 
son côté, qu’une seule défaite en 
temps réglementaire, propulsé 
par une attaque meurtrière qui 
est la plus habile du circuit pour 
profiter des avantages numé-
riques. Son meneur, André Alie, 
est d’ailleurs installé au premier 
rang des marqueurs de la ligue 
avec 30 points dont 13 buts. 

Qui aura le dessus vendredi? 
La défensive du Bellemare, dont 
les gardiens dominent les statis-
tiques pour les portiers dans le 
circuit, ou l’attaque du Bigfoot? 
Faites vos jeux...

Outre ce duel, Saint-Tite 
visitera Cap-de-la-Madeleine, 
Donnacona se mesurera à 
Sainte-Anne-de-la-Pérade et 
Saint-Gabriel, champion en titre, 
débarquera à Nicolet.•

LHSAM

Qui 
stoppera le 
Bellemare?

photo françois gervais

Anthony Richard terminera-t-il la 
saison chez les Estacades ou les 
Foreurs?

Trois-Rivières (ST) — Six mois 
après avoir claqué la porte du 
Caron et Guay de Trois-Rivières, 
parce que Léo-Guy Morrissette 
ne voulait pas l’installer dans 
le fauteuil de directeur-gérant, 
Patrick Lacelle obtient sen-
siblement les mêmes respon-
sabilités avec le Cool FM de 
Saint-Georges-de-Beauce, qui 
l’ont nommé vice-président hoc-
key en début de semaine.

Le Trifluvien, qui agissait 
comme gouverneur de la forma-
tion de Cornwall depuis le début 
de la saison, doit redresser la 
barque d’une des franchises les 
plus solides de la Ligue nord-
américaine de hockey. Il prend la 
place de son ami Carl Fleury, qui 

a payé pour le mauvais début de 
saison de l’équipe, qui ne compte 
que quatre victoires à ses 14 pre-
mières sorties. «Dans un monde 
idéal, j’aurais aimé obtenir cet 
emploi avec le Caron et Guay, mais 
M. Morrissette considérait que je 
n’étais pas prêt. J’ai été très déçu 
de partir à la fin de la dernière 
saison», confesse-t-il. «Quand 
j’ai quitté, je devais suivre Carl à 
Saint-Georges, mais à la dernière 
minute, ça n’a pas fonctionné et 
je me suis retrouvé à Cornwall où 
j’ai vécu une belle expérience, une 

autre de plus dans mon bagage. 
Je sais que je suis prêt pour le défi 
qui m’attend. Comme je sais que 
j’ai beaucoup de travail devant 
moi.»

Lacelle promet de mettre sur 
pied une équipe qui va plaire à 
ses nombreux partisans. «Je me 
donne 3-4 jours pour analyser les 
dossiers puis nous allons trouver 
des solutions. Déjà, le téléphone 
sonne pas mal! J’ai carte blanche 
pour manœuvrer et il y a un 
ménage intelligent qui va se faire. 
On va s’arranger pour mettre sur 
la glace une équipe de guerriers. 
D’ici aux Fêtes, les gens vont voir 
la différence sur la glace. Les 
demi-mesures, ça ne passera plus 
à Saint-Georges.»•

Patrick Lacelle nommé vice-président hockey avec le Cool FM

photo françois gervais

Ironiquement, Patrick Lacelle 
remplace Carl Fleury alors qu’il y a un 
peu plus d’un an, les deux travaillaient 
ensemble chez le Caron et Guay.
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en vitesse

Portant les couleurs d’Équipe Canada, 
le jeune boxeur trifluvien CHARLES-
ÉTIENNE VILLEMURE a fait bonne 
figure en Pologne, ayant remporté son 
premier combat face à un adversaire 
polonais. Il a aussi démontré de belles 
aptitudes en enfilant les gants devant 
le champion canadien poids plume, 
ÉMILIEN BOUCHER, de Québec. 

***
Pour la suite des choses, Villemure, un 
bel espoir du club de boxe Performance, 
transportera ses pénates à Toronto le 
15 décembre prochain lors d’une confron-
tation entre le Canada et l’Irlande. Un 
autre protégé du clan Boisvert, soit 
KENNY SAVOIE, vivra une première 
expérience au niveau national.

***
Les Trifluviens ALAIN BOURASSA, 
A N D R É  D R O U I N ,  M I C H E L 
CHARLAND et DANIEL DION ont 
remporté la finale (section B) de la 
7e édition du tournoi senior provincial 
organisé par le club de curling Victoria, à 
Québec. Ces derniers faisaient face à une 
autre équipe de la région, soit celle du 
skip JACQUES BOISVERT. Prochain 
défi: le tournoi senior du TRC qui aura 
lieu du 6 au 13 janvier.  

***
Saluons aujourd’hui le travail accom-
pli par la thérapeute ALEXANDRA 
B E R G E R O N 
c h e z  l e s 
Patriotes de 
l’UQTR. Une 
perle qui fait sa 
place au soleil 
dans un monde 
d ’ h o m m e s . 
B r a v o , 
Alexandra!

***
LUC ALLARD 
( A u t o b u s 
A l l a r d  d e 
Saint-Alexis-
des-Monts) est 
un farouche 
partisan des 
Cataractes de Shawinigan. C’est égale-
ment un parrain au sein de la belle famille 
des Aigles de Saint-Paulin (LBRM).

***

PIERRE DESCOTEAUX (Du Moulin) se 
la coule douce sous les palmiers à Naples, 
en Floride.

***
Prompt rétablissement au grand sportif 
JEAN-MARIE MARTEL qui est hospi-
talisé au CHRTR. 

***
Avantageusement connu en Mauricie, 
ROBBIE FTOREK a été limogé en tant 
qu’entraîneur des Otters d’Érié dans la 
Ligue junior de l’Ontario.

Roussel, Richard, 
Lemire et les autres...
Quelques statistiques individuelles au 
cours des huit dernières saisons dans la 
LHSAM... Meilleur buteur: PHILIPPE 
ROUSSEL de Nicolet (121)... Plus grand 
nombre d’aides: TOMMY RICHARD de 
Saint-Tite (100)...

***
Gardien de but ayant remporté le 
plus de victoires: MANUEL LEMIRE 

de Nicolet (48)... Joueur ayant passé 
le plus de temps au cachot: CARL 
WILLIAMS-CARON de Saint-Tite 
(1012 minutes)...

***
MAXIME  LECOURS ,  SIMON 
GIRARD, MARC-ANDRÉ LAROCHE 
ainsi qu’ANDRÉ ALIE (un truc du cha-
peau) ont pavé la voie à un triomphe de 
9-5 de Saint-Léonard devant Saint-Tite 
vendredi dernier...

***
ANDRÉ LAFLAMME JR a pleine-
ment savouré sa première victoire (6-5) 
derrière le banc de Sainte-Anne face 
à Nicolet... Jetant les gants pour une 
rare fois, KEVEN PETIT des Barons 
du Cap s’est tenu debout devant le 
dur à cuire KARL DONOVAN de 
Louiseville...

***
En coulisse, on laisse entendre que le 
circuit Beauchamp pourrait être l’hôte 
du Championnat provincial de hockey 
senior en 2013.•

photo françois gervais

Charles-Étienne Villemure

photo gilles joubert

Alexandra Bergeron

Un géant du monde journalistique au Québec 
accrochera ses patins vendredi. Il s’agit de 
RAYMOND TARDIF, un leader effacé et effi-
cace, qui prendra sa retraite après au-delà de 
40 ans au service de nombreux quotidiens, 
soit le défunt Montréal-Matin, le Journal de 
Montréal, La Presse, La Tribune, Le Nouvelliste 
et Le Soleil.

***
Au détour de la vie, j’ai rencontré quelqu’un 
qui m’a vraiment lancé sur ce que j’aimais 
le plus, soit l’écriture 
sportive au quotidien. 
Son nom : RAYMOND 
TARDIF. Le déclic s’est 
fait le 5 novembre 2003 
alors qu’il m’avait accor-
dé le privilège de m’expri-
mer en tant que chroni-
queur au Nouvelliste. Une 
date qui restera à jamais 
gravée dans ma mémoire. 

***
Et laissez-moi vous dire 
que j’ai pu profiter des 
précieux conseils de 
Raymond jusqu’au jour 
où il a quitté Le Nouvelliste pour relever un 
autre défi au journal Le Soleil de Québec. Il a 
toujours eu le sport dans la peau et il m’a gran-
dement inspiré au cours de nos échanges.

***
Raymond, en passant, est retourné vivre à 
Victoriaville depuis quelque temps avec sa 
chère Louise. Ils sont les parents de trois filles, 
soit Amélie, Geneviève et Marissa. 

***
Parions qu’il ne sera pas longtemps inactif 
puisqu’il s’impliquera dans sa communauté 
lors de la grande exposition relatant l’histoire 
du hockey à Victoriaville, qui s’amorcera ven-
dredi pour se poursuivre jusqu’au 24 février 
2013. L’expo fera de bonnes places à son idole 
JEAN BÉLIVEAU ainsi qu’à GILBERT 
PERREAULT, GILLES MAROTTE et bien 
d’autres. 

***
Heureuse et belle retraite à mon mentor au 
quotidien qui, au fil des années, est devenu 
un ami et un confident. Merci Raymond de 
m’avoir témoigné toute ta confiance!•

Raymond Tardif 
accroche ses patins

Raymond Tardif

AUJOURD’HUI : Me JEAN 
BOULET, Heenan Blaikie; 
MIREILLE CHARTIER et 
MARC-ANDRÉ ROUETTE, 
Ki-8-Eb; ANDRÉ AUBRY 
et PAULINE ST-ARNAUD, 
Sa inte -F lore ;  DENISE 
RHÉAUME ,  PAULINE 
ST-ARNAUD et JOHANNE 
MORIN ,  Métabéroutin; 
ANDRÉ LEBLANC et LINDA 
MAILHOT, Mémorial.

***
D E M A I N :  G A É T A N 
ARSENEAULT, Patriotes 
de Sainte-Ursule, LBRM; 
J I M M Y  M A R C O T T E , 
de Grand-Mère; JOSÉE 

ABRAN, ma filleule bien 
aimée; ROSAIRE ROBERT, 
Métabéroutin; LORRAINE 
F OU R N I E R ,  G e n t i l l y ; 
HUGUETTE GÉNÉREUX-
LORANGER, secteur Saint-
Louis-de-France; RICHARD 
D U M O U L I N ,  c o u r s e 
automobi le ;  COLETTE 
G R A N D M A I S O N ,  l a 
conjointe de René Goyette; 
NOËL  POIRIER ;  sec-
teur Cap-de-la-Madeleine; 
CLERMONT MARTIN, Du 
Moulin; RAYMOND BOILY 
et FERNAND COLBERT, 
Ki-8-Eb.

*** 

V E N D R E D I  :  PAU L 
CHAREST, ex-commenta-
teur sportif et membre actif 
du CAPS; VICTOR-OLIVIER 
HAMEL-MORASSE, écri-
vain sportif et entraîneur 
de basketball au STR; 
M I C H E L I N E  G O D I N , 
golf et ski; CLÉMENT 
POLIQUIN, curling TR; 
CAROL  BEAUCHESNE , 
G o d e f r o y ;  A N D R É 
DESHAIES et RAYMOND 
BELLEFEUILLE, Gentilly; 
G A É TA N  D E S H A I E S , 
Métabéroutin; et JANIE-
CLAUDE ARPIN, soccer 
UQTR.•

Bon anniversaire

L’ex-Glorieux ANDRÉ PRONOVOST 
suit de près la carrière de son petit-
fils ANTHONY MANTHA, l’un des 
meilleurs marqueurs dans la LHJMQ, 
qui évolue pour les Foreurs de Val-
d’Or. 

***
Le jeune Mantha fait saliver de nom-
breux recruteurs. C’est un client de la 
prestigieuse écurie pilotée par PAT 
BRISSON. On lui prédit un bel avenir. 

***
Il pourrait suivre les traces de son 
papi, que l’on voit ici dans le maillot 23 
du CH en sa compagnie.•

Grande fierté pour 
André Pronovost! 
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Trois-Rivières — La Fondation 
Claude-Mongrain a procédé, hier, 
à sa 38e remise de bourse à des 
athlètes de la relève, portant ainsi 
à 229 le nombre d’athlètes sou-
tenus depuis 1991, pour un total 
de 109 750 $. De plus, 14 bourses 
pour les sports d’équipe ont 
été décernées, pour un total de 
10 500 $. «Nous faisons notre pos-
sible pour permettre aux jeunes 
d’aller plus loin dans leur vie spor-
tive», explique le président de la 
Fondation, le Dr André Trahan.

Les athlètes individuels ont 
reçu un montant de 500  $ pour 
les aider à atteindre leurs objec-
tifs. «Cinq cents dollars, on sait 
que ça aide, assure le Dr Trahan, 
mais on sait aussi que ça prend 
des montants encore plus impor-
tants pour favoriser les athlètes 
qui voyagent à l’extérieur pour 
les entraînements ou les compé-
titions.»

De fait, parmi les boursiers 
d’hier, on en retrouve plusieurs, 
comme Marc-Alexandre Charest-
Dion (curling), William Labrèche 
(athlétisme), Anthony Pépin 
(judo) ou Maxence Beauchesne 
(kayak), qui visent une partici-
pation à des championnats cana-
diens ou mondiaux au cours de la 
prochaine saison. «On atteint nos 

objectifs, mais il faudrait augmen-
ter le montant de nos bourses», 
croit le Dr Trahan.

Pour y arriver, la Fondation 
espère diversifier ses sources de 
financement, en plus de son tra-
ditionnel tournoi de golf. «Il faut 
trouver des moyens pour rendre 
la Fondation plus visible et ame-
ner les gens à collaborer, estime-

t-il. Ça fait deux ans qu’on tra-
vaille là-dessus, et ça commence 
à mûrir.» 

Le Dr Trahan donne notam-
ment l’exemple de soupers organi-
sés en compagnie d’un Olympien, 
et qui permettraient d’amasser 
des fonds auprès de gens qui pra-
tiquent d’autres sports que le golf. 
«Ça permettrait à la Fondation 

de s’émanciper, et de rejoindre 
d’autres commanditaires et dona-
teurs.»

Malgré un climat écono-
mique difficile pour certains, le 
Dr Trahan assure que la cause 
du sport recueille toujours des 
appuis. «Les gens qui sont atta-
chés au sport, et qui voient les 
résultats de ces jeunes athlètes-là, 

ne peuvent pas négliger le déve-
loppement sportif, croit-il. Après 
21 ans, la Fondation Claude-
Mongrain est entrée dans le sché-
ma de commandites de plusieurs 
entreprises; ça nous facilite beau-
coup les choses.»

Soulignons d’autre part que la 
Fondation Claude-Mongrain et 
les restaurants Normandin ont 
remis des bourses à deux équipes 
sportives, plutôt qu’une seule, 
comme dans le passé. L’équipe de 
football benjamin des Estacades 
et l’équipe masculine de soccer 
des Diablos du Cégep de Trois-
Rivières ont ainsi reçu chacune 
une bourse de 750 $.•

La relève sportive récompensée
La Fondation Claude-Mongrain remet des bourses à 11 athlètes

photo fondation claude-mongrain

Les boursiers de la Fondation Claude-Mongrain réunis pour la traditionnelle photo de famille. On reconnaît, à l’arrière, 
Maxence Beauchesne, Marc-Alexandre Charest-Dion, Anthony Pépin, Guillaume Lefebvre, William Labrèche, William 
Plante, Éric Beauchemin et Mathieu Roy. Au centre: Joël Domingue, Julien Rousseau, trois joueurs de l’équipe de football 
benjamin des Estacades, Maude Coulombe et Coralie Francoeur. À l’avant, le vice-président de la Fondation Claude-
Mongrain, Yvon Ted Marineau (à gauche) et le président, le Dr André Trahan (à droite) encadrent trois joueurs de l’équipe 
de soccer des Diablos.

Athlètes individuels
> Marc-Alexandre Charest-Dion 
   (curling)
> William Labrèche (athlétisme)
> Maxence Beauchesne 
   (canoë-kayak)
> Joël Domingue (vélo)
> Julien Rousseau (trampoline)
> Anthony Pépin (judo)
> Mathieu Roy (canoë-kayak)
> Guillaume Lefebvre
   (athlétisme)
> William Plante (athlétisme)
> Coralie Francoeur (trampoline)
> Maude Coulombe (trampoline)
Équipes
> Estacades football benjamin
> Diablos soccer masculin

fondation  
claude-mongrain

Trois-Rivières (SLH) — L’attente aura duré 
quatre ans, mais elle valait la peine pour 
Guillaume Lefebvre. L’athlète de Lac-à-la-
Tortue, spécialisé dans le lancer du poids, 
du disque et du marteau, a en effet récolté 
sa deuxième récompense de la journée, 
hier, alors que la Chambre immobilière de 
la Mauricie (CIM) remettait des bourses 
aux athlètes de la région, en collaboration 
avec le CREEM. Plus tôt dans la journée, 
Lefebvre comptait, en effet, parmi les bour-
siers de la Fondation Claude-Mongrain. 
«Après quatre ans, ça fait du bien d’avoir de 
l’argent pour m’aider à payer mes compéti-
tions!, souriait-il. Ça va m’aider à payer mes 
voyages à l’extérieur du Québec.»

Lefebvre fait partie des onze athlètes 
retenus par le comité de sélection composé 
d’entraîneurs et de représentants de la CIM 
et du CREEM. Les athlètes sélectionnés 
devaient pratiquer un sport individuel ou de 
petites équipes, là où les coûts sont souvent 
les plus élevés, et être de niveau Espoir.

Plutôt qu’un chèque en argent sonnant, 
chacun d’eux a reçu un crédit débiteur 
auprès du CREEM, une formule novatrice 
mise sur pied l’an dernier en collabora-
tion avec la CIM, une façon de s’assurer 
que l’argent sera bel et bien utilisé pour 
des dépenses reliées à la pratique de leur 
sport. «L’an dernier, les jeunes ont dépen-

sé l’argent en huit mois environ, explique 
le directeur général du CREEM, Sean 
Cannon. Les dépenses couvraient les frais 
d’inscription, l’achat d’équipement ou les 
frais de compétition; il suffit qu’ils nous pré-
sentent la dépense et nous leur versons les 
fonds, jusqu’à concurrence du montant de 
la bourse.»

Les athlètes sélectionnés ont reçu un cré-
dit de 500 $ chacun, sauf les trois représen-
tants de l’athlétisme, qui ont reçu 333 $. «En 
fait, les entraîneurs n’étaient pas capables 
de limiter la sélection à deux athlètes seu-

lement, puisqu’ils étaient méritants tous les 
trois, explique Cannon. Il a donc été décidé 
de diviser en trois les deux bourses de 500 $ 
qui étaient réservées pour l’athlétisme. Pour 
eux, c’est tout de même mieux que rien!»

Pour Félix Boudreau, un autre athlète du 
groupe, cette formule évite les dérapages. 
«Ça oblige de dépenser l’argent dans le 
sport; j’en ai connu plein de gens qui ont eu 
des bourses et qui les ont dépensées pour 
autre chose», assure-t-il.

C’est la deuxième année que la Chambre 
immobilière de la Mauricie s’associe au 
CREEM pour remettre des bourses. Le 
directeur général du CREEM aimerait bien 
que d’autres organismes ou entreprises pri-
vées suivent leur exemple. «On aimerait ça 
en avoir d’autres, assure-t-il. On n’a peut-
être pas fait les efforts nécessaires pour 
approcher le privé jusqu’à maintenant, 
mais ça va être notre prochaine étape. On 
est rendus là.»•

Une journée payante!
Guillaume Lefebvre reçoit une deuxième 
bourse dans la même journée

photo serge boudreau

La Chambre immobilière de la Mauricie et le CREEM se sont associés pour distribuer des bourses 
à des athlètes de la relève. On reconnaît, à l’arrière, Sean Cannon, directeur général du CREEM, 
Étienne Lavoie-Trudeau, Félix Boudreau, Samuel Carpentier, Guillaume Lefebvre et Hugo Gaillardetz, 
de la Chambre immobilière. À l’avant: Jonathan Bédard, Corinne Leclerc, Audrey St-Arnaud, Pierre-
Alexandre Tellier, Julia Poisson, Carrie-Ann Auger et Yolène Masse, vice-présidente du CREEM. 
Absent sur la photo: James Davidson.

•	Corinne Leclerc (athlétisme)
•	Julia Poisson (athlétisme)
•	Guillaume Lefebvre (athlétisme)
•	Carrie-Ann Auger (basket-ball)
•	Pierre-Alexandre Tellier (canoë-kayak)
•	James Davidson (judo)
•	Samuel Carpentier (patinage de vitesse)
•	Étienne Lavoie-Trudeau (ski de fond)
•	Jonathan Bédard (tennis)
•	Audrey St-Arnaud (trampoline)
•	Félix Boudreau (vélo)

Les boursiers de la 
Chambre immobilière 
de la Mauricie
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Les meilleurs fondeurs de la planète vont avoir droit à un parcours spectaculaire 
vendredi et samedi pour l’événement Sprint Québec où ils emprunteront 
notamment les terrains de la colline parlementaire.

Photo: Le Soleil

Le parcours de la Coupe du monde FIS de ski de fond commencera près de la 
Porte Saint-Louis.

Carl Tardif
Le Soleil

Québec — Des attentes mini-
males étaient exigées, mais 
Patrice Drouin estime les avoir 
dépassées à trois jours de la 
livraison finale de la piste pour le 
Sprint Québec, troisième arrêt de 
la saison de la Coupe du monde du 
ski de fond qui pourrait accueillir 
jusqu’à 25 000 spectateurs, selon 
ses prévisions.

Les médias de la capitale ont 
eu droit au tour du propriétaire, 
hier matin, quelques heures 
après l’enneigement des rues et 
du parc de l’Esplanade, devant le 
Parlement. Hier soir, les gens de 
la FIS devait l’évaluer, histoire de 
donner le feu vert à son ouverture 
pour les fondeurs internationaux,  
demain.

«Il s’agit de la seule place à 
Québec où il y a de la neige», disait 
avec un sourire timide le prési-
dent de Gestev, maître d’œuvre de 

l’événement. En fait, son équipe 
n’a pas couru de risque, s’offrant 
un surplus de 2000 m cube de 
neige articielle à proximité du site 
et 5000 autres au Mont-Sainte-
Anne, en cas de pépin.

En plus du parcours de  
850 mètres, les organisateurs 
ont aussi fabriqué une piste 
d’entraînement de 350 m sur les 
Plaines d’Abraham et une autre 
d’initiation pour les jeunes à la 
Placer George V. «Nous offrirons 
une situation optimale pour les 
équipes», disait avec un brin de 
fierté celui qui nous invitait à 
nettoyer nos semelles afin de ne 
pas souiller le tapis blanc qu’une 
soixantaine de pays européens 
et scandinaves verront au petit 
écran.

Drouin s’est servi de l’exper-
tise des Coupes du monde de vélo 
de montagne et de snowboard 
pour monter la scène du Sprint 
Québec. On y retrouve aussi un 
petit côté extrême avec un saut 

emprunté au Crashed Ice. «C’est 
dans leurs gênes, Gestev ne fait 
jamais rien de normal», rigolait 
Pierre Harvey après avoir testé la 
piste et noté la vitesse de la neige 
par cette température humide.

Aux 30 centimètres de neige 
d’épaisseur demandés, Drouin 
a répondu par plus d’un mètre 
à plusieurs endroits. Aux huit 
mètres de largeur maximale 
réclamés sur certaines parties 
du parcours, il l’a fait sur toute 
la longueur. Rien n’a été laissé au 
hasard pour convaincre la FIS de 
revenir à Québec en 2015-2016 et 
par la suite.

«On va faire nos preuves, et 
déjà, en terme de livraison, c’est 
réglé. Reste l’organisation de la 
course, l’affluence des specta-
teurs, mais nous sommes enthou-
siastes», avouait celui qui n’était 
pas l’homme le plus populaire à 
Dusseldorf lorsqu’il a visité cette 
ville allemande pour lui ravir son 
sprint urbain.•

Des attentes qui sont 
déjà dépassées
Le parcours de Sprint Québec est fin prêt

La Presse Canadienne — L’espoir 
du Canadien de Montréal Alex 
Galchenyuk est l’un des 27 joueurs 
qui ont été invités, hier, au camp 
préliminaire de l’équipe nationale 
junior des États-Unis.

Sélectionné au troisième rang 
par le Tricolore lors du repêchage 
de la LNH en juin dernier, l’atta-
quant du Sting de Sarnia, dans la 
Ligue junior de l’Ontario, prendra 

part au camp qui se déroulera du 
16 au 18 décembre à Tarrytown, 
dans l’État de New York, en pré-
vision du prochain championnat 
mondial junior qui se déroulera à 
Ufa, en Russie.

Les États-Unis disputeront leur 
premier match du championnat 
mondial le 27 décembre contre l’Al-
lemagne. Ils affronteront ensuite 
le Canada le 30 décembre.•

Galchenyuk au camp  
de l’équipe junior des É.-U.

Trois-Rivières (SLH) — La 
vente de billets de saison pour 
les débuts des Aigles de Trois-
Rivières dans la ligue Can-Am 
n’a toujours pas pris son plein 
essor, mais l’intérêt manifesté 
par les partisans augure bien, 
selon le directeur des communi-
cations et du marketing, Frédéric 
B.-Lajoie. «On reçoit beaucoup 
de demandes d’information par 
courriel ou par téléphone, et on a 
commencé à vendre des billets de 
saison», explique-t-il.

Par contre, le retard dans la 
mise en ligne du site Internet de 
l’équipe a ralenti la vente de bil-
lets de saison. «On espère s’instal-
ler cette semaine, ou en tout cas, 
avant les Fêtes, assure Lajoie. À 
ce moment-là, on va vraiment 
pouvoir commencer la publicité 
pour la vente de billets.» 

Les Aigles s’arrimeront au 

réseau Ovation de la Ville de 
Trois-Rivières. «Ça s’inscrit dans 
notre volonté d’encourager les 
gens de la région, note Lajoie. On 
veut que nos clients soient bien 
desservis.»

Rappelons que les Aigles ven-
dront uniquement des billets de 
saison dans un premier temps; les 
billets à l’unité seront mis sur le 
marché à compter du mois d’avril. 
L’équipe trifluvienne entrepren-
dra sa première saison dans la 
ligue Can-Am le 16 mai prochain 
à Québec; le premier match local 
sera disputé le 24 mai. L’équipe 
a emménagé, récemment, dans 
ses nouveaux bureaux au pre-
mier étage de la Bâtisse indus-
trielle, dans les anciens locaux du 
Grand Prix de Trois-Rivières. Les 
amateurs peuvent s’y rendre dès 
maintenant pour réserver leurs 
billets de saison.•

aigles can-am

Un intérêt positif
Les billets de saison en vente 
bientôt par InternetMontréal (PC) — Les Alouettes 

auraient pu continuer à évaluer 
Patrick Lavoie, la saison pro-
chaine, avant de décider de lui 
accorder ou non une entente à 
long terme. Le club montréalais 
a plutôt préféré faire signer un 
contrat de trois ans dès main-
tenant à la recrue québécoise. 
«C’est une belle marque de 
confiance, surtout qu’ils auraient 
pu me laisser disputer mon année 
d’option la saison prochaine», a 
déclaré Lavoie, hier, après que 
les Alouettes eurent annoncé l’en-
tente qui se terminera à l’issue de 
la saison 2015.

«C’est le club qui a engagé les 
discussions et ça s’est très bien 
déroulé avec mon agent», a par 
ailleurs dit l’athlète de 25 ans des 
négociations qui ont été entre-
prises avec Marcel Desjardins, 
l’adjoint au directeur général Jim 
Popp, quelques jours seulement 
après l’élimination des Alouettes 
en finale de la section Est.

Premier choix des Alouettes 
lors du dernier repêchage des 
joueurs universitaires cana-
diens, Lavoie s’est vite adapté à 
son nouvel environnement dans  
la LCF.

Le centre-arrière de six pieds 
deux pouces et 240 livres a capté 
33 passes, ce qui constitue un 
sommet pour une recrue depuis 
que Ben Cahoon a fait de même 
en 1998. Il a été nommé recrue 
par excellence chez les Alouettes 
à l’issue de la saison.

Le jeune homme originaire de 
Sainte-Flavie, dans le Bas-Saint-
Laurent, a obtenu 307 verges de 

gains par la passe, bon pour le 
sixième rang chez les receveurs 
de l’équipe. L’ancien porte-cou-
leurs du Rouge et Or de l’Univer-
sité Laval a marqué quatre tou-
chés.

Il s’est par ailleurs révélé un 
élément important de l’attaque 
montréalaise en étant appelé 
à effectuer des blocs pour les 
porteurs de ballon et Anthony 
Calvillo. Le vétéran quart n’a été 
victime que de 25 sacs tout en 
cumulant plus de 5000 verges par 
la passe en 2012.

Lavoie a reconnu, hier, qu’il a 
été surpris de s’être adapté aussi 
rapidement à la LCF.

«Je savais que je serais capable 
de tirer mon épingle du jeu sur les 
unités spéciales. Mais à l’attaque, 
je ne m’attendais pas à ce que ça 
aille aussi bien, aussi vite, a-t-il 
affirmé. J’ai vite réalisé que j’étais 
prêt, physiquement et mentale-
ment, à rivaliser avec les joueurs  
(de la LCF).»

Lavoie attribue ses succès per-
sonnels à sa capacité d’apprentis-
sage, mais aussi à sa polyvalence. 
C’est là une qualité qu’il a déve-
loppée avec le Rouge et Or.

«Mon passé de receveur m’a 
beaucoup aidé. Quand je suis 
devenu centre-arrière avec le 
Rouge et Or, j’ai peaufiné ma 
technique de bloc et ma protec-
tion de passe. C’est là que j’ai 
développé ma polyvalence», a-t-il 
expliqué, en louangeant aussi le 
travail d’encadrement des entraî-
neurs des Alouettes. «Ils m’ont 
fait confiance et m’ont donné la 
chance d’assimiler une chose à 
la fois, a indiqué Lavoie. Ça m’a 
facilité la tâche pour bien com-
prendre le système et mon rôle.»

Les Alouettes ont par ailleurs 
confirmé que l’entraîneur de la 
ligne défensive Mike Sinclair a 
quitté l’équipe après cinq saisons. 
Sinclair est le troisième membre 
du personnel d’entraîneurs des 
Alouettes à se séparer du club au 
cours des derniers jours.

Le coordonnateur de la défen-
sive Jeff Reinebold a été congé-
dié, la semaine dernière, tandis 
que le coordonnateur de l’attaque 
Marcus Brady a accepté un poste 
similaire avec les Argonauts de 
Toronto, lundi.•

Patrick Lavoie récompensé 
Il signe une nouveau pacte de trois ans avec les Alouettes

photo la presse

Patrick Lavoie a répondu aux attentes 
des Alouettes lors de la dernière 
saison et ceux-ci l’ont récompensé 
hier en lui accordant une entente de 
trois ans.
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Montréal (PC) — Le lock-out 
dans la Ligue nationale de hockey 
(LNH) pénalise les commerces 
près des arénas mais profite à 
d’autres marchands situés plus 
loin, alors que les amateurs de 
hockey dépensent leur argent ail-
leurs, selon un rapport publié hier.

Les dépenses globales enre-
gistrées dans les établissements 
commerciaux situés près des 
arénas de la LNH à Montréal, 
Toronto, Winnipeg, Calgary et 
Vancouver ont diminué de plus 
de 11 pour cent comparé aux jours 
de match d’il y a un an, indique le 
rapport présenté par la société de 
gestion de cartes de crédit et de 
débit Moneris.

Les bars sont les commerces 
les plus fortement atteints avec 
un manque à gagner de 35 pour 
cent.

Les dépenses effectuées dans 
les restaurants situés aux abords 
des arénas ont décliné de près 
de 11 pour cent, tandis que les 
établissements de restauration 
rapide ont vu leurs recettes bais-
ser de près de sept pour cent.

C’est à Edmonton que l’impact 
du lock-out est le plus fortement 
ressenti avec une baisse du chiffre 
d’affaires de 27 pour cent.

Les dépenses dans les com-
merces environnants du Centre 

Bell à Montréal ont baissé de 
plus de 21 pour cent tandis qu’à 
Toronto, on a observé une dimi-
nution de 17 pour cent.

Les marchands se trouvant plus 
loin des arénas semblent quant 
à eux avoir profité du lock-out, 
ayant constaté une augmentation 
des dépenses de 5,4 pour cent.

«Les dépenses globales dans 
les établissements se trouvant 
près des arénas de hockey sont 
en baisse, mais on dirait que les 
Canadiens ont simplement choisi 

de dépenser plus près de chez 
eux», a noté le président et chef 
de la direction de Moneris, Jim 
Baumgartner.

Les dépenses ont augmenté 
de près de 19 pour cent dans les 
bars plus éloignés des arénas, de 
11,5 pour cent dans les commerces 
de restauration rapide et de près 
de cinq pour cent dans les restau-
rants. C’est à l’image des chiffres 
observés dans l’ensemble pendant 
le troisième trimestre.

Moneris a fait le recense-

ment des dépenses faites les 
jours de match par environ 750 
de ses clients dans les villes qui 
comptent une équipe de la LNH.

«Les commerces qui sont les 
plus affectés sont ceux qui sont 
dans les deux mêmes codes pos-
taux que les arénas», a indiqué le 
vice-président Malcolm Flowler 
lors d’un entretien.

Le brasseur Molson Coors 
(TSX:TPX.B) et Sportscene, 
propriétaire de la chaîne de res-
taurants La Cage aux Sports 
(TSX:SPS.A) ont chacun récem-
ment indiqué que l’arrêt de travail 
avait entraîné une baisse de leurs 
revenus.

Le Canadien de Montréal n’a 
pas voulu discuter de l’impact 
financier du lock-out, mais le vice-
président aux communications 
Donald Beauchamp a indiqué que 
les 100 employés du club, y com-
pris le président Geoff Molson, 
ont subi une baisse de salaire 
de 20 pour cent en voyant leur 
semaine de travail être réduite à 
quatre jours. Les 1000 employés 
à temps partiel qui travaillent 
normalement durant les matchs 
à domicile, pour l’instant, ne tra-
vaillent qu’à l’occasion des autres 
événements qui ont lieu au Centre 
Bell.

Le rapport de Moneris n’a tenu 

compte que des dépenses faites 
en restauration et dans les bars, 
mais le lock-out fait également 
mal aux vendeurs de produits 
dérivés et aux propriétaires de 
terrains de stationnement.

La Capsule sportive, qui vend 
des produits licenciés de la LNH 
au Québec, est protégée de ses 
créanciers depuis le 19 octobre, 
alors que sa dette a augmenté 
en partie à cause du lock-out. La 
chaîne espère survivre en fer-
mant 8 de ses 13 magasins.

L’économiste en chef adjoint 
chez BMO Nesbitt Burns, Douglas 
Porter, a estimé que si la LNH 
devait annuler sa saison au com-
plet, cela retrancherait seulement 
0,1 pour cent au produit intérieur 
brut puisque les amateurs dépen-
seront ailleurs l’argent qu’ils pré-
voyaient consacrer au hockey.

Le lock-out fait également mal 
aux loteries qui offrent des paris 
sportifs, ainsi qu’aux gouverne-
ments provinciaux qui empochent 
des millions de dollars en profits 
provenant de loteries.

Loto-Québec dit perdre environ 
500 000 $ par semaine en reve-
nus en l’absence du hockey, tandis 
que le gouvernement du Québec 
estime avoir perdu 1,4  million  $ 
à ce chapitre depuis le début du 
conflit.•

Loin des yeux, loin du porte-feuille!
Le lock-out de la LNH fait mal aux commerces à proximité des arénas

photo la Presse

Le lock-out de la Ligue nationale a entraîné une baisse des revenus des 
commerces situés dans les environs des arénas, les amateurs préférant 
dépenser leur argent plus près de leur domicile.

Richard Labbé
La Presse

New York — Au moment où la sai-
son 2012-13 de la Ligue nationale 
de hockey semble plus que jamais 
en danger, joueurs et proprié-
taires ont enfin choisi de se par-
ler sérieusement. 

Réunis hier à New York, les 
deux parties ont tenu une ren-
contre qui a commencé à 14 h, et 
qui n’était toujours pas terminée 
tard hier soir. 

En tout, six propriétaires 
ont pris part à cette réunion, et 
18  joueurs les ont accompagnés 
pendant de très longues heures, 
dans différentes salles d’un 
luxueux hôtel de Manhattan. 

Tel que prévu, la rencontre s’est 
déroulée sans le commissaire 
Gary Bettman et sans Donald 
Fehr, le patron du syndicat des 
joueurs. Les deux leaders étaient 
bel et bien présents dans l’hôtel 
en question, mais ils étaient dans 
des pièces différentes. Bettman 
et Fehr n’étaient toutefois pas 
bien loin des troupes, et sem-
blaient bien au courant de ce qui 

se tramait derrière les portes. 
Le résumé de cette longue 

journée est plutôt dur à faire. 
Les deux parties ont choisi de 
ne pas commenter publique-
ment l’allure des discussions, 
ce qui a été vu comme un signe 
positif en coulisses. Hier soir, on 

chuchotait que du progrès avait 
été fait entre ces deux clans qui 
s’affrontent depuis le début de ce 
lock-out, déclenché à la mi-sep-
tembre. Mais personne, ni chez 
les joueurs ni chez les proprios, 
n’a été en mesure de confirmer 
quoi que ce soit.  

Impossible de tirer de grandes 
conclusions du meeting d’hier, 
mais une chose est sûre: l’am-
biance semblait beaucoup moins 
morbide que lors des rencontres 
précédentes entre les deux clans.

On raconte que la présence de 
Ronald Burkle, copropriétaire 
des Penguins de Pittsburgh, 
aurait eu un effet positif sur l’al-
lure des discussions, hier à New 
York. Burkle est présenté comme 
un propriétaire du groupe des 
«modérés», un groupe qui pour-
rait permettre de sauver la sai-
son. 

En tout, six propriétaires de 
la LNH ont pris part à cette 
rencontre: Jeremy Jacobs des 
Bruins de Boston et Murray 
Edwards des Flames de Calgary, 
deux habitués depuis le début du 
lock-out, ainsi que Burkle, Mark 
Chipman des Jets de Winnipeg, 
Jeffery Vinik du Lightning de 
Tampa Bay, et Larry Tanenbaum 
des Maple Leafs de Toronto. 

Du côté des joueurs, pas 
moins de 18 membres du syn-
dicat étaient présents dans la 
pièce, incluant Sidney Crosby et 

Jonathan Toews. En plus, Mike 
Cammalleri, Ryan Miller, Brad 
Richards et Martin St-Louis 
faisaient partie du groupe, qui 
incluait aussi des habitués des 
négociations comme Mathieu 
Darche, Manny Malhotra et Ron 
Hainsey. 

Mario Lemieux, ancien joueur 
vedette et copropriétaire des 
Penguins de Pittsburgh avec 
Ronald Burkle, était aussi pré-
sent dans l’hôtel new-yorkais 
où la rencontre avait lieu. On a 
aussi repéré l’agent Pat Brisson, 
un intervenant respecté dans le 
milieu du hockey. 

Les réflecteurs seront mainte-
nant tournés vers les gouverneurs 
du circuit, puisque la réunion 
annuelle de décembre pour les 
gouverneurs aura lieu ce matin, à 
Manhattan. Les propriétaires de 
la LNH y seront, incluant Geoff 
Molson du Canadien.

Le commissaire Gary Bettman 
doit par ailleurs s’adresser aux 
médias lors d’un point de presse 
qui est prévu pour 13 heures. 
Peut-être aura-t-il de bonnes 
nouvelles à annoncer?•

Enfin du progrès?
Joueurs et propriétaires étaient toujours en discussion au moment d’aller sous presse

photo agence France presse

La présence de Ron Burkle, 
copropriétaire des Penguins de 
Pittsburgh, aurait permis d’ouvrir le 
dialogue avec les joueurs.

photo agence France presse

Martin St-Louis était présent à la 
rencontre d’hier du côté des joueurs.
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Appelez dès maintenant

819 379-9429

Possibilité de visites avec rendez-vous.

27
76

37
8

POUR VOS BESOINS EN

www.troisvert.com

PLACE DU CENTRE
950, rue Royale, Trois-Rivières

DOMAINE
LES RIVIÈRES

1425, des Cyprès, Trois-Rivières

TERRASSES
SEIGNEURIALES

3400-3470, Louis-Pasteur, Trois-Rivières

Appartements refaits à neuf
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2 pièces,

chauffés , éclairés, piscine intérieure,
places de stationnement intérieures et extérieures,

conciergerie et maintenance sur place, immeuble insonorisé.

PROMOTIONS DISPONIBLES
150 $ par mois

de rabais
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